
TRES ViVE INQUIETUDE DANS LES
MILIEUX ÉCONOMIQUES SUISSES

WASHINGTON (AFP). — Les Etats-Unis ont annoncé par surprise dans la nuit de lundi à mardi la deuxième dévaluation du dollar
en un peu plus d'un an. Contrairement à la précédente qui est intervenue en décembre 1971, cette nouvelle dévaluation, importante puis-
qu'elle atteint 10 % par rapport à l'or (au lieu de 8,57 % en 1971),n'est assortie d'aucune concession des partenaires des Etats-Unis, sauf
du Japon.

Le réalignement monétaire que les Américains
souhaitaient depuis plusieurs mois en raison du
déficit important de leur balance commerciale
(plus de 6 milliards de déficit en 1972), ne
s'accompagne pas, comme celui décidé il y a un
an, de réévaluations immédiates d'autres mon-
naies. Le yen japonais flottera dès la réouverture
des changes et Washington s'attend que les pres-
sions du marché accroîtront peu à peu l'écart
entre la devise japonaise et le dollar, rendant les
produits américains plus compétitifs sur le mar-
ché japonais et les marchés tiers. La dévaluation
du dollar ct d'autres mesures américaines ont
d'ores et déjà provoqué une vive inquiétude des
milieux économiques suisses dont nous donnons
par ailleurs les réactions.

La présentation unilatérale par les Etats-Unis
de la dévaluation du dollar ne doit pas faire
oublier que ces mesures ont été négociées pen-
dant près d'une semaine par les responsables
américains et leur principaux partenaires com-
merciaux (Japon, R.F.A., France et Italie, ainsi
que par le groupe des « Dix » à Bâle). L'incerti-
tude américaine quant aux décisions des autres
pays n'apparaît finalement que comme une
formule de politesse.

D'ailleurs, même s'ils n'ont pas obtenu les réévaluations immédiates du
yen et du deutsche mark qu'ils souhaitaient, les Etats-Unis se sont réservé,
en accord probablement avec leurs partenaires, la possibilité de faire pres-
sion sur les autres pays au cours des prochains mois, pour provoquer
éventuellement de nouvelles concessions monétaires et, certainement, des
concessions commerciales.

PLUS DE MARGES
DE FLUCTUATION

D'une part, la réserve fédérale améri-
caine n'interviendra plus à l'avenir sur
les marchés de changes, ce qui signifie
que la devise américaine pourra flotter
au-delà des limites actuellement autori-
sées (2,5 % de part et d'autre de la pari-
té) et continuer de se déprécier par
rapport aux autres devises. Cela sera
d'autant plus vrai que les banques cen-
trales étrangères agiront de même en ne
soutenant pas le dollar vis-à-vis de leur
monnaie. Cette échappatoire importante
constitue une première mise en œuvre
par les Américains de la thèse de la
flexibilité des monnaies.

(Lire la suite en dernière page)

Il y a spéculateurs et spéculateurs. Tous ces dollars saisis à Berlin-
Ouest étaient faux. Quatre arrestations ont été opérées.

(Téléphoto AP)

De la satisfaction allemande
au flottement du yen japonais

BONN (AP). — Le gouvernement ouest-allemand a enregistré « avec
satisfaction » la dévaluation du dollar. Il a décidé de ne pas réévaluer le
mark et de maintenir fermé le marché des changes mardi pour le deuxième
jour consécutif. Le marché rouvrira aujourd'hui.

Le porte-parole officiel , M. von Wechmar, a déclaré que la décision amé-
ricaine « n'a été possible que grâce à une éminente coopération internationa-
le » et qu 'elle confirme la rectitude des initiatives prises par Bonn en direc-
tion d'une solution internationale.

Le ministère des finances a fait savoir, pour sa part , que les parités des
monnaies européennes ne varieront pas entre elles malgré la dévaluation du
dollar et le flottement du yen.

Le gouvernement s'est félicité « de la décision du gouvernement japonais
de libérer le taux de change du yen ». II en attend « une rectification nota-
ble des taux de change entre le dollar et le yen qui ont été jusqu 'ici la prin-
cipale source de déséquilibre de la balance américaine des paiements ».

Les observateurs politiques et économiques à Bonn voient trois principa-
les raisons de satisfaction : C Le gouvernement de la R.F.A. a tenu parole.
Il n 'a pas réévalué le DM, ne l'a pas fait flotter et n'a pas institué un
double marché des changes.
• La solidarité européenne a joué à plein. Les voyages éclairs de M_

Schmidt à Paris ont permis d'opposer un front commun des principaux
partenaires de la CEE à l'égard des Etats-Unis.

(Lire la suite en dernière page)

La samba des téléphones à Francfort.
(Téléphoto AP)

Pessimisme dans toute la Suisse
Nous publions ci-dessous les réactions de diverses industries suisses d'exportation. Toutes se signalent par le

pessimisme. La Chambre suisse de l'horlogerie parle de « lourd tribut », les constructeurs de machines de « grands
bouleversements » et Brown Boveri n'hésite pas à dire que « la situation est des plus graves ». Mais, voyons cela par le
détail.

La dévaluation de 10 % du dollar et
la décision de Tokio de laisser flotter le
yen auront certaines conséquences sur
les exportations de l'horlogerie suisse à
destination des Etats-Unis et du Japon,
deux clients importants.

L'an dernier, sur un total d'exporta-
tion de 2 milliards 815 millions d'expor-
tations de produits horlogers, les Etats-
Unis , premier client de l'ensemble du
continent américain , en ont acheté pour
550 millions en chiffre rond, soit 66 mil-
lions de francs de plus qu'en 1971.

Quant au Japon, deuxième client asia-
tique (après Hong-kong), ses importa-
tions de montres et mouvements suisses,
se sont élevées l'an passé à 142 millions
de francs, soit une augmentation de 25
millions approximativement par rapport
à l'année précédente.

La décision de Washington de déva-
luer le dollar de 10 % constitue, selon la
Chambre suisse de l'horlogerie, un pas
important vers le dénouement — partiel
et provisoire tout au moins — de la
crise monétaire et vers un ajustement
plus réaliste des monnaies.

(Lire la suite en page 11)
Le cours du dollar à Londres. (Télêphoto AP)

Que fera
la Suisse ?

LES IDÉES ET LES FAITS

La nouvelle dévaluation du dollar, si
elle met un terme provisoire à la crise
monétaire, aura pour effet de rendre
les produits américains meilleur mar-
ché hors des frontières des Etats-Unis.
La compétitivité de l'économie yankee
s'en trouvera donc accrue d'autant plus
que les importations de produits étran-
gers aux Etats-Unis seront plus chères.
Certes, Washington laisse entrevoir
qu'il pourrait abaisser ses tarifs doua-
niers à l'occasion du prochain mar-
chandage du GATT (Accord sur les
tarifs douaniers et le commerce), mais
il brandit également la menace de me-
sures protectrices du genre de la taxe
sur les Importations. Il ne faut donc
pas se faire d'illusion : ce sont les
Etats-Unis, en définitive, qui y gagne-
ront, en raison même de l'énorme puis-
sance économique qui leur permettra
de dicter leurs conditions à leurs
partenaires.

On comprend, dès lors, la vive
Inquiétude qui règne chez les exporta-
teurs de notre pays et, en premier lieu,
dans l'horlogerie dont la moitié des
ventes est payée en dollars. Brown
Boveri, pour sa part, calcule que notre
industrie subira désormais une perte
de 20 %, en raison des réalignements
monétaires : 7% en mai 1971, 8% en
décembre de la même année, 10 %
aujourd'hui. Cette hausse des prix
helvétiques qui est due aussi pour une
part à l'inflation, s'est d'ailleurs reper-
cutée sur d'autres marchés que ceux
du dollar. La Société des constructeurs
de machines a, en effet , révélé hier
que le prix de nos exportations s'était
élevé de 30 % depuis 1971 en Grande-
Bretagne et de 25 % dans les autres
pays.

Alors la question se pose : la situa-
tion créée par la nouvelle parité du
dollar sera-t-elle tenable pour notre
pays ? Autrement dit, car il faut voir
les choses en face, ne faudrait-il pas
envisager une dévaluation du franc qui
rendrait nos prix plus compétitifs ?
Dans l'état actuel des choses, il est
impossible de savoir avec certitude où
l'on va, mais nous ne pensons pas
qu'une telle extrémité doive être envi-
sagée à bref délai. Il convient d'abord
d'attendre que le réajustement des
monnaies s'opère. Selon Bonn, le mark
(dont le taux de réévaluation, par
rapport à l'ensemble des partenaires
de l'Allemagne, atteint maintenant 2 %)
restera à son niveau actuel ; les parités
monétaires des pays de la CEE ne de-
vraient guère varier entre elles ; Tokio
laissera flotter le yen, puis le réévalue-
ra vraisemblablement (ce qui affaiblira
la concurrence japonaise), la livre
anglaise et la lire italienne seront sans
doute dévaluées. Comme la cause prin-
cipale des crises monétaires de ces
dernières années résidait dans la suré-
valuation du dollar et la sous-évalua-
tion du yen, il se peut donc que les
ajustements qui viennent de s'opérer
ou qui vont survenir rétablissent enfin
l'équilibre des monnaies à des cours
réalistes.

Dans cette grande concertation
monétaire , la Suisse ne saurait faire
cavalier seul. Nous estimons donc
qu'en définitive, comme l'Allemagne,
elle devrait pouvoir maintenir la parité
actuelle du franc. Mais cela n'ira pas
sans difficultés... Jean HOSTETTLER

WASHINGTON A JOUE VITE ET BIEN
Par la seconde dévaluation du

dollar en quatorze mois, les Etats-
Unis viennent de faire preuve d'un
réalisme qui ne manquera pas de
comprimer l'énorme déficit de la
balance américaine des paiements et
donnera une impulsion bénéfi que à
l 'économie du pays , par l 'imman-
quable accroissement des exporta-
tions.

Dix pour cent de cette manipula-
tion paraît judicieusement choisi :
assez haut pour couper court à
l' exode sp éculatif des dollars vers
les pays à monnaie forte et assez
ra isonnable pour ne pas avantagei
outrageusement les produits améri-
cains sur les marchés mondiaux, ni
rendre les importations prohibitives.
C'est précisément à ce taux de
10 % aussi que Washington mena-

çait ces derniers jours de surtaxer ,
les entrées aux Etats-Unis.

Cette décision a été assez rapide
pour déjouer une laborieuse propo-
sition qui tardait à recueillir
l'unanimité au sein de l 'Europe des
Neuf  ; cette promptitude a aussi
empêché le Japon de prendre les
devants. A l'heure où nous écrivons
ces lignes, seule la livre israélienne
s'est alignée sur la mesure de Was-
hington. Nous ne pensons pas que
des dévaluations à la chaîne se pro-
duiront ; pourtant , la livre sterling
et la lire italienne pourraient aussi
subir un allégement. Par contre, le
Japon examine un taux de
réévaluatio n du yen. Ainsi, les
changements de parités sont limités
au strict minimum.

Les autres monnaies des pays
industrialisés sont mises pour la

plupart en flottement libre, mais les
opérations ne présentent aucun
caractère officiel , les banques cen-
trales ayant suspendu leur interven-
tion.

A insi, la nouvelle crise monétaire
internationale est surmontée sans
qu 'une solution générale au problè-
me des relations entre banques cen-
trales soit obtenue. Il était impossi-
ble de l'obtenir à chaud. Il convient
maintenant de tout mettre en œuvre
pour hâter de réaliser cet ordre
nouveau en veillant à ce qu 'entre
temps, des mouvements massifs de
capitaux ne provoquent p as une
nouvelle crise.

Précisons que cette dévaluation
de 10 % porte le dolla r de 38 à
42,22 dollars l'once. La parité avec
le franc suisse est ramenée de 3,83
à 3,45 francs par dollar.

Eric DU BOIS

Futur intransigeant
Ce n'est pas de gaieté de cœur que les Etats-Unis procèdent à la dévaluation

du dollar. Le dollar est pour chaque citoyen, outre-Atlantique, un symbole de force,
de réussite et de... vertu. Lorsqu'on n'est pas Américain, il est difficile d'apprécier
l'importance et le prestige que l'Américain de toute condition sociale lui attribue,
jusque dans les démarches les plus banales de la vie quotidienne.

Une coutume courante aux Etats-Unis, quand on fait la connaissance de quel-
qu'un, consiste à se renseigner séance tenante sur son revenu, sur ce qu'il
« vaut » en dollars, et d'informer aussitôt l'Interlocuteur de ce que l'on gagne soi-
même. Une investigation du même genre ferait hurler d'indignation l'Européen
moyen qui, salarié modeste ou patron richissime, reste jaloux du secret de sa
situation de fortune ou d'infortune.

Est-ce à dire que, le dollar se dévaluant, l'Américain moyen va être saisi d'un
complexe d'infériorité et se considérer lui-même comme dévalué ? Rien n'est plus
contraire à la réalité. A écouter ce qui se dit depuis quelques jours de New-York
à Los Angeles et de Chicago à la Nouvelle-Orléans, les Américains ont conscien-
ce que la mesure prise hier n'est que la première manche d'une vaste bataille, à
l'échelle mondiale, dont ils sont persuadés de sortir victorieux grâce à d'énormes
atouts.

Jamais, peut-on lire dans leur presse, leur production dans son ensemble n'a
si bien rendu. Les bénéfices industriels, qui ont augmenté sensiblement en 1972,
battront probablement de nouveaux records cette année. Le magazine « U.S. New
& World Report » vient de mener auprès de 754 firmes dirigeantes, dont la
General Motors, AT & T, Exxon, IBM, U.S. Steel, Texaco, Mobil Oil une enquête
d'où il ressort que les perspectives demeurent partout excellentes dans l'industrie
pour l'avenir prévisible. Le secteur clé de l'automobile en particulier est sûr de
franchir en 1973 de nouveaux sommets.

Aussi ferait-on fausse route si l'on tirait de la dévaluation du dollar la conclu-
sion que les Etats-Unis se trouvent pour le futur dans une position de faiblesse,
voire de crise. Il serait sage en revanche de s'attendre de leur part à beaucoup
de fermeté, voire d'intransigeance, étayée par des arrières solidement assurés,
dans les mois à venir.

j§ Déjà l'on perçoit , à l'adresse du président Richard Nixon, un reproche inhabi- |
g tuel aux Etats-Unis : il reste bouche cousue ; il s'enferme dans le mutisme ; il ne 1
H parle plus guère aux journalistes. Le « sphinx de la Maison-Blanche » a beau jeu : |
= il est bien en selle ; il a un mandat de quatre ans devant lui. L'heure n'est plus \
j  aux parlotes, mais aux actes. Il ne s'en privera pas. |
1 R. A. f
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La famille de

Monsieur Alfred SOLCA
profondément touchée des nombreux et
amicaux témoignages reçus à l'occasion
de son grand deuil , exprime sa très vive
reconnaissance à tous ceux qui y ont
p ris part.

Peseux et Cortaillod , février 1973.
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La famille et les amis de

Monsieur
Georges STEINER

remercient très sincèrement toutes les
personnes qui , par leur présence, leur
message ou leur envoi de fleurs , ont pris
part à leur deuil.

Neuchâtel , février 1973.

La Société des pêcheurs en rivière de
Neuchâtel-Val-de-Ruz et environs an-
nonce le décès de

Monsieur Robert BETTEX
Nous présentons toute notre sympa-

thie à son fils Patrice et à sa famille.

CE SOIR
Salle des conférences

à 20 h 30

LE KENYA
Sme conférence
de l'abonnement

Connaissance
du monde

par

Freddy BOLLER
Service culturel Migros

La , Société suisse des contrematees
a le pénible devoir de faire part du
décès de

Monsieur Robert BETTEX
membre de la section de Neuchâtel et
environs.

Il a plu à Dieu de rappeler à Lui ,
dans sa 49me année, après une cruelle
maladie,

Monsieur

Marcel GIAUQUE
fils de Paul, à Nods.

L'incinération aura lieu dans la plus
stricte intimité au centre funéraire de
Montoie, chapelle B, jeudi 15 février, à
10 heures, à Lausanne.

Il ne sera pas envoyé de lettre
de faire part

Familles affligées.

Fr. 2.70 par millimètre de hauteur
Réception des ordres : jusqu'à 22 heures

t 

Restaurant de
l'Hippocampe

BEVAIX

Bar-dancing
« CHEZ GÉGÈNE »

Ce soir

OUVERTURE
Restaurant : 17 h
Dancing : 21 h

Tél. 46 18 44

Monsieur et Madame
Jean-Pierre BACCIGALUPI ont la
joie d'annoncer la naissance de

Boris - Pierre
le 10 février 1973

Maternité Maladière 18
Pourtalès Neuchâtel

Assemblée de la Société de
développement de Cortaillod
La Société de développement de

Cortaillod (fondée en 1930) s'est réunie
lundi soir pour entendre le rapport de
gestion des exercices 1971-72. Autrefois,
releva Le président Pierre Vouga , la société
de développement était à même de
poursuivre une activité culturelle fort
appréciée de la population (conférences ,
films , concerts ,) mais actuellement l'automo-
bile la télévision et d'autres distractions
empêchent toute initiative dans ce domaine ,
d' autant plus que Cortaillod ne possède
plus de grande salle. Par contre , la gestion
et la surveillance de la plage et du
camping, l'organisation de la fête nationale ,
la pose de bancs publics et tout ce qui
touche à l'embellissement du village
confèrent à la société de développement
toute sa raison d'être.

M. Marcel Heuby, trésorier, présenta des
comptes fort bien tenus et prouva que le
camping est d'un rapport financier bien
supérieur à celui de la plage, aussi a-t-il été
possible d'améliorer certaines installations.
Aucun des neuf membres du comité n 'étant
démissionnaire , ils sont réélus en bloc.
Quant à MM. Devaud , Schafeitel et Schild ,
ils formeront la commission de la plage.
Des remerciements sont adressés à MM.

Louis Chabloz gérant du camping et Palan ,
tenancier de la plage.

Après la partie administrative M. Pierr e
Henry, photographe , commenta à l'aide de
diapositives , la randonnée qu 'il fit de
l'Alaska jusqu 'à Rio-de-Janeiro.

Assemblée des gymnastes de Cornaux
De notre correspondant :
La section de gymnastique de Cornaux

qui occupe une place enviable au sein
des sociétés locales, a tenu récemment son
assemblée générale.

Dans son allocution, le président , M.
Guy Perret , a salué la présence de MM.
Jacques Boillat , membre-honoraire cantonal ,
M. Rémy Boillat membre vétéran cantonal
et René Hirt membre honoraire.

Avant de passer à l'ordre du jour , les
participant s observèrent un instant de re-
cueillement pour honorer la mémoire de
M. Jean Neyroud , ancien président de la
section décédé en septembre dernier.

Le procès verbal et les comptes furent

approuvés à l'unanimité. Dans son rapport
le président retraça l'intense activité dé-
ployée par la section les résultats «ricou-
rageants des jeunes gymnastes et des actifs
à la fête fédérale à Aarau l'an dernier.
Au programme d' activité pour 1973, figure
la participation à la fête cantonale des jeu-
nes.

L'assemblée procéda ensuite à la nomi-
nation du comité , dont voici la constitu-
tion : président M. Guy Perret ; vice-prési-
dent M. Pierre-Alain Perrenoud ; caissier :
M. Jean-Claude Vuilliomenet ; caissier-ad-
joint ; M. Walther von Gunten ; secrétaire ,
M. Bernard Schneider ; moniteur actif : M.
Reymond Jaunin ; sous-moniteur : M. Mau-
rice Jaunin; moniteur-pupilles: M. Raymond
Jaunin ; sous-moniteu r : Pierre-André Mo-
nard ; chef matériel : M. Maurice Jaunin ;
monitrice-dames : Mme Ruth Monard ; mo-
nitrice-pupill ettes ; Sonia Gindrat ; commis-
sion de jeunesse : MM. Maurice Vaucher ,
René Hirt , Bernard Schneider.

Le traditionn el verre de l'amitié mit le
point final à cette séance.

Chez les samaritains
Le 9 février s'est déroulée l'assemblée

générale de la Société des samaritains Neu-
châtel messieurs. Les nombreux participants
ont apprécié l' excellent travail du comité. A
part les exercices mensuels qui permettent
aux samaritains de se maintenir en forme et
de se perfectionner pour leur permettre de
tenir les postes sanitaires lors des mani-
festations des sociétés locales , deux cours de
sauvetage et un cours de soins aux blessés
ont été organisés , ainsi qu'une conférence
du Dr. Favre-Butticaz.

Les divers rapports statutaires ont été
approuvés à l'unanimité par l' assemblée. Le
comité a été réélu par acclamation ; son
bureau reste donc formé de MM. Edouard
Jeanjaquet , président , Emile Tempelhof ,
caissier et Jean-Pierre Giddey, secrétaire ,
alors que M. E. Schumacher continuera de
diriger la commission technique.

Le concours de ski
de Nods

Les 10 et 11 févreir a eu lieu à Nods le
Sme concours des écoliers organisé par le
Ski-club « Chasserai ». La discipline était un
slalom géant en deux manches , une le
samedi après-midi et l' autre le dimanche
matin. La manifestation s'est déroulée dans
d'excellentes conditions d' enneigement. Ce
ne sont pas moins de 90 concurrents dont
une vingtaine de filles qui ont pris part à
cette épreuve. En voici les principaux résul-
tats :
• Catégorie filles I (7-9 ans) : 1. Caroline

Kuyper , la Neuveville ; 2. Micheline Decre-
vel, Cornaux ; 3. Sophie Debrunner , la
Neuveville, etc.

9 Catégorie filles II (10-12 ans) : 1.
Anne-Lise Monnier , Cornaux ; 2. Suzanne
Tschantre , Macolin ; 3. Cécile Trentini la
Neuveville , etc.
• Catégorie filles III (13-15 ans) : 1. Co-

rinne Ramseyer , la Neuveville ; 2. Mireille
Bourquin , Diesse ; 3. Nicole Richard , Prê-
les , etc.
• Catégorie garçons I (7-9 ans) : 1. Oli-

vier Perrenoud , le Landeron ; 2. Didier Ra-
cine et 3. Thony Christen, Lamboing, etc.

Catégorie garçons II (10-12 ans) : 1. Ja-
cques Moeschler , 2. Renaud Moeschler, la
Neuveville ; 3. Yves Richard , Prêles, etc.
• Catégorie garçons III (13-15 ans) : 1.

Daniel Gurtner , Lamboing ; 2. Nicolas
Moeschler , la Neuveville ; 3. Denis Bour-
quin , Diesse, etc.

Extraits de la Feuille officielle suisse du commerce
15 janvier 1973. — Entreprise Lavoyer

ct Bettinelli S.A., à Corcelles, commune
de Corcelles-Cormondrèche. Suivant acte
authentique et statuts du 20 décembre 1972,
il a été constitué , sous cette raison sociale,
une société anonyme ayant pour but tous
travaux de génie civil et d'une manière
générale tous travaux publics , notamment
la construction de chemins et la conduite
d' entreprises forestières. Elle aura un dépôt
à la Chaux-de-Fonds , rue des Tunnels 12.
Elle pourra s'intéresser financièrement et
techniquement à toute au tre entreprise et
procéder à toutes opérations mobilières et
immobilières. En premier lieu , elle rachète-
ra de la société simple Lavoyer et Betti-
nelli les machines , l'outillage et les immo-
bilisations en général qui sont nécessaires
à l'accomplissement du but social , pour le
prix maximum de 500.000 fr. Le capital
social est de 100.000 fr., divisé en 100
actions nominatives de 1000 fr. chacune.
Le capital est entièrement libéré. La société
est administrée par un conseil d' adminis-
tration d'un ou de plusieurs membres. Il
est composé de : Gilbert Kaeser , de et à
Lausanne , président ; Raymond Lavoyer , de
Fontaines (NE), a Corcelles , commune de
Corcelles-Cormondrèche , vice-président ; Jean
Pierre Bettinelli , de Travers , à la Chaux-
de-Fonds, secrétaire. La société est engagée

par la signature individuelle des adminis-
trateurs. Locaux : rue de la Chapelle 19
(chez Raymond Lavoyer).

16 janvier 1973 — E. Buttikofer , à Fleu-
rier, cultures de champignons. La raison est
radiée par suite de décès du titulaire.
L'actif ct le passif sont repris par L. Butti-
kofer et Cie, à Fleurier. Lydia Buttikofer
née Hefti , à Fleurier , Jean-Jacob Buttiko-
fer. à Echandens , Ernest-Pierre Buttikofe r ,
à Fleurier , tous trois de Kernenried (BE),
et Marie Christine Kocher née Buttikofer ,
de Worben (BE), à Fleurier , dûment auto-
risée de Mario Kocher , ont constitué sous
cette raison sociale une société en nom
collectif qui a commencé le 1er janvier
1972. La société a repris dès cette date
l' actif et le passif de « E. Buttikofer », ra-
diée. La société est engagée par la signa-
ture individuelle de Lydia Buttikofe r née
Hefti. ou par la signature collective à deux
des associés Jean-Jacob Buttikofer , Ernest-
Pierre Buttikofer et Marie-Christine Kocher
née Buttikofer. Exploitation des cultures et
du commerce des champignons « Santana »,
à Saint-Sulpice , Noiraigue ct Fleurier.

18 janvier 1973 — Restaurant Beauri-
vage S.A., à Neuchâtel. Le conseil d' ad-

ministration est compose de : Silvio Facchi-
nctti , de Neuchâtel , à Saint-Biaise , prési-
dent ; Anton Bliittler , de Hergiswil (NW),
à Neuchâtel , délégué ; André Graber , se-
crétaire (sans changement) ; Paul Hostettler ,
de Guggisberg, à Neuchâtel. La société se-
ra dorénavant engagée par la signature col-
lective à deux des administrateurs. Les pou-
voirs de l'administrateur André Graber sont
modifiés en ce sens. La signature de l' ad-
ministrateur Claude Hauerl démissionnaire
est radiée. — Société Générale de l'Hor-
logerie Suisse S.A. ASUAG, à Neuchâtel.
Les administrateurs sans signature Michel
Meyrat , Rudolf-F. Schild-Comtesse, démis-
sionnaires , et Henry Favre, décédé, ne font
plus partie du conseil d' administration. Les
signatures des vice-directeurs Jean Rohrer
et Frédéric Baumann sont radiées. Ont été
nommés administrateurs sans signature Léo
Du Pasquier , de et à Neuchâtel , et Jacques
Knoepfler, du Locle, à Neuchâtel. Les fon-
dés de pouvoir Roland Bloch ct Richard
Locher , actuellement domicilié à Prêles , ont
été nommés vice-directeurs ; leurs procu-
rations sont éteintes. Ils continuent d'en-
gager la société par leur signature collecti-
ve à deux. Procurations collectives à deux
ont été conférées à Jean-Louis Marillier ,
de Provence , à Bienne , et Willy Schaer ,
de Dotzigen (BE), à la Chaux-de-Fonds.

Observatoire dc Neuchâtel 13 février 1973
Température : Moyenne 1,8. min. : 1,0
max. : 3,4. Baromètre : Moyenne : 703,2
Eau tombée : 18.9 mm. Vent dominant :
direction : ouest sud-ouest force : modéré
à assez fort. Etat du ciel : couvert , éclair-
cio à partir de 17 h - pluie et neige inter-
mittents pendant la nuit jusqu 'à 14 heures
environ.

Niveau du lac du 13 février 1973 428.75
Température de l'eau 5 Va °

Prévisions météo : Nord des Alpes, Va-
lais, nord et centre des Grisons. Le ciel
restera le plus souvent couvert ou très
nuageux et des averses de neige se produi-
ront encore jusqu 'en plaine. Au cours de
la journée, quelques éclaircies apparaîtront
sur le Plateau ainsi qu'en Valais. La tem-
pérature , à basse altitude , sera voisine de
zéro degré. Vent du secteur ouest à nord-
ouest , modéré en plaine , fort en montagne.

Evolution pour jeudi ct vendredi : Nord
des Alpes : nébulosité variable , souvent
abondante, localement averses de neige ,
froid en montagne.

Observations météorologiques Des vacances en Suisse
pour des enfants suisses
Pendant les vacances, les Suisses

s'en vont vivre, pendant deux ou
trois semaines, sous d'autres cieux,
au bord de la mer ou dans les gran-
des villes italiennes, françaises, espa-
gnoles, allemandes, belges, suédoises
ou anglaises. Il s'agit là d'un
dépaysement efficace pour chacun.

Des milliers d'enfants rêvent de
venir un jour passer des vacances en
Suisse, pays qu'ils ne connaissent que
par les photographies et les souvenirs
que leur racontent leurs parents. Ces
enfants, pourtant, sont de nationalité
suisse ; co sont ceux des familles qui,
pour une raison ou pour une autre
ont émigré.

La vie n'est pas toujours faste pour
certains de nos compatriotes exilés,
loin de là ! Ils n'ont ni la possibilité,
ni les moyens d'offrir un séjour à
leurs enfants.

La Fondation pour les enfants
suisses à l'étranger œuvre depuis plus
de cinquante ans (jusqu 'ici sous le
nom de Secours aux Suisses) pour
soulager les détresses physiques et
morales des cadets. Chaque été, quel-
que sept cents enfants sont accueillis
pour quelques semaines dans des fa-

milles ou dans des colonies. D'autres ,
dont la santé est déficiente, bénéfi-
cient de soins et de cures médicales.
Institution privée, la fondation doit
pouvoir compter sur l'aide de chacun
pour poursuivre sa tâche sociale et
humanitaire.

Nombreuses sont les adresses four-
nies par les différents consulats con-
cernant les enfants suisses à qui un
changement d'air serait profitable.
Les fonds, hélas, manquent pour
pouvoir donner à toutes une réponse
favorable. D'autre part, les familles
prêtes à accueillir un garçon ou une
fillette deviennent de plus en plus ra-
res.

Chaque canton possède un comité
chargé de récolter des fonds, le
secrétarait central se trouvant à Neu-
châtel , case postale 1109. Son compte
de chèques sur lequel vous pourrez
verser votre obole ? Neuchâtel 20-
3320.

Des enfants suisses rêvent de la
Suisse. Leur vœu se réalisera car
personne ne pourra refuser leur
appel . Merci pour eux tous !

(c) Le Conseil général de Cornaux siégera
demain. A son ordre du jour figurent les
objets suivants : nomination d'un membre à
la commission scolai re, d'un autre à la
commission des services industriels et d'un
troisième à celle de la salubrité ; proposition
pour la nomination d'un membre à la com-
mission du feu ; règlement d'entretien des
chemins ; demande d'un crédit de 20.000
francs pour l'établissemen t d'un plan collec-
teur des égouts ; achat de 38 mètres carrés
de terrain en bordure de la route du Roi ;
demande d'un crédit de 43.000 fr. pour la
construction d'un mur de soutènement route
du Roc, et règlement de police.

Le Conseil général
de Cornaux va siéger
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Musée d'art et d'histoire

PICASSO
Ouvert ce soir de 20 à 22 heures

NAISSANCES. — 8 février. Jenni Sté-
phane, fils de Michel , chauffeur à Haute-
rive, et de Viviane, née Page. 9. Cressier,
Nicolas, fils de Michel , représentant à
Avenches, et de Jeannine, née Morel ; Za-
netta , Nathalie, fille de Francis-Marcel ,
employé de commerce à Neuchâtel , et de
Marie-Thérèse, née Portmann ; Zanetta , Va-
lérie, aux mêmes. 11. Corciulo, Gian-Luca,
fils de Luigi , électricien à Boudry, et d'Amé-
lia née Busti. 12. Koch , Evelyne, fille de
Peter , chauffeur à Peseux, et de Marlyse,
née Muller.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. —
13 février. Maire, Paul-François, opérateur ,
et Ducommun-dit-Verron , Josette-Raymonde,
les deux à Neuchâtel. Schlub, Henri-Léopold ,
mécanicien à Neuchâtel, et Stôckli, Mar-
tha, à Herznach.
Walter, François-Jack-Marcel , ébéniste à
Bôle, et Duriaux , Christiane-Andrée, à Neu-
châtel.

DÉCÈS. — 10 février. Evard , Pierre-
André, né en 1904, agen t d'assurances à
Neuchâtel , époux de Marguerite-Jeanne, née
Girard.

Etat civil de Neuchâtel

Perches : très faibles ; feras ! faibles ;
brochets : très faibles ; truites, lottes et
ombles : faibles ; filets de brème : très
faibles ; filets de gardon , bondelles : bonnes
et carpes : nulles.

Pêches dans le lac
de Neuchâtel
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Marin : assemblée du Club des 100
De notre correspondant :
L'assemblée général du Club des 100 s'est

déroulée en présence de 38 membres et sous
la présidence de M. François Dupasquier.
M. A.-P. Jeanneret , vice-président , a évoqué
les buts du club : mettre à la disposition du
FC Marin-sports un terrain et un c club-
house ». Une modification des statuts doit
permettre au club d'étendre son activité à
d'autres sociétés locales. On apprend que le
club compte 105 membres A et 22 membres
B.

Le caissier , M. Jean-Victor Lovât , brosse
un tableau de la situation financière. Le
terrain et le < club-house » coûteront 196.000
francs ; le budget 1973 prévoit 35.000 fr. de
dépenses et 24.000 fr . de recettes. Les
comptes sont approuvés.

M. François Dupasquier est réélu à la
présidence ; M. Alfred Pellaton , secrétaire
démissionnaire, est remplacé par M. Hans
Hoffmaenner. Les autres membres sont
MM. A.-P. Jeanneret, vice-président ;
J.-V. Lovât , caissier et Raymond Apotheloz.
Puis l' assemblée adopte la modification des
statuts qui permet au club d'étendre son
activité.

BOUDRY

(sp) La section « Treymont » du Club juras-
sien vient de publier son programme annuel
pour la saison 1973. Outre l'assemblée géné-
rale fixée au 16 février , une série de mani-
festations sont prévues sur le plan canto-
nal : 29 avril : excursion ornithologique aux
Grands-Marais ; 20 mai : excursion botani-
que et géologique dans le Doubs ; 3 juin :
excursion scientifique à Cudrefin-Chabrey ;
17 j uin : assemblée d'été à la Ferme-
Robert ; 1er juillet : excursion scientifique à
la Schrattenfluh ; 19 août : fête des famil-
les à la Banderette ; section « Soliat » ; 2
septembre : excursion géologique au Chas-
seron ; 23 septembre : visite à la propriété
(commission de surveillance) ; 13 octobre
mais le samedi après-midi seulement :
excursion paléontologique à la Chaux-de-
Fonds-Carrière de Pouillerel ; 4 novembre :
192me assemblée générale ordinaire (section
organisatrice « Chaumont k.

Le calendrier du
Club jurassien

(c) Lors de son assemblée générale du 9
février, le « chœur d'hommes » d'Auvernier
après l' adoption des divers rapports a
décidé de participer au culte du 18 février ,
d'organiser en été une course d'un jour en
compagnie des femmes et de fixer la soirée
annuelle en février 1974.

La composition du comité est échangée et
se présente comme suit ; président : M.
Roland Pache ; vice-président : M. Bernard
Schoor ; secrétaire : M. Willy Cathoud ;
caissier : M. Jean Schneider ; archiviste : M.
Michel Humbert-Droz ; assesseurs : MM.
Louis Gallandre et Jean-Louis Corti.

Le directeur , M. Etienne Pipy est confir-
mé dans ses fonctions. Un arrangement
étant intervenu, les répétitions reprendront
le mardi soir dès le mois d'avril.

Assemblée du « chœur
d'hommes »

AUVERNIER

(c) Bien que domiciliée à Auvernier, c'est
au Landeron , au home Bellevue , que Mme
Robert Grisel fête aujourd'hui ses 90 ans.
Pour marquer cet anniversaire selon la
tradition , deux membres du Conseil com-
munal dont le président , se rendront auprès
de Mme Grisel.

Bonne fête !

Un geste pour les invalides
Les milliers d'invalides que l'on

compte en Suisse sont confrontés
jour après jour à des problèmes très
importants qui alourdissent encore le
poids de leurs infirmités.

L'Association suisse des invalides
l'a bien compris et elle s'efforce ,
pour ses 15.000 membres comme
pour tous les handicapés, de trouver
les solutions nécessaires, sur le p lan
social ou juridique , aux graves di f f i -
cultés qu 'ils connaissent.

Par exemple , et entre beaucoup
d'autres, le problèmes des barrières
architecturales, ces obstacles infran-
chissables multipliés sur le chemin de
l'handicapé physique. Comment accé-
der à un bureau de poste ou tout
autre bâtiment public, à l'église, au
théâtre ou à la gare par des escaliers
impraticables à l'infirm e ? Comment
utiliser un ascenseur dont la porte
est trop étroite pour le passage d' un

fauteuil roulant ? Comment vivre
dans un appartement où rien n'est
prévu pour les handicap és (portes ,
installations sanitaires, seuils, etc.) ?

Autant de problèmes que l'Associa-
tion suisse des invalides a étudiés et
dont elle a proposé les solutions.
Grâce à elle, les édifices off iciels de
la Confédération tiendront compte de
ces impératifs. Les burea ux d'archi-
tectes sont alertés dans l' espoir que
les normes facilitant la vie quotidien-
ne des invalides dans les immeubles
communautaires seront respectées.

Cette lutte contre les barf ières
architecturales atteste la vitalité de
l'Association suisse des Invalides qui
organise du 12 au 20 févr ier  en Suis-
se sa collecte annuelle.

Des tâches importantes l'attendent
et elle compte sur votre précieux et
généreux appui.

NEMO

Profondément émus par le mouvement
de sympathie qui s'est manifesté lors du
décès et des obsèques de

Monsieur Cari OTT
ses enfants, ses proches et ses alliés
expriment leur profonde reconnaisance
à toutes les personnes qui se sont asso-
ciées à leur grand deuil , par leur pré-
sence à la cérémonie religieuse , par
l'envoi de fleurs , par leurs visites et par
leurs messages de condoléances.

Neuchâtel , février 1973.

La famille de

Monsieur Léon GUINAND
profondément émue par les marques
d'affection et de réconfortante sympathie
qui lui ont été témoignées lors de son
grand deuil , remercie très sincèrement
toutes les personnes qui ont partagé son
épreuve par leur présence, leur message,
leur don ou leur envoi de fleurs.
Elle en gardera un souvenir de profonde
reconnaissance.

Les Brenets et la Chaux-de-Fonds,
février 1973.

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

La Société féline neuchâteloise a siégé
récemment à Neuchâtel sous la présidence
de M. Paul Cominot , qui a rappelé les
points essentiels de l'année écou ée. Le
comité a été réélu à l'exception de la
secrétaire , Mlle Hurri , qui a demandé à être
remplacée pour des raisons professionnelles.
Les comptes ont été acceptés à l'unanimité.

La société organisera, les 3 et 4 novembre
à Panespo, l'exposition féline internationale
à laquelle une dizaine de pays prendont
part.

A la Société féline
neuchâteloise

La société de chant « L'Orphéon » de
Neuchâtel a siégé récemment sous la
présidence de M. Louis Jaquet. Le rapport
relève l'activité de la société au cours de
son 120me exercice qui , pour la première
fois, comprenait 18 mois afin de s'adapter
à l'année civile. Deux concerts furent
présentés au public neuchâtelois , le premier
en avril 1972 et le second en novembre
dernier à la Collégiale. Ils furent suivis par
un public attentif , le second ayant attiré
davantage d'auditeurs étant donné qu 'il
comportait une œuvre de choix : la Messe
de Liszt pour chœur d'hommes, soli et
orgue.

Les comptes furent acceptés après
quelques interventions sollicitant des rensei-
gnements sur certains postes déficitaires.
Cette situation due à la conjoncture actuelle
a mis la société dans l'obligation d'aug-
mente r les cotisations des membres actifs et
passifs. En raison de diverses circonstances
« L'Orphéon » aura lieu du 29 juin au 3 juillet
manifestation des chanteurs suisses , la Fête
fédérale de chant qui aura lieu à Zurich à
fin mai. En revanche, la société rendra à la
chorale « Les Disciples de Gretry » de Liège
la visite que celle-ci lui fit à fin juillet 1971,
visite au cours de laquelle le concert donné
au Temple du Bas le 2 août 1971 fut un
véritable triomphe. Le voyage de
L Orphéon » aura lieu du 29 juin au 3 juillet
et permettra aux participants de visiter
Liège, Ostende, Bruges et le port d'Anvers.
A Liège deux concerts seront présentés par
« L'Orphéon », ceci en témoignage de recon-
naissance aux hôtes.

MM. Francis Perret et Louis Jaquet
furent acclamés pour une nouvelle période
d'une année , le premier en qualité de
directeur et le second au titre de président.
Les autres membres du comité furent réélus
en bloc et se répartiront les charges
ultérieurement. . . i .

Le recrutement devient une nécessité
absolue ; aussi la société va-t-elle faire appel
à tous les hommes que le chant intéresse
afin qu 'ils viennent grossir ses rangs en vue
de l'organisation d'une prochaine grande
manifestation ; en effet , « L'Orphéon »
— fondé en 1852 — fêtera son 125me
anniversaire en 1977. Des manifestations
importantes auront heu à cette occasion ;
c'est donc le moment d'en commencer la
préparation. >

Avec les chanteurs
de « L'Orphéon »

(c) Afin qu 'il y ait unité dans les réponses
à donner aux élèves, les membres du corps
enseignant du collège d'Auvernier suivent
un cours d'information sexuelle dirigé par
la doctoresse Grimm et Mme Cardinet ,
psychologue.

Cours d'information
sexuelle

« HISTOIRE DE L'ART »
La grande Aventure

des trésors du monde
La multiplicité des musées et des expo-

sitions , la circulation des chefs-d'œuvre à
travers le monde au gré des échanges cul-
turels , le développement des voyages n'ont
pas empêché que se développe , depuis de
nombreuses années, l 'édition des livres d' art ,
Leur succès suffit à prouver qu 'ils répon-
daient à un besoin du public. Cependant ,
il manquait à ces ouvrages d'être réelle-
ment accessibles à tous , car ces livres
luxueux , abondamment illustrés en couleur ,
étaient et sont encore d'un prix élevé.

Il y avait donc là une lacune que l'his-
toire de l' art publiée par les Editions Kis-
ter est destinée à combler , la publication
en fascicules hebdomadaires permettant un
tirage plus élevé et par conséquent un
moindre coût.

BIBLIOGRAPHIE



Tourisme neuchâtelois en 1972 : arrivées
plus nombreuses, mais séjours moins longs

L année 1972, sur le plan du tourisme,
est tout à la fois meilleure et... un peu
moins bonne que 1971 ! Expliquons cette
contradiction à saveur normande en pre-
nant les statistiques publiées récemment
par l'Office neuchâtelois du tourisme.

On y voit qu'en ce qui concerne les
arrivées de touristes, leur total en 1972
(129.412 ) fut de 4109 supérieur à ce-
lui de l'année précédente. En revanche,
le total des nuitées (272.080) accuse un
déficit de 1828 par rapport à celui de
1971. Voici à titre de comparaison les
chiffres de 1970 : arrivées 123.631, nui-
tées 257.214.

MOUVEMENT DE VA-ET-VIENT
Sur le total de 129.869 arrivées, 73.906

sont le fait d'étrangers et 55.963 de
Suisses. Quant aux nuitées, elles concer-
nent les étrangers pour 145.668 et les
Suisses pour 126.412.

Si l'on examine le détail des douze
mois de l'année, on voit clairement qu 'à
l'exception de janvier , février, octobre,
nvoembre et décembre, mois à prédomi-
nance suisse, le lot des étrangers est net-
tement majoritaire.

En ce qui concerne le nombre de nui-
tées, par contre, on voit que celles des
hôtes suisses sont supérieures à celles
des étrangers, de janvier à mai et d'oc-
tobre à décembre. Autrement dit , les
Suisses sont de bons clients en dehors
de l'été, et les étrangers prennent la relè-
ve à la belle saison, c'est-à-dire de juin
à septembre, quand toutes les possibili-
tés touristiques du canton peuvent être
exploitées.

DÉFICIT ET BÉNÉFICE
Sur le plan des nuitées, on voit que

si les districts du Val-de-Travers (+1004)
du Locle ( + 2457) et de la Chaux-de-
Fonds ( + 806) ont connu une année
1972 meilleure que la précédente, les
districts de Boudry (-5053 !), du Val-de-
Ruz (-794) et de Neuchâtel (-248) n'ont
pas eu la même fortune.

REGRETTABLES LACUNES
Ne tirons pas des conclusions trop

hâtives et ne peignons pas le diable sur
la muraille. D'abord faudrait-il déjà,
dans le canton de Neuchâtel , que cer-
tains tenanciers d'établissements publics ,
qui participent à l'animation de la vie
touristique et en tirent largement profit ,

comprennent mieux l'importance de ces
statistiques et , surtout, le rôle de la taxe
de séjour.

On sait parfaitement bien que la tenue
de certains registres des nuitées laisse à
désirer ici et là. 11 ne se passe pas d'as-
semblée d'associations touristiques sans
que cette regrettable lacune ne soit rele-
vée par ceux qui sont aux responsabilités
du tourisme neuchâtelois.

Sur le plan financier , pour chaque
nuitée annoncée, les hôtels, qui les fac-
turent à leurs clients, doivent payer à
l'ONT 30, respectivement 20 c... poul-
ies établissements de premier et deuxiè-
me rang. Or, la taxe de séjour a repré-
senté l'an dernier une source de revenus
de 25.000 fr. dont une partie est affec-
tée aux organisations de tourisme et so-
ciétés de développement ou syndicat d'ini-
tiative du canton qui ont ainsi touché
une somme globale de 17.500 francs.
Pour accomplir une partie de leur tâ-
che de propagande touristique.

Si donc un certain nombre de nuitées
échappent ainsi au contrôle du fait d'une
tenue défectueuse du registre de certains
hôteliers, c'est autant de fois 30 ou 20
c. qui passent à côté de la caisse de
l'ONT et des organisations similaires.
Statistiquement donc, mais aussi touris-
tiquement, il faut regretter cet état de
choses qui ne manque pas de préoccuper
l'ONT lequel n'a jamais trop de ressour-
ces pour mener sa lourde tâche à chef.

LE RENDEMENT
Le rendement moyen de l'hôtellerie

neuchâteloise, toujours en 1972, fut en
moyenne annuelle de 28.6 % (1971 :
29.6 %), tandis qu 'au mois d'août le
taux était de 50.4 % (1971 : 49.9 %).

Enfin, le nombre des lits continue
d'augmenter depuis deux ans dans le
canton : 2534 en 1971, 2605 l'an passé.

Concluons : en 1972 si proportionnel-
lement les arrivées d'étrangers furent su-
périeures en nombre à celles de 1971,
la durée de séjour, par contre, fut moins
longue principalement à cause du mau-
vais temps.

G. Mt

ARBWEES ET NUITEES PAR MOIS

MOIS ARRIVEES NUITEES

Suisses Etrangers TOTAL Suisses Etrangers TOTAL

Janvier 3343 2617 6962 S18S 6226 14 412

iFévrier 3052 2721 S773 7331 70B0 14 411

Mars 3655 4043 7700 B301 B270 16 571

Avril 3962 5169 9131 10475 10265 20 740

Mal 5241 6038 11329 11794 10810 22 604

Juin 5S39 6921 12460 10365 12235 23 100

Juillet 4931 11544 16475 12409 22014 34 423

AoOt 5791 14564 20355 12661 23982 41 643

Septembre 6145 B972 15117 13507 15290 2B 797

Octobre 6729 5535 12264 13612 1091B 24 530

Novembre 4547 2995 7542 9385 6659 16 044

Décembre 3026 2735 5761 7B85 6919 14 805

1972 55.963 73,905 129.869 126.412 145.668 272.080

1971 54,383 71,377 125.760 128.273 143.633 273.908

1970 54.343 69.288 123.331 126.852 130.332 257.214

NUITEES PAR DISTRICTS

Districts Total nuitées Par rapportDistricts 
1971 19?2 à i97i

Neuchâtel 129.859 129.611 -248
Boudry 54.203 49.150 -5053
Val-de-Travers 11..437 12.441 +1004

Val-de-Ruz 19.818 19.024 -794
Le Locle 11.681 14.138 +2457

La Chaux-de-Pds 46.910 47.716 +806

273.908 272.080 +4267 -6095

Ou « rilifi » dans les machines à sous !
Au tribunal de police de Neuchâtel

Le tribunal de police de Neuchâtel a
siégé hier sous la présidence de M. Alain
Bauer , assisté de Mme E. Bercher , qui
assumait les fonctions de greffier.

Afin d'obtenir le relief du jugement
prononcé par défaut contre lui , en date du
26 septembre 1972, et le condamnant à trois
mois d'emprisonnement sans sursis, H. J.
s'est présenté devant le tribunal sous le
coup de nombreuses préventions. Au cours
du printemps 1971, désireux d'échapper à la
police , il s'est introduit dans des hôtels en
déclinant une fausse identité et est parti
sans régler la note. Il devait purger en fait
une peine de 20 jours d'emprisonnement,
mais la date de l'exécution de la peine ne
lui convenait pas et il préféra la retarder de
cette manière, empruntant l'identité d'un
ambassadeur très connu.

L'activité principale de H. J. consistait à
décrocher des contrats pour le compte
d'une société d'appareils de jeux électro-
magnétiques. Il faut savoir que plusieurs
sociétés se partagent le marché suisse et se
livrent à une concurrence acharnée pour
conquérir le plus grand nombre d'établisse-
ments publics. Un tel établissement devient
concessionnaire par la conclusion d'un
contrat résiliable seulement en cas de remise
de l' exploitation.

La conclusion d'un contrat de ce genre
procurait à H. J. 1200 fr. par appareil
placé. Accompagné de son secrétaire-chauf-
feur , grassement rétribué , il prit contact
avec un couple gérant un établissement et
qu 'il savait avoir besoin d'argent. Il leur
offri t  d'acheter leur fond au nom de son
secrétaire et , n'eut pas de mal à les
convaincre de signer un contrat pour phi -
sieurs appareils. Mais les époux étaient déjà
liés par un autre contrat à une société
concurrente.

Prétextant que l'établissement avait été
vendu , ils se libérèrent et signèrent ce que
H. J. leur demandait. En réalité , la vente
n 'eut jamais lieu et la société concurrente
prit très mal la chose.

LE SENS DE LA PUBLICITÉ
Le prévenu était d'autre part propriétaire

d'un certain nombre de machines à sous.
Doué d'un certain sens de la publicité , il
avait coutume de les ouvrir et d'en distri-
buer le contenu aux consommateurs , afin
de les inciter à jouer. Son ancien employeur
l' accuse d' avoir ouvert de la sorte à l'aide
de fausses clés d'autres machines ne lui
appartenant pas.

Mais le prévenu conteste les faits qui lui
sont reprochés. Tout le monde ne serait
ligué contre lui pour l'abattre. Qu'en est-il
de la promesse de vente 7 Sur ce point , les
époux fournissent un témoignage embrouillé
ct très vague. Qui a téléphoné à la société
concurrente pour annuler le contrat ? C'est
tantôt le mari, tantôt la femme et tantôt
encore le prévenu. Selon le couple , celui-ci
parle tellement qu 'on ne sait plus ce qu 'on
fait avec lui !

Plus instructif est le témoignage de M.
G., l' ancien chauffeur et ami. Le président
le met en garde : il n'a pas toujours dit la

vérité lors de l'instruction et risque de se
retrouver à la place du prévenu. Avec le
recul , l'affaire lui semble n'avoir été qu'une
simulation destinée à toucher des commis-
sions.

Très à l'aise , H. J. se donne un coup de
peigne, renoue les lacets de ses souliers...
Parfois , il interrompt violemment les décla-
rations des témoins et le président ou son
mandataire doivent le remettre à l'ordre.

Selon les représentants des plaign ants,
c'est à un monument de mensonges qu'on a
affaire , à une montagne d' astuces. Pour le
défenseur du prévenu , son client n'est que
la victime d'une cabale destinée à l'éliminer
du circuit. Le tribunal se prononcera sur
cette affaire dans une quinzaine de jours . ..

UN ACCIDENT MORTEL
Le 5 juin 1972, sur la RN 5, de Serrières

à Neuchâtel , un véhicule conduit par R.
A. est entré en collision avec un cyclomo-
teur. Le cyclomotoriste devait décéder des
suites de cet accident. Selon R. A., la
victime aurait fait un brusque écart sur la
gauche, au moment où il la dépassait. Le
mandataire des plaignants lui a reproché
d'avoir roulé à une vitesse inadaptée aux
circonstances et de n'avoir pas pris les
précautions qui s'imposaient. Il a relevé la
désinvolture affichée par R. A., notamment
alors que celui-ci commentait un accident
survenu à lui-même en 1956 et ayant eu de
semblables conséquences.

R.A. a été condamné à dix jours d'empri-
sonnement avec sursis pendant trois ans. Il
paiea 280 fr. de frais et 100 fr. à titre
d'indemnité de dépens.

C. Fx.

Les programmes de la Télévision romande jugés
sévèrement dans le district de Boudry

Feuilletons « saucissonnés », frais inutiles, méprises...

De notre correspondant :

Que pense-t-on de la télévision à
Boudry ? Nous avons interrogé de
nombreuses personnes au hasard , dans la
rue, au restaurant , à l'usine et nous nous
bornons simplement à relever les opinions
émises par ces habitants du district de
Boudry.

Environ 65 % d'entre eux ont formulé les
mêmes critiques. Aucun n 'a fait part de
doléances particulières. Mais, plusieurs se
sont exprimés longuement sur certaines
émissions qu 'ils qualifient d'un niveau très
bas.

Un téléspectateur s'est plaint d'une émis-
sion au cours de laquelle Catherine
Charbon , ridiculisait des personnages de
valeur , lesquels du reste ne se doutaient de
rien. Cette critique fut formulée par un
nombre impressionnant de personnes. La
preuve : une lettre de la direction d'un
studio , reconnaissant que cette émission
avait été « diversement interprétée » et
qu'elle ne serait pas prolongée. On s'était
rendu compte trop tard de la comestibilité
du navet.

Plus récemment , des propos assez acerbes
ont qualifié une émission qui eut lieu à
Cortaillod et à la Neuveville. Là, certains
n 'y vont pas de main morte...

L'indisposition est générale en ce qui
concerne le cinéma. On est las, archi las, de
subir les répétitions de films , certains ,

projetés trois fois parait-il en l'espace de
deux ans ! Trop de films polonais et
tchécoslovaques. En comparant les
productions des chaînes françaises et celles
des chaînes suisses, on constate que
l'étranger présente des programmes nette-
ment plus valables que la SSR...

Nombreux également sont ceux qui
estiment qu 'on abuse beaucoup trop de
films à épisodes multiples , car si un
téléspectateur veut suivre régulièrement ces
films , il doit souvent renoncer à sortir .
Aussi préfère-t-on souvent boycotter le
feuilleton dès ' le début pour ne pas
manquer par la suite d'importants épisodes.

La dernière • trouvaille » qui consiste à
donner à 19 h un épisode de quinze
minutes a le don d'énerver tout le monde ,
car nécessairement dans un laps de temps si
court , il arrive souvent de ne rien relater.

TOURNEZ LE BOUTON !
Un auditeur déclare :
—¦ Jusqu 'en 1971, je prenais l'écoute

régulièrement chaque soir , sans être
toujours satisfait , mais c'est normal. Or,
après I'introductin de la publicité à l'écran ,
nous avons tous espéré que ce nouvel
apport financier allait améliorer sensible-
ment les choses. C'est plutôt le contraire
qui s'est produit ! Il m'arrive plusieurs fois
par semaine de boucler le poste après les
nouvelles du Téléjournal .

Un autre , possesseur d'un nouveau poste
lui permettant de capter les émissions fran-
çaises, ne suit plus sur les écrans suisses
que certaines émissions et reportages
sportifs.

Un téléspectateur regrette amèrement
qu 'on consacre des sommes énormes pour des
reportages dans des pays très éloignés. Et
pour quel résultat ? Montrer les us et
coutumes de peuplades sauvages , ce qui ne
présente pas une justification valable des
frais engagés. Dernièrement , on annonçait
qu 'un reporter de la TV allait partir pendant
une semaine en France pour rencontre r une
personnalité. Une seitiaine, tous frais payés ,
plus le cachet de son salaire naturellement,
il semble que c'est bien cher pour une
simple interwiew !

LA MAUVAISF. HORINF. ...

Beaucoup de petites choses, qui semblent
d' abord insign i fiantes , lassent à la longue et
contribuent à cette déception générale. On
est las des sempiternelles promesses consé-
cutives aux changements effectués dans les

services de la TV romande. Ce n'est pas
mieux : c'est pire ! On est las de cet usage
abusif des superl atifs tels que le mot
« extrêmemen t » qui revient parfois des
dizaines de fois dans une seule discussion.
On est las de la désinvolture avec laquelle
on fait avaler les erreurs ,' souvent
monumentales des émissions.

Par exemple, dernièremen t, on s'était
trompé de bobine dans la projection d'un
film . Que se passa-t-il. Quelques mots
d' excuse et on imposa quelques jours plus
tard aux téléspectateurs une seconde
projection du même film.

Wr.

(Réd. — Cette remarque est exacte. Il
s'agissait d'une série de Walt Disney, « Le
monde merveilleux de la couleur ». N'y a-t-
il donc pas quelqu 'un , à Genève, dans cette
orgueilleuse entreprise , qui contrôle les
bobines ou surveille sur un moniteur
l'émission en cours ?)

La bonne «veillée» de Boudry
des vignerons sancerrois

Il pleuvait fort lundi soir sur Boudry,
quand vielleux et cornemuseux en tête,
les 60 vignerons du Sancerrois péné-
trèrent dans la grande salle du château
où les attendait l'onctueuse fondue qui
leur était offerte par leurs collègues
neuchâtelois des Vignolants , et leurs
amis de la Chanson neuchâteloise.

Après Marin où un excellent déjeuner
leur avait été servi à l'hôtel du Poisson ,
après la halte vineuse et fraternelle de
Saint-Biaise, c'était à Boudry le repas de
l'amitié.

Mais , ce fu t  aussi la soirée de la
danse et de la chanson. Alors que le
coup du milieu avait été apprécié
comme il se doit par chacun des
convives, les vieux airs du pays berri-
chon retentirent bientôt. Et alors, coiffes
blanches, jupes noires et bleues et beaux
tabliers de jadis , s'agitèrent sur la piste ,
donnant aux nombreux Neuchâtelois

présents, un aperçu du folklore sancer-
rois alors que jouait , jouait encore et
toujours la vielle de M. Dubois maître
vigneron et docteur es tradition.

Ayant ainsi donné le ton , les
vignerons sancerrois cédèrent le pas et
le parquet ciré au groupe de la Chanson
neuchâteloise qui interpréta de belle
façon des airs d'ici et d'ailleurs.

Et puis , au son des vielles, tout le
monde entra dans la danse au rythme de
la polonaise finale.

« Une bien bonne veillée » dirent les
Sancerrois avant de regagner leurs
pénates d'un soir. C'était vrai. Mais c'est
sous la pluie que mardi , ils entamèrent
une nouvelle jo urnée qui les éloigna de
Neuchâtel avec, d'abord , une halte aux
Bugnenets.

En confidence , certains de nos plus
jeunes hôtes n'avaient encore jamais vu
de neige, comme il peut parfois s'en
trouver , quand on prend les routes qui
conduisent vers le haut du canton ...

PNEUS À CLOUS
« Monsieur le rédacteur en chef ,
Après avoir lu et entendu bien des

avis divergents concernant les pneus
à clous , puis-je émettre un avis
personnel ?

Sur chaussées verglacées, il est
incontestable que le pneu à clous
offre la plus grande sécurité. L'in-
convénient est que sur routes sèches,
ce même pneu à clous abîme forte-
ment les chaussées et provoque une
pollution dangereuse pour la santé
publique. U est réjouissant de cons-
tater , cette année, qu 'une grande
majorité d'automobilistes sont cons-
cients de leurs responsabilités et ne
montent pas leurs pneus à clous
quand les routes sont sèches.

Le système actuel de l'entretien des
chaussées est contraire à l'emploi
sans restrictions des pneus à clous. Si
l'on acceptait de rouler sur une

couche de fond neige durcie, comme
dans les pays nordiques on éviterait
l'usure des chaussées et une autre
pollution , celle provenant des pro-
duits chimiques que l'on répand par
tonnes sur nos routes et qui rendront
l'eau de nos lacs plus salée que celle
de la mer. A ce sujet , on doit s'éton-
ner que nos autorités ne s'en rendent
pas compte.

Dans l'attente de la solution idéale
de chaussées chauffables ou la venue
d'un produit miracle non polluant , la
meilleure sécurité routière pour les
non cloutés est le sablage des routes
qui rend ces dernières rugueuses et
anti-dérapantes. Ce système a déjà
évité grand nombre d'accidents.

Veuillez agréer, Monsieur le
rédacteur en chef ,

André Chiffelle,
Neuchâtel. »

TOUR
DE

MILLE

La ville compte
14.971 appartements

G IL ressort du rapport annuel de la
commission de la salubrité publique
que la ville compte 14.971 appartements ,
dont 357 nouveaux, répartis dans 3117
bâtiments, soit 21 de plus que l'année
précédente.

En 1972, 1600 logements ont été
visités. Des inspections ont également
été faites dans 18 établissements publics ,
lors de reprises de commerces , et dans
70 salons de coiffure. Plus de 150 ordres
de réparation ont été notifiés aux
propriétaires.

Les constatations des inspecteurs ont
permis la transmission de 30 cas à la
police du feu , 6 aux services industriels
et un à la police des habitants.

Dimanche dernier a eu lieu à Miïnchen-
buchsee, dans le canton de Berne, la Fête
de clôture et du diplôme des examens supé-
rieurs de fleuriste organisée par l'Associa-
tion suisse des fleuristes, examens s'étant
déroulés à Lausanne et Zurich en 1972.
Parmi les 33 nouveaux maîtres fleuristes
figurent deux Neuchâtelois : MM. Bernard
Burri , de Neuchâtel , et François Mottier, de
la Chaux-de-Fonds.

Fleuristes neuchâtelois
distingués

COLOMB IER/CESCOLE

(c) Près d'une trentaine de jardinières d'en-
fants du district et d'ailleurs ont commencé
hier un cours d'initiation aux mathématiques
modernes, (plus précisément de pré-mathé-
matique) cours organisé par le département
et dirigé par M. Francis Perret , professeur
de mathématiques à Cescole. Ce cours se
poursuivra jusqu 'à fin mars et un autre se
donnera parallèlement à Neuchâtel. Le
cours a été inauguré par M. Robert
Duckert inspecteur et suivi par Mme
Duplain , son assistante.

Cours d'initiation

En 1972,
on a enregistré

347 décès
à Neuchâtel

• L'ANNÉE dernière 347 
^ 

décès de
personnes domiciliées à Neuchâtel ont été
enregistrés contre 358 en 1971.

Cinq cent cinquante huit corps, soit
299 de la ville et 259 de l'extérieur ont
été déposés au pavillon du cimetière qui
a été encore plus largement utilisé que
l' année précédente. Les incinérations ont
atteint le nombre de 616 ainsi réparties :

Adultes ville 262
Adultes extern es 330
Enfants ville tiiiooss I s. 6
Enfants externes 17
Incinération d'ossements : 1
Sur les 347 décès de la ville, on a

dénombré 79 inhumations seulement , ce
qui donne une proportion d'incinérations
de 77,23 "la.

Les 268 urnes ont été déposées dans
63 tombes nouvelles , 62 tombes
existantes , 63 dans la tombe anonyme,
13 dans des concessions de famille, 23
dans des niches cinéraires, et 44 ont été
reprises par les familles.

Cette évolution révèle que la place est
largement suffisante dans les limites du
cimetière actuel. En revanche , l'occupa-
tion du pavillon mortuaire , sans cesse
croissante , nécessitera à brève échéance
un agrandissement des installati ons.

0 La campagne trisannuelle de radio-
photographie obli gatoire a été organisée
conformément à la législation cantonale
en matière de lutte contre la tubercu-
lose, 3300 personnes ont été recensées et
convoquées au camion de radiophoto-
graphie , et cela à l'entière satisfaction
des organes responsables de la Ligue
cantonale neuchâteloise.

Campagne de
radiophotographie

Quels sont les prénoms préférés ?
O LES prénoms les plus fréquem-

ment choisis et annoncés à l'officier de
l'état-civil en 1972 sont les suivants :
9 Masculins : Michel (31), Patrice

(29), Pascal (27), Stéphane (26), Christo-
phe (24), Alexandre (22), Laurent (21),
Christian (20), Pierre (19), Antoine,
Marc, Olivier (17), Jean, Joseph , Philip-
pe (16), Alain, François, Sébastien (15),
Thierry (14), David (13), Cédric, Da-
niel, Frédéric (12), Charles (11), André,
Nicolas , Vincent, Yann, Yvan (10), Clau-
de (9), Bernard , Fabrice, Jérôme (7).
• Féminins : Sandra (43), Anna (28),

Isabelle , Nath alie (26), Sylvie (24), Lau-
rence, Marie (23), Valérie (21), Christi-
ne (18), Véronique (17), Carine (16),
Caroline , Stéphanie (i5), Myriam (13),
Chantai , Corinne, Sonia (11), Angèle,
Catherine, Danièle, Françoise, Sabine,
(10), Alexandra , Claudine , Joëlle , Na-
tacha (8), Céline, Fabienne, Mireille ,
Nadia , Patricia , Séverine (7).

Quan t aux naissances enregistrées , au
nombre de 1245, elles se répartissent
ainsi selon la nationalité :

— enfants suisses : 781.
— enfants étrangers : 464 soit :
289 Italiens , 65 Espagnols, 50 Fran-

çais, 23 Allemands , 6 Portuguais , 4 Bel-
ges, 1 Péruvien , 2 Tchèques , 1 Argen-
tin , 1 Brésilien , 2 Vietnamiens , 2 Cana-

diens , 1 Hollandais, 1 Suédois, 2 Grecs,
1 Jordanien , 1 de République Arabe
Unie, 2 Camerounais, 1 Bulgare, 2 Li-
banais , 1 Chinois, 2 Marocains, 2 Amé-
ricains , 2 Autrichiens, 1 Roumain, 1
Japonais, 1 Iranien et 1 Turc.

Congrès de médecins-dentistes
• Ainsi que nous l'avons déjà

brièvement annoncé, le congrès du
Groupement suisse pour l'étude de
la chirurgie des maxillaires et de la
stomatologie s'est réuni récemment
à la Cité universitaire. C'était d'ail-
leurs la première fois à moins d'er-
reur, qu 'un groupement scientifique
de médecins-dentistes suisses siégeait
à Neuchâtel.

M. Pierre Wyss, président de la
société cantonale ouvrit la séance en
souhaitant la bienvenue aux quelques
60 participants venus de toute la
Suisse, médecins-dentistes, professeurs
de facultés, médecins ORL, en présen-
ce du président central de la Société
suisse d'odonto-stomatologie.

Ensuite, la séance de travail propre-
ment dite s'est déroulée toute la jour-
née sous la direction du professeur
A.-J. Held, de Genève, président du
groupement. En effet, ce ne sont pas
moins de treize communications scien-

tifiques qui furent présentées, allant
d'un intéressant essai de « calcul de
la beauté » pour la correction du pro-
fil facial , tentative d'application de la
règle d'or, déjà connue dans l'antiqui-
té, passant par la description de tu-
meurs rares des maxillaires ou celle
plus générale des lésions précancéreu-
ses de la cavité buccale, que le mé-
decin-dentiste du fait même de sa
profession devrait être le premier à
pouvoir dépister.

Enfin , des sujets de petite chirurgie
dentaire et les trop célèbres douleurs
post-opératoires alimentèrent des dis-
cussions nourries.

En fin d'après-midi, une courte
séance administrative permit au pro-
fesseur Held, après six ans de prési-
dence, de céder cette charge au Dr
Hohl, de Bâle.

La prochaine réunion aura lieu au
Tessin ou en Valais.
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Jeunesse : est-ce rassurant ?
« Monsieur le rédacteur en chef ,
La « FAN » a publié récemment

les résultats d'une enquête sur la
jeunesse du canton , sous le titre « ...
une radioscopie rassurante ... » .

A la lecture de ces résultats, d'ail-
leurs fort intéressants , on peut se
poser quelques questions : est-il
vraiment rassurant que 65 % des
jeunes disent que la politique ne
représente rien ou très peu de choses
pour eux et que la majorité ne
prévoie d'aller voter qu'à certaines
occasions ?

Est-il rassurant que les apprentis
pensent s'inscrire peut-être à un
syndicat, mais ne prévoient pas d'y
militer activement ?

(Notons que d'autre part « on de-
mande la participation de tous à la
gestion de l'entreprise », ce qui
montre comme plusieurs autres
réponses l'insuffisance d'information
claire).

Est-il rassurant que la majorité des
étudiants continuent à vouloir étudier
d'abord , c'est-à-dire s'appliquer à
répondre aux normes fixées que sont
les examens et les diplômes, sans
chercher à comprendre la société où
ils vivent et ses vrais problèmes ?

Peut-on réellement considérer
comme rassurant le fait  que la plu-
part des jeunes semblent manquer
singulièrement  de sens critique et
qu 'on ne cherche guère à le
développer , ni clans le cadre scolaire,
ni dans celui de la fami l le  ?

Ainsi cette génération ira bientôt
rejoindre les rangs de ia majorité
silencieuse , perpétuant les préjugés ,
les idées qu 'on ne remet pas en

question et l'abstentionnisme de ceux
qui l'ont précédée. Alors, comme l'a
écrit Cl.-P. Chambet, certains adultes
pourront en effet dormir tranquilles.

A moins que, parm i les 93 % des
jeunes , qui n'ont pas été touchés par
cette enquête, se trouvent justement
ceux qui auront une conscience plus
précise de ce que signifie être un
citoyen à part entière dans une
démocratie ?

Veuillez agréer, Monsieur le rédac-
teur en chef , ...

Yvette Coendoz,
Boudry »

Les tilleuls
de la Coudre

sont en danger
« Monsieur le rédacteur en chef ,
Après la dernière séance du

Conseil général qui s'est occupé dc
notre jardin public, je me permets de
faire appel à tous ceux qui savent
encore regarder un arbre... Les
tilleuls argentés du jardin public sont
en danger, il faut se tenir prêts !...

J'ai de plus en plus l'impression que
l'on va nous jouer une vilaine farce
en sacrifiant les arbres, sans teni r
;ompte de la protection dc l'environ-
nement dont les autorités ne cessent
de se targuer.

Veuillez agréer , Monsieur le rédac-
teur en chef , ...

Mme J. Tribolct ,
La Coudre ».

Candidats radicaux
au Grand conseil

On sait qu 'au cours de sa soirée organi-
sée à Cressier l'Association radicale du dis-
trict de Neuchâtel a présenté ses candidats
pour l'élection du Grand conseil. Les voici :
Mme Odette Bardet-Huguenin ; Mlle Tilo
Frey ; Mme Yvette Froidevaux-Grisoni ; Me
Daneil Blaser ; MM. Gustave Misteli ,
Rodolphe Stem , Walther Zahnd , Claude
Frey, Dr André Porchet , Roger Prébandier ,
Pierre Desaules , Jean-François Sandoz , Pier-
re-Alain Ziircher , Jean Rezzonico , (Neuchâ-
tel) ; M. Jean-Louis Richard (Enges) ; M.
Francis Schleppi (Lignières) ; M. Werner
Harlacher (Hauterive) ; M. Gilbert Droz
(Marin) ; M. Jean-Georges Vacher (Cressier)
et M. Raymond Pizzera (le Landeron).



UJ—WW OFFICE CANTONAL DU TRAVAIL

| | Apprentissage
Le canton de Vaud connaît cette année les effets de l'adhé-

sion au concordat sur la coordination scolaire.
Par voie de conséquences, le début de l'année scolaire

y compris celui des écoles professionnelles est fixé après la
période des vacances d'été 1973. Les dates seront communi-
quées ultérieurement aux intéressés.

Pour les apprentis (es) neuchâtelois (es) y compris les
libraires et employés (es) d'édition qui suivent l'enseignement
professionnel dans des classes spécialisées à Lausanne ou à
Vevey, il s'ensuit que :

— le cycle actuel « printemps - printemps » reste inchangé
pour ceux dont le contrat a été conclu Jusqu'en 1972 ;

— le nouveau cycle « automne - automne » est obligatoire
pour tous ceux dont le contrat est conclu dès 1973.

Sont concernés les entreprises et apprentis (es) des profes-
sions suivantes :

Arts graphiques \
Carreleur l
Charpentier I
Constructeur de bateaux
Conducteur de camion
Dessinateur d'installations de ventilation j
Dessinateur de menuiserie métallique J
Dessinateur en chauffage I
Dessinateur en installations sanitaires I
Dessinateur-géomètre I
Electricien d'automobiles f v
Employé d'édition I COUTS a
Employé de laboratoire \
Garnisseur en carrosserie / Lausanne
Graphiste
Libraire I
Marbrier I
Menuisier modeleur 1
Meunier I
Opérateur sur machines de câblerle 1
Opticien lunetier I
Parqueteur
Poseur de revêtements de sols
Relieur I
Technicien pour dentistes /

Esthéticienne ) COUTS à
Photographe >
Photographe de laboratoire ) yeyey

En vertu des dispositions de l'article 21 de la loi fédérale
sur la formation professionnelle, il est recommandé de faire
coïncider le commencement de l'apprentissage avec le début
de l'année scolaire (recommandé 15 août). (

Il en résulte que pour les élèves qui fréquentent leur der-
nière année de scolarité obligatoire en 1972-1973, Il ne sera
pris aucun arrêté de libération scolaire anticipée pour la
fréquentation de cours professionnels relevant des métiers
ci-dessus mentionnés, par le fait que la rentrée scolaire des
écoles professionnelles se fera après les vacances d'été 1973.

Neuchâtel, 3 janvier 1973.

. SECTION DE LA FORMATION PROFESSIONNELLE '

Edut* aUTl ADMINISTRATION CENTRALE

offrent à repourvoir tout de suite ou pour
date à convenir

DEUX POSTES
dans leur département comptabilité i

une (ou un) mécanographe
pour la passation des écritures sur machine
comptable et travaux divers ;

une employée de bureau qualifiée
aimant les chiffres, habile dactylographe,
active et consciencieuse, pour les différentes
tâches se rapportant à un service comptable.

Les candidats désireux de collaborer au sein
d'une petite équipe trouveront des conditions
de travail agréables et d'excellentes presta-
tions.

•
¦'

Adresser offres détaillées à
LES FABRIQUES DE BALANCIERS RÉUNIES S.A.,
rue du Viaduc 30, 2501 Bienne,
ou téléphoner au (032) 2 54 35, Interne 23.

Maison mondialement réputée pour ses ma- M*
chines-textiles et ses machines-outils ï||
cherche |||

une employée de commerce ï
de langue maternelle allemande îf 'f
ayant de très bonnes connaissances d'anglais. j fc -'jj

Il s'agit d'un poste Indépendant, dans un service |̂ j
de vente, comportant des responsabilités. pi

Les personnes pouvant justifier quelques années t"-4
d'expérience voudront bien écrire ou téléphoner Wl
à notre service du personnel. ps

Edouard Dubied & Cie, S.A., |̂rue du Musée 1 ||
2001 NEUCHATEL ® (058) 257522 ||

SU^EAyX DE NEUCHÂTEL S

Aimeriez-vous exercer, vous aussi, une

PROFESSION INDÉPENDANTE?
Vous bénéficierez d'une excellente formation et d'une aide efficace
et permanente par un spécialiste de notre entreprise.

Lors d'une entrevue et en vous assurant de la plus stricte discrétion,
nous vous renseignerons sur la tâche â remplir ainsi que sur les
avantages sociaux qui sont offerts à nos collaborateurs.

Veuille znous adresser le bulletin ci-après sous chiffres IW 430 au
bureau du Journal.

Nom : 

Prénom : 

Profession : 

Age : 

Domicile : 

Rue : 

No tél. : 

I Chef d'exploitation
| cherché par entreprise de PRÉFABRICATION

l-jj Qualifications : technicien en bâtiment ou génie civil

ffi ayant la pratique des chantiers. \

0, Entrée immédiate ou à convenir.

Excellentes conditions de salaire. i

(Discrétion assurée.)

Adresser offres à : Société Fiduciaire et de Gérance S. A., £,<

rue de la Cité 1, Genève. |j

BL»millMIUiM II III III ¦ ¦IIW IWWMHMJ ¦¦ Mil I MlJlUfrlfr^î P
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EBAUCHES S. A. Neuchâtel désire engager

UNE SECRÉTAIRE
pour la correspondance française

allemande
et anglaisa

Eventuellement horaire réduit.

Date d'entrée à convenir.

Faire offres à EBAUCHES S. A., Direction générale, fbg de l'Hô-
pital 1, 2001 NEUCHATEL. Tél. (038) 25 74 01.
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MIKRON HAESLER

I Dessinateurs-
I constructeurs
ie v̂Si pour notre bureau technique. £

SMï /fJll Nous sommes une entreprise dynamique, affiliée
jjf^ ĵEjj au groupe MIKRON , qui est synonyme de haute
î ^W ™  précision de technique avancée.

»&i§!p| Nos machines-transferts répondent aux exigences *}
wSgyï de branches les plus diverses (automobile , rnonifii-
raHfiHB terle, serrurerie, appareillage, horlogerie, etc.).

fefSg&jS Désirez-vous participer à une évolution technique à
5i#V 1 fascinante ? Aider à la production d'une machine f
kjjSJ*j£;'| outils qui porte , dans le monde entier , la grande jj'
^Vf -iM réputation 

de la qualité suisse ? 
Si vous aimez ui. ,;

f? '"tSej climat de franchise et un esprit ouvert aux nou- f
fft§£3 velles méthodes et , si vous appréciez encore de
f î̂Sjfâj nos Jours le sens de la responsabilité et l'intérêt ¦}
ldW$&o\ pour de belles performances, veuillez téléphoner à l
SISÉJJJK! notre chef du personnel , M. J. Chenaux, ou faire f
j Ê f & UK S  offres manuscrites à : r

î
ggËflf MIKRON HAESLER S.A., ;
3s\S Fabrique de machines-transferts
jSSgga 73, rue du Collège, 2017 BOUDRY 5
Ç&&m Tél. (038) 42 16 52. S

Stsea , »• r- ŵ* f m̂\ S I ES» EH f "83 1 \ \ w IHp*M!*y/yy ' ~-#;-sÊ& Jff3« fl l* :, ; R» \3tSm a ml M r~,::£££^

Les pays étrangers vous intéressent et vous aimez
une activité variée 1

Désirez-vous travailler dans une équipe jeune,
dans des conditions agréables (horaire libre) î

Nous sommes une organisation de voyages
* aériens bien connue et désirons une

secrétaire
expérimentée, capable de prendre des

I 

responsabilités.

De bonnes connaissances d'allemand et d'anglais |J
sont désirées. §3

Nous venons de nous installer dans le nouvel BJ
immeuble de la gare CFF de Berne. m

Entrée selon entente. t?

Téléphonez-nous et nous vous donnerons jp|
volontiers de plus amples renseignements. 'M

Airtour suisse S.A., Bahnhofplatz 10, 3001 Berne. |£
Tél. (031) 22 92 22. g

Pour notre Laboratoire horloger, nous cherchons |

un horloger -
qui sera appelé à exécuter des travaux de con-
trôle et de mesure au moyen d'appareils et d'Instru-
ments métrologiques.

Les candidats sont priés de s'adresser à OMEGA,
1 département du personnel technique et de produc-

tion, 2500 Bienne, tél. (032) 41 0911, interne 2591.

¦«¦¦mEg
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VALAIS ROMAND

A vendre

CHALETS et
APPARTEMENTS

anciens à rénover ou habitables,
dès 20.000 fr.

Case postale 13, 3960 Sierre.

A louer à Boudry

APPARTEMENTS
TOUT CONFORT
cuisine agencée, tapis tendus.

Loyer mensuel, sans charges :

STUDIOS 35 m2 Fr. 300.—
3 Vz pièces 80 m2 dès Fr. 495.—
Libres dès le 31 mai 1973.
Fiduciaire Seller et Mayor, Trésor 9. Neuchâtel.
Tél. (038) 24 59 59.

A louer
à Boudry

ATELIER
éventuellement
avec entrepôt
au 1er étage.
Accès facile,
conviendrait
pour artisan.
Tél. (038) 46 12 58.

Illlllllllllllllllllllli

Je cherche

studio
meublé
ou non à Neuchâtel
pour le 1er avril.
Tél. (022) 34 08 63,
heures de travail.

tf
L'annonce
reflet vivant
du marché

Je cherche
immédiatement
ou pour date
à convenir

grand studio
ou

appartement
2 pièces,
à Neuchâtel.
Adresser offres
écrites à DP 425 au
bureau du Journal.

A louer, à des prix
intéressants, villas
et appartements, tout
confort , à la

Costa Brava
Tranquillité.
Magnifique plage.
Gubler-lnlca,
Vldollet 7, Genève.
Tél. (022) 33 97 55.
OFA 57.418.501.

Illlllllllllllllllllllli

A Ŝmjff FIDUCIAIRE I
if5--, i ^B ĤB^ST Antonietti et Bôhringer
pp|jj m̂màmMAmW Gérance d'immeubles G. Monnier

I „/l 13, rue du Château NEUCHATEL Tél. (038) 24 25 25

M SAINT -AUBIN (NE)
ij JB Rue du Castel 31

H appartement à louer
jpafl dans immeuble neuf de 16 logements, pourvu de
V<f| tout le confort moderne et très bien aménagé.
s . i Loyer mensuel

f f ¦ APPARTEMENT DE 3 PIÈCES Fr. 485.—
p|8i APPARTEMENTS DE 4 PIÈCES Fr. 555.—

1 STUDIOS Fr. 275.—
ilyi Charges comprises
S'- | Entrée en jouissance 1er mars 1973

A vendre, à 5 minutes auto lacs
de Neuchâtel et Morat,

jolie maison
de campagne
mitoyenne,
tout confort,
de 5 chambres avec
vaste rural

Prix : Fr. 188.000.—.
Bâtiment impeccable et soigné,
belle salle de séjour avec chemi-
née, cuisine spacieuse équipée,
2 salles d'eau.
Surface totale 1100 m2 environ.
AGENCE IMMOBILIÈRE
CLAUDE BUTTY
ESTAVAYER-LE-LAC.
Tél. (037) 63 24 24. 

Je cherche à acheter una

VILLA OU MAISON
(éventuellement terrain aménagé).
Région Saint-Biaise - Colombier.

Ecrire sous chiffres 87-50.057 aux
Annonces Suisses S.A. « ASSA »,
2001 Neuchâtel.

On achèterait à Neuchâtel ou dans
les environs un petit

IMMEUBLE LOCATIF
bien situé.

Faire offres sous chiffres ER 426
au bureau du journal.

A vendre
appartements
3 Va et 4 Va pièces,
tout confort +
garage.
Tél. 33 37 56,
aorès 17 heures.

Terrains
à bâtir
rive sud du lac
de Neuchâtel.

Tél. (037) 61 27 38.

A toute demande de
renseignements, priè-
re de joindre un tim-
bre pour la réponse

Feuille d'avis
de Neuchâtel

A louer à Cortaillod,
pour le 1er mars 1973, dans
immeuble avec ascenseur :

1 appartement
au rez-de-chaussée

3Vi pièces, salle de bains, tout
confort ;
1 appartement au rez-de-chaussée,
2 pièces, bains, cuisinette.

S'adresser à :
Caisse de prévoyance ADAX, à
Peseux, tél. 31 11 20.

Appar-
tement
3 Vz pièces
près du lac,
au Landeron,
tout confort ,
libre immédiatement
535 fr. charges
comprises.
Tél. 25 75 22,
Interne 76.

A louer dès le
1er août 1973,
à Neuchâtel dans
quartier résidentiel,
à proximité
du centre et près
des écoles,

un
appartement
de 4 pièces, meublé
ou non meublé,
avec vue, balcon,
jardin, cuisine
aménagée avec
machine pour laver
la vaisselle
et garage.
Loyer mensuel
charges comprises :
1100 fr. non meublé,
1300 fr. meublé.
Adresser offres sous
chiffres 28-900022,
Publicitas,
2001 Neuchâtel.

LOCAL
de magasin
à louer
à Hauterive.
S'adresser à l'étude
Guido Spichty,
tél. 25 77 22.

*$i A louer, à partir du 1er mal H
ip$, 1973, à la Neuveville, jt,^

1 appartement S
1 de 3 /^ pièces i
59 2me étage, situation tran- 11
y| quille et très ensoleillée. p;|

f"'% Loyer mensuel : Fr. 378.50, 11
i f| charges comprises. S8|j

;, i Garage à disposition. Loyer fj &
Hl mensuel : Fr. 52.—-. f

'y\

f f S'adresser au concierge, tél. p
S (038) 51 35 24 ou à la gé- • •
ml rance.

A louer au centre

2 magnifiques pièces
à l'usage de bureau
(environ 55 m2).

Loyer mensuel 450 fr. (chauffage et
épuration compris).
Parking devant l'immeuble.
Libre tout de suite ou à convenir.
Tél. 24 38 78, dès 12 h 30.

Famille 3 personnes, propriétaire voilier, cherche
entre Thielle et Yverdon, sur hauteur ou bord du lac
de Neuchâtel,

week-end ou résidence
avec jardin et situation indépendante. Achat et trans-
formation envisagés.

Adresser offres sous chiffres K 20714, à Publicitas,
3001 Berne



Ë 1er mars avec Migros I
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DE LA RÉPUBLIQUE NEUCHATELOISE

Bâle
Visite du port de Huningue

Repas au restaurant de la Foire d'échantillons

Après-midi libre !

Voyage en autocar : au départ du Val-de-Travers,
des Montagnes neuchâteloises et de Neuchâtel

Tout compris : Fr. 30.—

Billets en vente dans les magasins Migros du canton de
Neuchâtel et dans les Ecoles-Clubs, jusqu'au 22 février

dernier délai.

Nombre de places strictement limité !

VOYAGE-CLUB MIGROS NEUCHATEL

VONCAFt*** te afé «in»
wW®-̂ r7C  ̂ Verre de 

100 
q J^̂ ^̂ =̂ ^m 

- Crème p°ur ,e café Ira
gj§B9  ̂ sans caféine ^HH ^̂ . * de '"" ̂  g

VONCAFÉ est 4k f gk ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ Bfc .l'extrait de café soluble g| f ¦ BB »W^^^« WW JÊ\ / I  ^1et lyophilisé de Migros! jjL. ÊLmmM WÈLrJim JK >JIJIH m lir-mj  ̂L^ /
Qualité Migros, vl .H w 

^^^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ 1 ||P% M\î ^C >̂
à prix Migros. /^T7M Ifl^̂ ^ Ĥ ^ t̂ftft O  ̂/Goûtez-le... (aullCUdcMO) î ^̂ ^W Sw^S* \
pOUr VOtre plaisir! Une économie de 1 franc ! %^̂^ MW

SÊK/ 
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Les Fïat 124 s considérez-les comme MOUS le voulez
ce sont les voitures les plus réussies de notre époque.

Une nouvelle Rat 124: la 124 Spécial T
¦' ¦ y:L-f y! " . ; ¦  : , i t ,,,, . :  \ . '¦ ' -. ' ¦ ¦ ¦ . -¦• - '¦; f :

-
¦
' '* ' ' M

Des faits. Des raisons. La 124 offre assez d'espace pour que cinq
Lorsque la Fiat 124 est apparue sur le La Rat 124 vous offre une combinaison personnes s'y installent en tout confort Et, par

marché, elle a remporté le titre de «Voiture de confort-performances-maniabilité qu'aucun exemple, les sièges couchettes font partie de
l'Année». autre producteur ne semble avoir été en mesure 'équipement standard. Ajoutez que la nouvelle

Depuis lors, on l'a développée dans six d'obtenir. Spécial T ne coûte que Fr. 12900- alors que
versions différentes, qui se sont vendues à plus Par exemple, dans la nouvelle 124 Spécial T, |§ ̂ B?,?'31 revient à Fr. 11250 - (124 Limousine
d'un million et demi d'unités à travers le monde. on trouve un moteur de 1592 cm3 avec 2 arbres £r-1~ 50~)- Forfa,t Pour transport et livraison

Elles sont actuellement construites dans à cames en tête, développant 95 CV (DIN). Ce Fr- ? •
cinq pays différents. nouveau modèle atteint une vitesse de 170 km/h ,, Le financement Sava vous facilitera l'achat

C'est la voiture que l'URSS a choisie pour et accélère de 0 à 100 km/h en 12 secondes. d.une nouvelle 124. Les Agents Fiat se feront un
créer la base de son industrie automobile' Peu de voitures de ce prix sont en mesure de P,aisir de vous fournir tous renseignements sur
moderne. réaliser de telles performances ce moven actuel et de vous proposer un essai

La nouvelle Fiat 124 Spécial T est équipée de la V0lture-
de 4 freins-à-disque, d'un servofrein, d'un double ^^_,___________
circuit et répartiteur de freinage ainsi que d'une fl9 JH MSn |
boite à 5 vitesses de série. Ej SIÊÊMËW WmWBÊ

Mettler
Mettler vient à vous...

pour vous présenter:
— Ses balances d'analyse et de précision électroniques et mécaniques
— Son titrateur automatique
— Sa vaste gamme de modernes appareils de laboratoire
Mettler est chez vous. Il vous ouvre les portes de son Exposition
itinérante. Ne manquez pas une telle occasion.

Calendrier de l'Exposition Mettler. Tous les jours, de 13 h à 19 h :
Le 7 9 février: Bienne Le 22 février: Lausanne
Hôtel Continental, Aarbergstr. 29 Rest. du Rond-Point de Beaulieu
Le 20 février: La Chaux-de-Fonds Avenue de Ber9ières 6

Maison du Peuple, Rue du Parc 73 Le 23 février: Genève
i P oi fp wipr ¦ MpurhâtPl Palais des ExP°sitions

^ 
R̂ B̂ î gSosterwald Entrée boulevard Carl-Vogt

Mettler Instrumente AG ,
8606 Greifensee-Zurich, Suisse „ „
Tél. (01) 876311 f̂L£JtL£JL 

v , __ /

g. J'entreprends tous travaux M

II PEINTURE J
1 PAPIERS PEINTS 1

Wf Travail rapide et soigné. V
raf Prix avantageux. V

W Tél. (038) 2410 46. 1

N'attendez pas le prochain rendez-vous u il II II
du soleil pour résoudre vos problèmes "T ., _ 

JTZTI
de stores, et dites-vous bien que dans Ẑ&dfi^mtffir/w

!e store, comme dans la nature : -̂JLM m w w dl &Jri
« L'ÉTÉ SE PRÉPARE EN HIVER» • •' 

^îlB f̂e '

G. BELPERROUD ^̂ Q
Rue du Parc 77 2300 LA CHAUX-DE-FONDS

Tél. (039) 23 10 41 (heures des repas)
' •¦ ¦¦ ¦ - 

, 

' • ¦ ¦

Entreprise de nettoyages
Molliet

Tél. 46 15 80
Nettoyage d'appartements, villas,
bâtiments neufs, bureaux, maga-
sins, vitrines.

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

Transports de pianos
Déménagements
GRANDIDIER

NEUCHATEL Tél. (038) 31 69 73



Le Ski-Club de Fleurier a le profond
regret cie faire part du décès de

Monsieur

Jean-Jacques BOVET
Pour les obsèques, prière de se ré férer

à l'avis de la famille.

#L a  
section « Chasscron »

du Club Alpin Suisse a le
vif regret de fa ire part du
décès de

Monsieur

Jean-Jacques BOVET
membre vétéran du C.A.S.

Elle conservera un souvenir ému de
ce membre fidèle et dévoué.

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

Réception des ordre* : Jusqu'à 22 heurs*

On avait crée un arsenal
à l'hôtel des Six-Communes

A Môtiers après la Révolution neuchâteloise

De notre correspondant régional :
Au cours des siècles, le bâtiment de

l'hôtel des Six-Communes à Môtiers , a subi
d'innombrables transformations. M. Jacques
Béguin , architecte avait écrit, à ce propos :
« Si l'on considère le système constructif de
tout l'hôtel de ville , on est frappé par le
fait qu 'il y a un grand mur tout le tour et
une construction inférieure en bois indépen-
dante , complément des murs. »

Les corbeaux de pierre , visibles encore
aujourd'hui sur les façades , sont une énigme
et M. Béguin proposait de faire de sérieux
sondages dans la corniche pour se rendre
compte des constructions précédentes. € Ces
corbeau x, disait-il , donnant tout le tour de
l'immeuble, ne sont pas de niveau. Cela
exclut toute idée d' avant-toit accroché à la
façade, mais fait penser plutôt à un
chéneau devant conduire les eaux du toit à
une citerne ou à un puits perdu. >

LA FERMETURE D'ARCADES
Les archives des Six-Communes donnent

des précisions sur les fameuses arcades de ce
bâtiment historique. Dans une assemblée
tenue le 26 mars 1848 , on peut lire ceci :
« L'an premier de la République et canton
de Neuchâtel , les communes sont d'accord
de créer un petit arsenal. »

Les arcades étaient au nombre de cinq,
mais deux d'entre elles ont été fermées dans
la première moitié du XVIIIe siècle. Pour-
quoi fallait-il un arsenal ? C'était pour loger
les canons , don du gouvernement, offerts
aux communes du Val-de-Travers , en remer-
ciement de leur fidélité à la jeune Répu-
blique . D'ailleurs on n'a jamais réussi à
connaître le nombre de ces canons.

Le 18 juin 1848, puis le 16 juillet la com-
mune de Môtiers désirait avoir le siège de

son bureau de poste dans l'arcade , côté
bise. Le 3 septembre, des observations
étaient faites pour démolir les colonnes si
pittoresques qui apparaissent à l ' intérieur des
chambres et qui « risquent de donner un
mauvais ' effet > . On discute de les enlever ,
tout ou partie. Puis le 1er octobre, on
autorise la pose dans la fenêtre intérieure ,
sous les arcades , d'une boîte aux lettres.

En 1877, on parle encore de fermer deux
nouvelles arcades pour obtenir des locaux
supplémentaires. L'hôtel de district , af f i r -
mait-on , intéresse les communes d'autant
plus qu 'elles seront appelées à se prononcer
pour de grandes dépenses. C'est pourquoi
l'opinion a été émise de savoir si on ne
pourrait pas construire le bureau du conser-
vateur des hypothèques ct du cadastre en
joignant une arcade des halles au bureau
des postes et en ajoutant encore une arcade
au magasin des pompes pour établir les
archives et le bureau du greffe de la justice
de paix.

Fort heureusement , la République ne
donne aucune suite à cette idée assez
saugrenue , faute de quoi nous aurions au-
jourd'hui un bâtiment complètement
dénaturé... G. D.

Plusieurs fermes de montagne
sont bloquées par la neige

Premières conséquences de l'offensive hivernale

De notre correspondant régional :
Hier , au fond du Vallon , il a fait • les

trois temps » : pluie, neige et (un peu de)
soleil. Les routes et les mes étaient par
endroits , transformées en véritables bour-
biers , obligeant les automobilistes à rouler
prudemment.

Si ce sont là les ennuis mineurs de l'hi-
ver, en montagne les choses sont plus sé-
rieuses. D'abord en raison de la disette
d'eau obligeant les paysans à se ravitailler
dan s les villages. De plus le ven t a soufflé
en tempête , bloquant , hier matin de nom-
breuses fermes. Ce fut le cas, par exemple,
de toutes celles du Mont-des-Verrières où
les congères ont obstrué les voies d'accès.

Aussi les agriculteurs ont-ils été le matin,
dans l'impossibilité d'aller livrer leur lait à
la laiterie. Il a fallu avoir recours aux trian-
gles et aux fraiseuses pour ouvrir les che-
mins secondaires.

ON PREND L'EAU SOUS LA GLACE !
Dans la vallée de la Brévine, tout le

monde manque du précieux liquide. — « On
va en chercher à la Brévine > , dit un
paysans de la région. Mais, avant-hier soir ,
en raison du trop faible débit de la pompe ,
il n'y avait plus moyen d'en avoir une seule
goutte. La distribution a cependant pu
reprendre hier matin.

D autre fermiers se rendent au lac des
Taillères recouvert d' une couche de glace de
40 à 45 centimètres et de neige. Adieu donc
au patin I... Pour avoir de l'eau, on prend
une tronçonneuse, on fait un trou dans la
glace et on remplit des bosselles au moyen
d'une pompe.

DEUX MÈTRES DE NEIGE
Aux Fontenettes-Dessus , juste à la limite

des districts du Val-de-Travers et du Locle ,
les citernes .sont heureusement assez grandes
et l'on ne sent pas encore les effets de la
pénurie . Cependant , dans cette région, il y
a en moyenne un mètre de neige et celle-ci
atteint une hauteu r de quelque deux mètres
dans les endroits où elle a été le plus souf-
flée par le vent.

RÉDUCTION DE LA PRODUCTION
Hier, le débit de l'Areuse, à l'entrée des

gorges était de 1,8 m3 seconde. Les usines
hydroélectriques subissent le contrecoup de
cette diminution et les forces motrices du
Plan-de-1' eau et du Furcil , comme les autres
usines du reste, sont réduites au quart de
leur production en comparaison de ce qu'el-
les peuvent fournir à plein régime.

I G. D.

Beaucoup de neige à la Robella
Le superbe paysage jurassien que l'on découvre des champs de neige

de la Robella. (Avipress - Fyj)

Les chutes de neige ont été abondantes le
week-end dernier. Elles ont permis à de
nombreux skieurs de faire le déplacement
jusqu 'à la Robella. Samedi , les installations
du TBRC ont transporté 3700 personnes
dont 500 par le télésiège Buttes - la Robella
et 2700 au téléski du Crêt-de-la-Neige. Di-
manche, 6050 montées ont été enregistrées,
le détail étant le suivant : 900 au télésiège,
3800 au Crêt-de-la-Neige, 260 aux Lisières et
1090 au Mignon-Robella. Les skieurs ont été
un peu moins nombreux que le dimanche
précédent en raison des chutes de neige ; en
effet , 9000 montées avaient été dénombrées
ce jour-là. La neige abondante cette fois-ci ,
permettra aux skieurs de pratiquer ce sport
longtemps encore.

L'Association cantonale neuchâteloise des
maîtres d'éducation physique a organisé

samedi et dimanche à la Robella , un cours
de ski à l'intention de vingt-huit de ses
membres. Les participants ont logé et dîné
au chalet des Illars de la section « Chasse-
ron » du Club alpin suisse. Ils ont brassé la
neige poudreuse et profité des conditions
excellentes d'enneigement. Ils ont été dirigés
et conseillés par MM. Georges Montandon
(Peseux) , Pierre-André Juvet (Fleurier) et
Roger Huguenin (Peseux). Le prochain
cours de cette association aura lieu les 3 et
4 mars à Zinal.

EDEH1E1
Succès du camp de ski

(c) Durant un'e semaine, les élèves de 3me,
4me et Sme, I MP et II P ont suivi un
camp de ski à Veysonnaz. Les journées
étaient consacrées à la technique du ski , les
enseignants assumant le rôle de moniteurs.
Durant les moments de détente , diverses
activités étaient proposées aux élèves , allant
du chant aux productions de soirées.
Quelques personnes se sont occupées des
services d'intérieur et de la cuisine. La
nourriture fut copieuse et bien servie, le
beau temps régna durant la semaine
complète, et tous les élèves sont rentrés
sans le moindre accident.

« Baisse » du prix du lait
(c) Depuis la fin de la semaine passée, le
prix du lait a baissé de trois centimes. La
nouvelle n'est pas aussi réjouissante qu 'elle
pourrait le paraître , car il ne s'agit en fait
que d'une adaptation sur les prix des autres
localités du Vallon. En effet , lors des deux
augmentations de l'année dernière de trois
et deux centimes , respectivement , le prix du
lait à Buttes avait subi à chaque fois un
renchérissement de 5 centimes, ce qui l'avai t
porté de 80 à 90 c. Cette opération
« technique » pouvait se justifier dans la
mesure où elle évitait la réintroduction des
centimes rouges, mais il n'en reste pas
moins que c'est le consommateur qui en a
fait les frais. La laiterie de Buttes a donc
fait un pas dans le sens de l'acheteur, en
ramenant le prix du litre de lait à 87
centimes et du demi-litre à 44 centimes.
Pour ce faire , il lui a fallu recourir aux
pièces de cuivre provenant de la caisse
d'Etat à Berne. Voici Buttes jouissant d'une
nouvelle curiosité, du seul fait de la dépré-
ciatoin de la monnaie qui a réduit les
fameuses petites pièces rouges au rang
d'antiquités.

Nouveau concierge
au bureau communal

(c) L'appartement qu'occupait dans le bâti-
ment du bureau communal, l'ancien garde-
police Jakob Brunner, parti de la localité,
sera repris par M. Paul-Ali Coulot qui sera
chargé des travaux de conciergerie.

Un cours de photographie chez les Pionniers
D'un de nos correspondants !
Le groupe scout de Fleurier qui porte le

nom de « Trois-Raisses », est âgé d'une
quinzaine d'années, au cours desquelles il a
connu comme tous les mouvements de
jeunesse des périodes plus ou moins favora-
bles. Voici deux ans, de grandes difficultés
surgissaient, dont très vite l'effectif faisait
les frais. Il ne restait plus qu'une poignée
de jeunes dont l'âge se situait entre 13 et 17
ans. Mais les chefs sont déterminés à ce
queleur mouvement vive, persuadés qu'ils
sont de la valeur éducative du scoutisme.

Ils viennent d'entreprendre une campagne
de prospection auprès des jeunes de
Fleurier et du Vallon pour les inviter à leur
première entreprise commune. Il s'agit d'une
activité consacrée au thème « photogra-
phie » . Dans leur local du Pasquier , loué
par une personne privée, mais pour lequel
la Commune de Fleurier pourvoit aux frais
de chauffage et de lumière, ils ont monté

un laboratoire permettant d effectuer tous
les travaux , du développement aux copies et
aux formats les plus divers. Le matériel
certes est cher, mais on espère trouver une
solution.

Pour mener à chef ce travail, il faut que
cet appel soit entendu par les jeunes.
Dans la mesure où ils seront présents , ce
nouveau départ pourra se développer dura-
blement. Trois jeunes , jusqu'à présent ont
répondu . Le local est assez vaste pour en
accueillir d'autres encore. La première
séance a eu lieu lundi , jour fixé pour les
séances. Les deux chefs responsables de ce
poste Pionnier sont Denis Leuba et Jean-
Paul Beuret.

H. R.

in mm SOISSE 01 DE m
Samedi et dimanche se sont déroulés

à Andermatt , les championnats suisses de
ski nordique OJ. Le Giron jurassien avait
envoyé une délégation de 16 jeunes « fon-
deurs » dont une fille Karine Schick de
La Brévine. Les skieurs des Cernets et
Verrières et de la Brévine (ce dernier ski-
club faisant partie du groupement du Val-
de-Travers) se sont particulièrement distin-
gués. Pierre Eric Rey, le fils de Michel ,
des Cernets et Verrières dan s la catégorie
OJ III (6 km) est devenu champion suisse
de fond . Son temps a été de 19'52" pour les
6 km ; suivent au classement : 14me
André Rey, aux Cernets) 21,35 ; 70me, Wal-
ter Rodeschini (La Brévine)) ; 78me : Gilles
Huguenin (La Brévine) et 85me, René Bag-
genstoss (La Brévine) .

En catégorie OJ II (4 km), Alain Junod
(Les Cernets) s'est classé 22me et en caté-
gorie OJ II, filles , Karine Schick de la
Brévine a pris la 4me place.

En relais le dimanche matin , la premiè-
re équipe du Giron jurassien formée des
frères Pierre-Eric et André Rey et de
Olivier Fatton de Chaumont s'est classée
deuxième derrière l'équipe de la Suisse
orientale perdant 31 secondes sur les vain-
queurs. Les jeunes « fondeurs » du G.J.

ont reçu chacun la médaille d argent pour
cette deuxième place et Pierre-Eric Rey,
la médaille d'or pour sa victoire en OJ III.

CONFIRMATION
Ces résultats confirment l'excellente pré-

paration des jeunes skieurs jurass iens qui ,
le week-end précédent à Pontresina , lors
des championnats suisses juniors de fond ,
se sont classés comme suit : 17me, Jean-
Pierre Rey, (Les Cernets et Verrières)
33'18" pour 9,8 km. 1er Urs Bieri , de
Plasselb 32'01") ; 25me Charles Benoit ,
(la Brévine 33'45" ; '42me Marcelin Ga-
rin (les Cernets) ; 46me Jean-Bernard Hu-
guenin (la Brévine) ; 89me Denis Hugue-
nin (la Brévine) ; 95me Francis Matthey
(la Brévine). Les jeunes • fondeurs » du
Giron jurassien ont été moins favorisés ,
car ils ont dû prendre le départ tôt le
matin par -15 degrés sur des pistes à
l'ombre, ce qui ne fut pas le cas de la
moitié des skieurs. Selon, le chef d'équipe ,
ils ont perdu quelque 30 secondes sur leurs
concurrents plus favorisés.

En outre, à Saignelégier, les coureurs
de fond de la région se sont classés comme
suit : catégorie OJ I, 1er Pascal Junod
(Les Cernets) ; en OJ H, 3me Alain Junod ,
(Les Cernets) ; en OJ III, 1er Pierre-Eric
Rey, (Les Cernets) ; en vétérans, 1er Willy
Junod , (Les Cernets) 4me Frédy Huguenin ,
(La Brévine) ; en seniors, 6me Frédy Ri-
chard (La Brévine).

FYJ

Musiciens fêtes
(sp) Lors de la dernière assemblée cantonale
des délégués de l'Association des musiques
neuchâteloises à Cernier, trois musiciens de
« La Persévérante » de Travers, MM. Fritz
Schneider , Georges Aeschlimann et Marcel
Barrât (directeur) ont été fêtés, le premier
pour 50 ans de musique, les deux suivants
pour 35 ans d'activité. Ces trois musiciens
ont été reçus en fanfare devant l'hôtel de
l'Ours. M. Marcel Barrât a reçu sa médaille
de vétéran fédéral ,- car il n'avait pu faire le
déplacement de Cernier. Au local de « La
Persévérante », M. Pierre Bolle, président,
Fernand Vaucher (Couvet) , membre d'hon-
neur de l'ACNM, Marcel Sandoz (Couvet) ,
caissier du comité cantonal et Joseph Persoz
(Noiraigue) , président de la Fédération des
musiques du Val-de-Travers , ont félicité les
trois jubilaires qui ont été remerciés de leur
fidélité à la musique et aux sociétés de la
« Cantonale ». Le président Bolle a rappelé
les états de service des trois musiciens qui
ont ensuite pris la parole. « La Persévé-
rante » a encore joué quelques morceaux de
son répertoire et la soirée s'est poursuivie
par le verre de l'amitié.

A la Société d'émulation
(sp) Le comité de la Société d'émulation
vient de se réunir sous la présidence de M.
Gilbert Bourquin. Il a pris acte de la
démission pour fin mars d'un de ses
membres, le pasteur Gustave Tissot, qui va
quitter Couvet pour le Locle ; son rempla-
cement interviendra au cours 1 de-ces  pro-
chains mois. L'ordre du jour de l'assemblée
générale ordinaire, fixée à jeudi , a été passé
en revue ; la partie statutaire de la séance
sera suivie de la projection de deux films
sur les bêtes, tournés par le cinéaste neu-
châtelois M. Georges-W. Piaget : « Chasse
interdite » et « Papillo machaon ».

Il a aussi été décidé de collaborer avec le
Ski-club de Couvet à l'organisation d'une
soirée consacrée le 23 février à la présen-
tation d'un grand film en couleurs relatant
les principales phases des Jeux olympiques
d'hiver 1972 : « 10 médailles d'or à
Sapporo ». De plus, la Société d'émulation
mettra sur pied , sans doute à fin mai , à
l'église de Môtiers , un concert donné par
l'Orchestre symphonique de Lausanne (une
cinquantaine de musiciens) dirigé par David
Blum. Enfin , l'ARC 1973 a fait l' objet d'un
tour d'horizon de la part de son président,
M. Bourquin , qui a d'ores et déjà annoncé
la participation quasi assurée, au côté des
exposants habituels , des artisans du bois de
la vallée d'Aoste, des potiers d'étain d'Huy
(en Belgique) et d'une manufacture d'horlo-
gerie de la Côte-aux-Fées.

Nouvel administrateur
communal

(c) En remplacement de M. A. Maeder,
atteint par la limite d'âge , le Conseil com-
munal a nommé aux fonctions d'administra-
teur M. Jean-Jacques Revaz, actuellement
domicilié à Peseux , où il a été élu en mai
au Conseil général et à la commission
financière.

M. Revaz, né en 1944, est marié et père
d'un enfant. II est originaire de Salvan et
de Vernayaz. Il occupera ses fonctions à
Noiraigue dès le 16 avril , mais son prédé-
cesseur collaborera encore pendant quelque
temps avec lui.

Conformément à la loi sur les communes,
sa nomination a été soumise au Conseil
d'Etat qui l'a ratifiée.

Premier Mars
(c) Le parti radical célébrera l'anniversai-

re de la République neuchâteloise samedi
24 février déjà. C'est pour ne pas nuire à la
manifestation mise sur pied chaque année le
1er Mars par la fanfare « L'Espérance » que
la fête de la Révolution a été avancée.
Après un repas , les participants entendront
M. Daniel Eigenmann , secrétaire du parti
radical neuchâtelois qui fera un tour d'hori-
zon sur des problèmes d'actualité.

Chaussée glissante
à Âssens :

deux blessés
Vers 10 h 30, une voiture conduite

par Mme E. Binggeli , domiciliée à Yvo-
nand , circulait d'Yverdon vers Lau-
sanne. Elle roulait en tête d'une co-
lonne de véhicules, à faible allure,
lorsque, soudain, la voiture chassa à
gauche sur la chaussée enneigée, à
l'intersection nord d'Assens, puis heur-
ta de front un camion vaudois arri-
vant en sens inverse. La machine pivota
sur l'avant et fut encore heurtée par
une automobile qui la suivait. Mme
Binggeli et son mari, Louis, 51 ans,
tous deux grièvement blessés, ont été
transportés à l'hôpital cantonal de Lau-
sanne. Les autres conducteurs impli-
qués dans cet accident sont indemnes.

Attention sur la route !
(c) La neige est tombée en abondance
à Sainte-Croix et sur tout le Jura. La cou-
che fraîch e est de 20 à 30 cm_ et les
chasse-neige travaillent sans relâche à
ouvrir les routes. La situation pouvant
changer d'un moment à l'autre , les au-
tomobilistes doivent n'utiliser les routes
de montagne qu 'en cas de nécessité. Entre '
Yverdon et Lausanne, sur le plateau
d'Echallens , la neige est également tom-
bée et là encore il faut redoubler de
prudence , le temps pouvant fraîchir subi-
tement et rendre les routes dangereuses.

Facteur grièvement
blessé près d'Yvonand

Hier vers 10 heures, une voiture
conduite par un habitant d'Estavayer,
qui circulait sur la route d'Yverdon
en directoin de cette dernière loca-
lité, est entrée en collision à
l'entrée est d'Yvonand avec un cyclo-
moteur pitloté par M. Raymond Fazan,
facteur à Yvonand , qui circulait en sens
inverse. Grièvement blessé, M. Fazan
a été conduit à l'hôpital d'Yverdon ,
puis transféré à l'hôpital cantonal de
Lausanne.

Convct, cinéma Colisée : 20 h 30, Les Fan
taisies amoureuses de Siegfried, (18 ans).

Môtiers, château ! ouvert.
Môtiers, Musée Rousseau : ouvert.
Fleurier, patinoire : ouverte.
Buttes - la Robella : installations en servi

ce.
Les Verrières : téléski en service.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance : tél. 61 12 00 ou tél. 61 13 28.
Hôpital de Couvet : tél. 63 25 25 ; de Fleu

rier : tél . 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Bureaux de renseignements, Fleurier : Vau

cher-Bognar, av. de la Gare , tél. 61 10 37
les Verrières : Banque cantonale.

Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04 ou 18.
Police cantonale : tél. 61 14 23.

CHEMINEMENT
L'homme dans le temps

« Dans la nature , comme en
l 'homme il y a un cheminement de
chaque jour , de tout instant , un
accomplissement qui s'étend sur toute
la vie. »

Le frui t  qui mûrit , comme les
flocons de neige qui se pose nt déli-
catement sur le sol, ont une raison
d'atteindre ce but, c'est leur nécessité
ou cheminement naturel ! Tout, dans
la nature, nous rappelle cet ordre des
choses, ce rythme sage, l'accomp lis-
sement nécessaire de ce qui fu t  un
jour ébauché : la germination du
grain, le déroulement des feu illes,
l'éclosion des bourgeons. Le hasard
et la janaisie ne sont que l' exception,
jamais la règle d'or du développe-
ment de la vie au sein de la nature.
Et cette description du cheminement
merveilleux des choses doit nous
inciter à retenir une leçon.

Pourquoi tant de hâte, d'impa-
tience, de doute quand il faut que
tout arrive en temps voulu, au jour
prévu , à l 'heure marquée ? Par notre
inquiétude , nous ne ferons pas plus
reculer l 'instant que nous recloutons,
que nous avancerons le moment
choisi que nous appelons !

Notre façon de les accueillir et de
les vivre pourra seule être variable :
soit que nous soyons prêts pour les
circonstances qu 'il nous sera
demandé de vivre, soit que nous
ayons négligé d'être attentifs à ce qui
vient ! Pour l'homme, comme dans la
nature , il y a un cheminement
nécessaire, fécond , véritable accom-
p lissement. Pas plus que la plante
grandissant petit à petit , nous ne
pouvons brûler les étapes ; la vie
n 'est-elle pas aussi, une incessante

occasion de grandir ? d' abord p hy-
siquement, pu is après sp irituelle-
ment ?

La f leur  entrouverte ne livre pas
son parfum , il fau t  qu 'elle s'épanouis-
se ; l'être qui se forme ne peut of fr ir
l'image de la maturité, de chemine-
ment accompli. Il  f au t  des années à
l'homme, pour atteindre son plein
épanouissement. Et comme la p lante
et la f leur , il a besoin d'un climat
convenable, approprié , bénéfique.
Rechercher ce climat, n'est-ce pas ce
qui demeure une de nos p rincipales
préoccupations ? Et quelquefois notre
lutte constante ?

Les roses ne poussent pas dans la
même terre que les légumes : il fau t
leur propre terrain, l'art de les culti-
ver, et connaître où elles seront le
mieux exposées. Ne faut-il  pas aussi,
un concours dc circonstances
favorables pour éveiller notre intérêt
et gagner notre confiance ?

Comme les terrains sont différents
suivant l' espèce de culture , l 'homme
aussi a besoin d'un climat particu-
lier, d' un terrain bien à lui, favo-
rable à son espèce. Et là, il s'ag it
bien davantage dc son environne-
ment mora l psychique que du milieu
extérieur à sa personne et à sa vie.

Et ce n'est que lorsque nous avons
découvert ce terrain particulier,
essentiel, que ce cheminement dans
la vie se fait  sans violence et sans
heutrs, comme tombent les gouttes de
pluie ou les flocons de neige !
Comme s'ouvrent les corolles des
fleurs , et brille l 'éclat du soleil,
simplement et fidèlement , dans leur
accomplissement naturel !

Anne des ROC AILLES

Pauvre Péguy !ES
L'émission consacrée dimanche der-

nier par Henri Guillemin à Péguy
a été, il fau t  le dire ouvertement
un désastre. C' est que, pour Guille-
min, la pensée de Péguy se réduit
à quelques clichés d'ordre politique.
Maurassien , Péguy serait à l'orig ine
des mouvements d'extrême droite de
ce siècle. Il est donc tout naturel
qu 'il ait été exp loité par le régime
de Vichy. Tout naturel aussi qu 'il y
ait aujourd'hui un « déclin » de Pé-
guy.

Guillemin s'imagine naïvemen t
qu'il va discréditer Péguy en dénon-
çant ses contradictions. Anti-religieux,
athée, Péguy est devenu par la suite
un catholique farouche. Antimilitaris-
te, il est devenu un p artisan de la
revanche sur l 'Allemagne. Dreyfusard
il a abandonné le dreyfusisme. De
l'extrême gauche , il a passé à l'extrê-
me droite. D 'ami et admirateur de
Jaurès , il est devenu son pi re enne-
mi.

Une première remarque. Guillemin,
qui n'a aucune culture philosophique ,
ne sait pas que, pou r embrasser tou-
te la réa lité, il fau t  aller d'un con-
traire à l'autre. S 'il y a tant de con-
tradictions chez Platon , c'est que Pla-
ton a senti la pa rt de vérité qu 'il y
a dans les doctrines les p lus oppo-
sées. La vérité n'est donc pas dans
une doctrine univoque, elle est dans
le mouvemen t dialectique qui va d'une
doctrine à l'autre pour faire jaillir
l 'étincelle.

Ce mouvement , chez Péguy comme
chez Hugo , mais en sens contraire ,
puisque Hugo est allé de la droite
à la gauche, nous le retrouvons, non
pas analysé d'un poin t de vue philo-
sop hique supérieur , mais vécu , et
passionnément vécu dans le cours
d' une vie. La vérité , chez Péguy, el-
le est à la f in  comme elle est au
début , parce que ce sont là des vé-
rités complémentaires. C'est pourquoi
prétendre que ion n'aime guère à

rappeler le « Dialogue de la Cité
harmonieuse » et les autres textes
du début , cela n'a aucun sens. Péguy
n'a jamais rien écrit de plus beau.

Rep rocher à Péguy d'avoir aban-
donné le dreyfusism e, c'est également
une sottise, car ce n'est pas lui, ce
sont les autres qui l'ont abandonné
en dégradant la mystique pour en
faire une politique. Pourquoi Péguy
est-il venu au catholicisme ? Parce
que son socialisme idéaliste du début ,
si lumineux , si optimiste s'est heurté
à la bassesse de la nature humaine.
Si l 'homme est déchu , il a besoin
d'un salut. Tout cela est p arfaitement
logique , si l'on suit l 'évolution de
Péguy.

Mais pour comprendre l'évolution
de Péguy , il faudrait l'avoir lu. Or,
quand on entend comment Guille-
min parle de lui, on en vient à dou-
ter qu 'il ait jamais lu dix pages de
Péguy. Il  ne voit rien, il ne sent
rien. Reprocher à Péguy d'avoir eu
des ambitions littéraires ! Quelle sot-
tise !

L'histoire des « Cahiers », cette lon-
gue, douloureuse , superbe et glorieu-
se histoire, Guillemin l'exp édie en
quelques minutes. Tout ce qu'il trou-
ve à dire, c'est que Péguy s'arrange
toujours à y p lacer des textes de lui,
comme s'il écrivait par vanité et com-
me s'il n'avait rien à dire ! Les « Ca-
hiers », c'est la glu , c'est le piège dans
lequel il est pris. Non, cette histoire
des « Cahiers » telle que Guillemin
nous la raconte, c'est une mauvaise
plaisanterie.

Pour le centenaire de la naissance
de Péguy, René Braichet a su dire
ici même, en un seul article, tout
l' essentiel de manière très sobre et
très juste. Henri Guillemin , lui , croit
lancer des flèches contre Péguy , mais
aucune n 'atteint le but. Il est sans
cesse à côté. Le Péguy de Guille-
min, c'est de l'amateurisme. Du très
petit amateurisme. P.L.B.
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La famille de

Madame
Ferdinand KRUGEL

très touchée des nombreuses marques de
sympathie reçues à l'occasion de son
grand deuil , et, dans l'impossibilité de
répondre à chacun , exprime sa profonde
reconnaissance et ses remerciements sin-
cères à toutes les personnes qui , par leur
présence, leurs messages, leurs envois de
fleurs et les dons aux oeuvres de charité,
l'ont entourée lors de sa douloureuse
épreuve.
Travers , février 1973.

LES SPORTS AU VALLON

(c) Le championnat neuchâtelois de
volleyball se poursuit dans le canton. Les
Enseignants du Val-de-Travers qui
participent à la compétition avec deux
équipes ont joué plusieurs matches ces
derniers temps. C'est ainsi que les juniors
féminines ont perdu dans la salle de
gymnastique de Couvet face à Neuchâtel-
Xamax par 3 à 0 (15-11 ; 15-4 ; 15-11). Les
Valtrens, lre équipe, ont disputé trois
matches : à Couvet , le VBC Val-de-Ruz a
battu les Enseignants du Val-de-Travers par
3-0 (16-14, 15-4, 15-4) ; à Marin , les Valtrens
ont disposé de l'équipe locale par 3-0 (15-
13, 15-4, 15-6) ; samedi après-midi à Couvet,
les Valtrens ont gagné une deuxième fois
consécutive en battant le Club de Sokol de
Neuchâtel par 3-0 (15-10, 15-5, 15-11). Deux
victoires encourageantes pour le capitaine
Eric Bastardoz et ses collègues sportifs.

FYJ

Volleyball : deux victoires
et deux défaites
pour les Valtrens

(c) Lundi peu avant midi est décédé dans
sa 93me année , M. Jean-Jacques Bovet,
ancien fabricant d'horlogerie et doyen de
Fleurier. Le nouveau doyen est M. Jules
Vanchaux né le 10 décembre 1880, soit un
jour après M. Bovet.

Au conservatoire
de musique

(sp) Le nouveau semestre de la succursale
de Fleurier du Conservatoire de musique do
Neuchâtel s'ouvre aujourd'hui dans les
locaux de l'ancien musée du Pasquier. Y
sont dispensés des cours de solfège, flûte
douce , instruments à percussion , piano ,
guitare , violon , clarinette et flûte à bec.

Décès du doyen

PAYERNE

(c) Dans le cadre de l'université populaire ,
M. H. Boegli , archéologue , conservateur du
Musée romain . et directeur des fouilles , à
Avenches , a inauguré un cours en quatre
leçons sur l'histoire d'Aventicum. Au cours
de la première conférence , en présence
d'une quarantaine de personnes, il a rappelé
tout d' abord la période de la Tène, qui a
précédé l'époque romaine , puis a parlé des
Helvètes et de leurs tribulat ions. Il donna
ensuite une image de la présence de Rome
dans notre pays, puis de la fondation
d'Aventicum et du rôle qu 'a joué cette ville
de près de vingt mille hab itants en tant que
capitale de l'Hclvétie romaine, jusqu'à sa
destruction par les Alaman s, en l'an 260 de
notre ère. Son captivant exposé a pris fin
par le rappel des événements qui se sont
déroulés vers la fin du IVe siècle, où les
habitants sont redescendus dans la plaine
afi n de commencer la reconstruction d'une
bourgade , qui deviendra plus tard la ville
médiévale et le siège d'un évêché, Marius ,
dernier évêque d'Avenches, ayant transféré
le siège de l'épiscopat à Lausanne, vers la
fin du Vie siècle.

L'histoire d'Aventicum

YVERDON

(c) Une locataire de la rue du Milieu
qui s'était absentée sans fermer la porte
de son appartement à clef , a constaté à
son retour qu'on lui avait dérobé une
somme de plusieurs centaines de francs.
Plainte a été déposée.

Il tombe d'un train
(c) M. Emile Pannatier , 57 ans, de
Bramois (VS), a fait une chute du train
direct arrivant à Yverdon à 8 h 20. Il
a dû être conduit à l'hôpital souffrant
d'une commotion cérébrale et d'une
blessure au front.

Cambriolage
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Violentes tourmentes sur le Jura neuchâtelois
Près de 70 cm de neige depuis samedi !

De notre correspondant :
Depuis quatre à cinq jours , le Jun

neuchâtelois est balayé par d'innombra
blés tempêtes de neige, ce qui ne saurai
déplaire à tous les fervents du ski qu
voyaient d'un œil morose s'approcher li
fin d'une saison plutôt sèche.

La police locale de la Chaux-de-Fonds
qui procède quotidiennement à des rele
vés, indiquait hier soir que les chutes d(
neige de ces derniers jours , atteignaien
68 cm. Ce qui ne s'était pas vu depui:
plusieurs mois, voire des années.

Mais le bonheur des uns se double dt
souci qu 'occasionne aux autorités com
munales et cantonales le déblaiemen
des chaussées. Tout le week-end, le;
chasse-neige ont été en action. Pour h
seule ville de la Chaux-de-Fonds, cek
se traduit quelque peu brutalement pat
la mobilisation de plus de vingt de cet
:ngins et fraiseuses, d'une bonne série
le tracteurs , camions et pelles mécani-
ques. Mais il convient de relever l'excel
lent résultat obtenu , qui se traduit à part
quelques embarras de circulation et des
toitures au travers des rues, par des
trtères en principe libre d'accès. C'est
t insi qu'on peut rouler normalement , à
/itesse réduite suivant le degré d'incli-
îaison des chaussées. Mais on roule, à
;onditton d'être équipé. Et l'automobilis-
:e qui avait posé des chaînes à son véhi-
:ule n'aura guère connu de difficultés.

D'autres conducteurs en revanche ont
préféré abandonner leur machine , provi-
soirement du moins, en bordure de rue.
Que ceux-ci n 'oublient pas toutefois,

Où il est vérifié que le chemin
le plus court entre deux points
n'est pas forcément la ligne

droite !
(Avipress - M.-A. Robert)

Des voitures encapuchonnées qui réserveront bien de menus plaisirs
à leurs détenteurs !

(Avipress - M.-A. Robert)

que tant au Locle qu'à la Chaux-de-
Fonds, des prescriptions très sévères ré-
gissent le parcage. Si l'on est dans le
doute, il convient de consulter les ins-
tances intéressées, ce qui évitera sans
peine le désagréable « papillon ».

Les tôles froissées ne se comptent plus.
Mais dans la plupart des cas. Les auto-
mobilistes en cause ont préféré s'arran-
ger à l'amiable. Au vu des dégâts aux
montants relativement peu élevés, c'est

dire que dans les deux villes du Haut,
les organes de police se montraient sa-
tisfaits hier après-midi. La prudence rè-
gne sur les routes, une prudence qui se
doit d'être observée pour le moment,
en attendant que la situation se stabilise.

Ajoutons que les trains ont subi quel-
que retard à l'arrivée et au départ de
la gare de la Chaux-de-Fonds, mais qui
n 'excédaient guère dix minutes.

Ph. N.

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 20 h 30, Le Parrain , (16 ans, pro-

longations).
Eden : 18 h 30, Jeunes filles chez le gyné-

cologue , (18 ans) ; 20 h 30, Le Moine , (U
ans).

Plaza : 20 h 30, Nous sommes tous er
liberté provisoire , (16 ans).

Scala : 17 h 30 et 21 h, Les 101 Dalmatiens
(enfants admis en matinée, prolongations) .

TOURISME. — Bureau officiel de rensei-
gnements : 84, av. Léopold-Robert , télé-
phone (039) 23 36 10.

DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-Club bar 72 : 21 h à 4 h.
Le Scotch : 21 h à 2 h.
La Boule d'Or : 21 h à 2 h.
Cabaret 55 : 21 h 30 à 4 h.
Le Domino : 21 h à 4 h.

EXPOSITIONS
Vivarium de la Bonne-Fontaine . plus de

200 animaux.
Musée d'histoire : fermé.
Musée d'horlogerie : les collections.
Musée des beaux-arts : acquisitions récen-

tes et les collections.
Musée d'histoire naturelle : collections el

dioramas.
Musée paysan des Eplatures : costumes el

coutumes, (ouvert le mercredi et le week-
end).

Galerie du Manoir : gouaches de Gcrtrude
Stekel .

Galerie du Club 44 : peintures et gravures
de Luigi Crippa.

Permanences médicale ct dentaire : en cas
d'absence du médecin de famille, télé-
phone 22 10 17.

Pharmacie d'office : Guye, 13 bis, av. Léo-
pold-Robert , jusqu 'à 21 h , ensuite tél. 11.

MANIFESTATIONS
Club 44 : 20 h 30, Spectacle de démonstra-

tion de danse contemporaine , par le
Théâtre du silence.

\ula de la SSEC (62, rue de la Serre) : 20
heures 30, Relations entre la direction de
l'entreprise el les services comptables,
par M. A. Perrenoud.

Le Locle
TOURISME. — Bureau officiel dc rensei-

gnements : Henry-Grandjean 5, tél. (039)
31 22 43.

Pharmacie de service : Philippin , Daniel-
Jean Richard 27 ; dès 21 h, tél. 17.

Permanences médicale et dentaire : en cas
d' absence du médecin traitant , tél. 17 ou
le service d' urgence de l'hôpital, télé-
phone 31 52 52.

Comment se découvre-t-on une vocation
religieuse ? Deux sœurs expliquent...
De notre correspondant :
De nombreux fidèles catholiques e

protestants ont participé à la dernier»
conférence organisée à la maison de pa
roisse, dans le cadre de la semaine dt
prière pour l'unité des chrétiens. Unt
sœur de Saint-Vincent de Paul , sœui
Marie-Claire et une sœur de Saint-Loup
sœur Françoise, ont exposé les raison:
de leur vocation religieuse.

A l'âge de 27 ans, sœur Marie-Clairt
décide d'entrer en religion, dans la com-
munauté de Saint-Vincent de Paul , ins-
titution fondée aux dix-septième siècle
Elle explique comment elle fut  appelée
à la vie religieuse, après diverses expé-
riences faites au cours de ses années
de jeunesse. Après son noviciat , à Paris
elle reste encore quelques années dans
cette ville , avant de rentrer en Suisse el
de s'installer à Fribourg, où une « pro-
vince » a été créée. Sœur Marie-Claire
est actuellement chargée du noviciat ,
mais donne aussi le catéchisme et tra-
vaille dans la maison de la communau-
té, le temps libre étant utilisé à des
moments de prière et dc discussion.

Les sœurs de Saint-Vincent de Paul
travaillent également dans les hôpitaux
et dans l'enseignement, s'occupent de
foyers de jeunes, des émigrants, des
missions, du tiers monde, etc. Elles ont
fait vœu d'obéissance, de pauvreté, de
:élibat , de servir les pauvres, ces vœux
étant assez semblables à ceux que pro-
noncent les sœurs protestantes de Saint-
Loup.

FRATERNITÉ CHRÉTIENNE
Après avoir fait un rapide historique

des maisons de diaconesses, fondées en
Allemagne au siècle passé, sœur Françoi-
se parle de l'institution de Saint-Loup,
qui fut  créée tout d'abord à Echallens,
en 1842, par le pasteur Gcrmond, à
une époque de grands troubles religieux.

Dix ans plus tard , grâce à un donateur
la maison des diaconesses peut s'instal
1er dans ce merveilleux site qu'est It
colline de Saint-Loup, près de Pompa
blés , où règne une grande paix. Dans
ses années fastes, la communauté comp-
tait jusqu 'à 400 sœurs. Aujourd 'hui, il j
en a près de 300. Après plusieurs années
passées dans l'enseignement comme ins-
titutrice , sœur Françoise a connu les
sœurs de Saint-Loup, à Lavey, puis s'esl
rendue à la maison des diaconesses
alors qu 'elle avait 25 ans. Elle a tout
d'abord travaillé dans la communauté
puis a appris infirmière. Actuellement
elle se prépare à être assistante sociale.

Faisant part de ses expériences, sœui
Françoise regrette que l'infirmière (deve-
nue de nos jours une technicienne) ail
de moins en moins le temps d'écoutei
ses malades. Elle parle également d'une
passionnante expérience qui se fait ac-
tuellement à l'église de Romainmôtier,
où des sœurs catholiques et des sœurs
protestantes accueillent les touristes dans
un esprit de fraternité chrétienne.

En écoutant sœur Marie-Claire et sœur
Françoise dialoguer sur leur vocation re-
lig ieuse, les auditeurs auront été frappés
par la similitude des nombreuses tâches
accomplies par ces deux femmes de
confession différente, qui ont choisi de
se mettre au service de Dieu et du pro-
chain.

Visite berrichonne dans
le Jura neuchâtelois

De notre correspondant :
Accompagnés de leurs amis neuchâtelois,

une soixantaine de vignerons berrich ons
qui , depuis dimanche , ont entamé un péri-
ple dans le canton , ont profité hier de vi-
siter le haut du pays (voir FAN de mardi
et aujourd'hui en page 3). Après avoir
traversé le Val-de-Ruz, ils se sont arrêtés
dans un restaurant des Bugnenets. Mais le
programme était chargé, presque autant que
les routes et campagnes où la neige ne

cessait de tomber. Aussi , en début d' après-
midi , ces hôtes gagnèrent-ils la Chaux-de-
Fonds, l'une de leurs étapes , où ils purent
admirer les merveilles du Musée d'horloge-
rie . Une halte fort appréciée , tant par le
groupe français que par bien des partici-
pants neuchâtelois qui eurent ainsi l'occa-
sion de découvrir cette noble industrie du
Haut-Jura et ses joyaux.

(Avipress - M. -A. Robert)

Les < Sentiers du Doubs » abordent
une nouvelle saison riche en fêtes

De notre correspondant :
Point de répit pour les membres de

la Société des Sentiers du Doubs. Il
reste tant de chemins à aménager ou
à entretenir, mais il y a aussi nombre
de belles heures à vagabonder au bord
de la rivière.

La nouvelle année qui s'ouvre a
vu l'envoi de la traditionnelle carte de
sociétaire illustrée d'une superbe vue
des Roches-Pleureuse en hiver. Une
manière comme une autre de souligner
que pour la société il n 'y a point de
saison. D'ailleurs on se retrouvera
déjà la dernier dimanche de février, à
la Roche-aux-Chevaux, selon une tradi-
tion solidement établie. Puis , le jour

de l'Ascension, se déroulera la fête
de Villers-le-Lac, à Moron. Elle sera
suivie de celle du Doubs, aux Gra-
viers, le dernier dimanche de ju in,
avant la réunion de l'assemblée géné-
rale , le dernier samedi d'août, aux
Planchettes. Mais l'activité ne s'arrê-
tera pas en si bon chemin , puisqu 'il y
aura encore la fête des Franches-Mon-
tagnes, le premier dimanche d'octobre
et une semaine plus tard, la fête d'au-
tomne, à la verrerie « La Guêpe ».

Ainsi, de part et d'autre de la fron-
tière , chaque section ou presque aura eu
l'occasion d'organiser ur»e manifestation
qui réunit , d'année en année, un nombre
croissant de fidèles.

lllllilllllliillllllli

Le dollar: - Attendons de voir comment
vont se comporter les autres monnaies,

estime le directeur de la F.H.

Informations horlogères |-

Aucune industrie exportant sur U
marché américain ne peut se déclare!
satisfaite de la dévaluation de 10 % du
dollar, a dit M. René Retornaz, direc-
teur dc la Fédération horlogère suisse.
En effet les Etats-Unis représentent ii
peu près ]/5me du chiffre d'affaires dc
l'industrie horlogère suisse. En outre, les
entreprises d'horlogerie sont payées en
dollars pour pratiquement la moitié de
leurs transactions. Si nous sommes donc
au-devant dc la scène pour essuyer le
contre-coup de la dévaluation du dollar
sur le plan de nos exportations, a
poursuivi M. Retornaz, nous ne
pouvons, cependant, pas encore prendre
une position définitive avant de savoir
comment flottera le yen.

II faut également attendre dc voir
com ment les autres monnaies vont se
comporter. C'est un problème important.
Les monnaies européennes, particulière-
ment le mark allemand, la livre anglaise
et la lire italienne, qui représentent des
gros marchés, vont réagir ct, par
exemple, il n'est pas dit que la lire
puisse tenir sa parité. Ces réactions
auront une forte influence sur les trans-
actions de l'industrie horlogère avec les
pays du Marché commun.

Une réévaluation pratique de la
monnaie japonaise du fait qu'elle va
Flotter rétablirait , en effet , une meilleure
parité, dans le sens commercial da mot,

entre les exportations suisses sur certains
marchés ct les exportations japonaises.
La décision japonaise est la pièce du
puzzle la plus importante.

Quant à l'industrie horlogère améri-
caine , il faut remarquer qu'elle n'est pas
exportatrice. Elle vend sur son marché
national ct reste plus ou moins indiffé-
rente au cours du dollar. Lorsqu'elle
est à l'étranger, elle y est installée et
joue directement avec les monnaies na-
tionales intéressées. Cependant estime le
directeur de la F.H., l'industrie horlo-
gère américaine va bénéficier d'une
protection accrue sur son propre
marché.

Pour ou contre ia uasectomie
Christophe Baroni au Club 44 >

Christophe Baroni , jeune psycholo-
gue, s'est déjà distingué par ses nom-
breuses émissions de radio et ses
ouvrages sur les problèmes du
couple. Dans son dernier livre
« Mieux que la pilule », il s'attaque
au problème de la stérilisation mas-
culine, la vasectomie. Aussi, pour les
besoins de vulgarisation , ou par pré-
caution d'une compréhension très lar-
ge, a-t-il peut-être volontairement
transposé son propos en termes de
« bonnes femmes », sorte de long
exposé anecdoti que où ne manquait
pas l'humour.

Détaillant longuement le procédé
de l'opération qui consiste à section-
ner les canaux déférents par lesquels
passent les spermatozoïdes , Baroni a
quelque peu escamoté le problème
essentiel qui tient plus dans la réac-
tion du patient et dans les consé-
quences psychologiques de la « muti-
lation ». A ce moment-là, un certain
réveil de l'inconscient provoque par-
fois de véritables drames.

Nul doute que la plupart de ses
remarques et observations sont réel-
les et qu 'il est effectivement temps
que l'homme prenne ses responsabili-
tés face à la contraception. Mais à
notre époque où la surpopulation et
la croissance atteignent des états
endémiques, la question devrait être
envisagée sous un aspet plus général
et il faut cesser de croire qu'un
couple ne peut se réaliser pleinement

que s'il a procréé, et cela au moins
trois fois. Profiler à l'horizon le dra-
me éventuel de la famille anéantie
est complètement ridicule, comme si
le besoin d'enfants pouvait s'apparen-
ter à un objet de consommation.
Certains semblent avoir la nécessité
d'être entourés d'un nombre fixe
d'enfants pour faire leur vie, comme
le besoin de deux manteaux pour
passer l'hiver ! De plus , pourquoi
l'idée qu 'un homme qui n'a pas don-
né la vie n'est pas un homme com-
plet. On peut regretter que dans
toute sa publicité pour la vasectomie,
et par-là pour son livre, Baroni n'ait
pas mieux mis en doute ces données¦¦¦-
traditionnelles qui sont à revoir. Le
changement est à commencer là ,
pour en faire admettre ensuite le
principe d'une manière générale.

Et si chaque couple représente des
procréateurs en puissance, ils ne sont
pas obligatoirement des parents en
puissance. Quand Christophe Baroni
parle de « faire des bébés », on y voit
une notion quelque peu limitée à
l'acte , oubliant un peu trop les suites
d'une nouvelle vie mise au monde.

Tous ces pères, chatouilleux du
côté de leur paternité physique , sau-
ront-ils être autant d'éducateurs
responsables ? Le problème ne trou-
vera certainement pas de solution sur
le plan où a bien voulu le porter
Christophe Baroni.

if.

Les Brenets : beaucoup de neige
pour le concours de ski du village

De notre correspondant :
L'avait-on attendue, désirée, cette neige

Eh ! bien elle est venue et en grands
quantité.

Jeudi et vendredi , le matin , les élèves de:
classes des Brenets avaient tassé les pistes
avec beaucoup de bonne volonté , ce qui
fait que vendredi soir on avait des condi-
tions idéales. Samedi matin , le village fut
réveillé par le bruit des machines déblayant
la neige des routes. Une équipe se remit au
travail samedi après-midi. Mais dimanch e
matin , on se rendait à l'évidence : la nei ge
était encore tombée en plus grande quantité .
Si bien qu 'avant l'heure des concours , les
concurrents tassaient à nouveau I

Les organisateurs , M. Pélichet , instituteur ,
en tête, ont accompli un travail considéra-
ble. Les autres membres du comité d'orga-
nisation , des délégués des sociétés du

village , la commission scolaire et le;
membres du corps enseignant , s<
dépensèrent sans compter. Malgré des
conditions pénibles — il devait neigei
durant presque toute la journée — le
concours se déroula le mieux du monde.

Lundi , les petites classes étaient en congé
de sport. Mardi , les élèves sont allés skier à
la Vue-des-Alpes. Jeudi après-midi , ils feron
une course à pied qui les conduira à lu
Ferme Modèle au-dessus des Brenets.
Seules, les deux grandes classes prendront le
chemin de l'école puisque pour elles, le
congé de sport se déroulera à Haute-
Nendaz du 5 au 10 mars .

RÉSULTATS DU CONCOURS DE SKI
C Slalom géant catégorie I (1964 et plus

jeunes). —¦ Garçons : 1. D. Bonnet ; 2. J.
Bianchin. — Filles : 1. C. Nicolet ; 2. C.
Besnier . Catégorie 2 (1961 - 1963). —
Garçons : 1. Ph. Petitjean ; 2. E. Bolis. —
'illes : 1. D. Clément ; 2. C. Deléglise.
Catégorie 3 (1958 - 1960). - Garçons : 1.
R. Deléglise ; 2. J. M. Bourgnon. — Filles :
1. D. Dupraz ; 2. N. Broillet. Catégorie 4
(1953 - 1957) — Garçons : 1. S. Broillet ; 2.
P. Petitjean. — Filles : 1. M. Bianchin ; 2.
M. Huguenin. Catégorie 5 (1943 - 1952). —
Garçons : 1. Ch. Hirschy ; 2. J. B. Robert

# Slalom spécial, catégorie 4. —
j arçons : I. P. Simon ; 2. J.-D. Hirschy. —
Filles : 1. M. Bianchin ; 2. M. Huguenin.
Catégorie 5. — Garçons : 1. G. Joye ; 2. J.
3. Robert.

$ Gymnkhana , catégorie 1. — Garçons
1. J. Bianchin ; 2. D. Bonnet. — Filles : 1
C. Nicolet ; 2. C. Billod. Catégorie 2. -
Garçons : 1. S. Bolay ; 2. J. M. Bolay. —
Filles : 1. C. Deléglise ; 2. S. Leuba
Catégorie 3. — Garçons : 1. B. Steudler ; 2
J. M. Bourgnon. — Filles : 1. E. Deléglise
2. D. Dupraz.

© Combiné deux épreuves, catégorie 1
— Garçons : 1. D. Bonnet ; 2. J. Bianchin
— Filles : 1. C. Nicolet ; 2. C. Besnier.
Catégorie 2. — Garçons : 1. Ph. Petitjean :
2. S. Bolay. — Filles : 1. D. Clément ; 2. C
Deléglise. Catégorie 3. — Garçons : L J
M. Bourgnon ; 2. B. Steudler. — Filles : 1,
D. Dupraz ; 2. N. Broillet. Catégorie 4. —
j arçons : 1. S. Broillet ; 2. P. Simon. —
Filles : 1. M. Bianchin ; 2. M. Huguenin.
Catégorie 5. — Garçons : 1. Ch. H. Hirschy
[meilleur résultat absolu ; remporte le chal-
enge offert par le garage des Brenets) ; 2.
I. B. Robert.

Tempête de neige
(sp) La tempête qui a sévi lundi et mar-
di matin au Val-de-Ruz a perturbé
passablement les communication entre
les localités. Dans le secteur Boudevil-
liers-Landeycux-Fontaines, de même qu'à
la montagne, de nombreux automobilis-
tes, se sont trouvés bloqués dans des
congères d'une épaisseur de plus d'un
mètre. Le chasse-neige lui-même est res-
té bloqué et a dû être dégagé par une
fraiseuse.

¦ =MU.U'JIMIJ:ia

Etat civil
(c) En 1972, quatre décès ont été enregistrés
dans la localité , de même que deux maria-
ges et trois divorces. Si la mortalité a été
moins forte que les années précédentes, les
naissances au nombre de 9 sont en légère
progression.

Pharmacies de service : Marti , Cernier ;
Piergiovanni , Fontaines.

Permanences médicale et dentaire : votre
médecin habituel.

PAYERNE

(c) Le corps de musique « L'Avenir » a sié-
gé sous la présidence de M. Roland Galley
qui a renoncé à une réélection après avoii
dirigé la société durant quatre ans. Dan:
son dernier rapport , celui-ci relève troi;
points essentiels : l'effectif de la société es1
stable ; la relève est assurée ; la situatior
financière est saine. Il adressa de cha-
leureux remerciements aux donateurs , puis
rappela l' activité de l'année écoulée. Des
remerciements furent également adressés ai
directeur , M. Claude Bourqui , au sous-di-
recteur , M. Hubert Musy.

L'assemblée a ensuite nommé le nouveau
comité d'à la manière suivante : MM. Jean-
Paul Husson. président ; Roger Gentil , vice-
président ; Roland Galley, caissier ; Tony
Gaechter , sous-caissier ; Jean-Claude Crisi-
nel , secrétaire ; Jean-Claude Rattaz , sous-
secrétaire ; A. Vonnez , P. Gumy, J.-J. Sava-
ry, membres ; P. Risse, huissier.

Nouveau président à
« L'Avenir »
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Industrie graphique: de multiples
professions passionnantes. Pour garçons
et filles. Qui veulent suivre leurs aspi- A
rations plutôt que faire ce que d'autres ^Jfont. Un stage-test vous j l f m k
convaincra! y 1"*.

(c) Les premies secours de la Chaux-de-
Fonds ont été alertés hier vers 13 h 25, une
voiture ayant pris feu, rue du Roulage, à la
suite d'un court-circuit. Un fil électrique de
la dynamo a consumé la gaine synthétique
d'une prise d'air. Les pompie rs ont mis hors
circuit l'installation électrique, écartant ainsi
tout danger.

Voiture en feu

Répondez,
s.v.p.,
aux offres
sous chiffres...

Nous prions les per-
sonnes et les entreprises
qui publient des annon-
ces avec offres sous
chiffres de répondre
promptement aux auteurs
des offres qu'elles reçoi-
vent. C'est un devoir de
courtoisie et c'est l'intérêt
de chacun que ce service
fonctionne normalement.
On répondra donc même
si l'offre ne peut pas être
prise en considération et
on retournera le plus tôt
possible les copies de
certificats , photographies
et autres documents
joints à ces offres. Les
intéressés leur en seront
très reconnaissants, car
ces pièces leur en sont
absolument nécessaires
pour répondre à d'autres
demandes.

Feuille d'avis
de Neuchâtel
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Importante entreprise métallurgique genevoise cherche pour son
directeur une

SECRETAIRE
parfaitement bilingue français-allemand

Nous souhaitons engager une collaboratrice ayant déjà une expé-
rience de secrétaire indépendante. Cette opportunité offre un travail
varié et intéressant à une personne discrète, faisant preuve d'initiative
et cherchant une place stable.

De plus, elle doit être à même de rédiger seule la correspondance et
de travailler au dictaphone.

Semaine de 5 jours et horaire variable.

Les candidates de nationalité suisse sont priées d'adresser leurs
offres manuscrites, avec photo et documents usuels, sous chiffres
W 920089-18, à Publicitas, 1211 Genève 3.

La Société
de Banque
Suisse
engagerait

correspondanciers
de nationalité suisse et de langue maternelle française
avec de bonnes notions d'espagnol pour l'un des ser-
vices de sa

clientèle privée
(section d'étranger). Dans nos départements s'occupant
de la clientèle privée, vous entrez en contact par écrit
avec des gens du monde entier. Nous attachons la plus
grande importance au fait que chaque client soit traité
de façon individuelle, ce qui exige de nos correspon-
danciers d'excellentes connaissances linguistiques.

Nous pourrions vous offrir un bon salaire, un climat
de travail sympathique et l'horaire individuel.

Si vous marquez de l'intérêt pour une activité indé-
pendante et diversifiée, alors, n'hésitez pas à adresser
votre offre de service à la

-̂ /^ Société de Banque Suisse
ffjftj Lffâ. Service du personnel

jp Aeschenvorstadt 1, 4002 Bâle
187.2 Téléphone (061) 23 23 23, interne 2225

IM 

MIKRON HAESLER

I CONCIERGE
— Entretien et nettoyages des locaux
— Capable de diriger du personnel

ffiH — Apte à exécuter de petites réparations
— Si possible bilingue

Nous sommes une entreprise dynamique, affiliée
au groupe MIKRON, qui est synonyme de haute
précision et de technique avancée.

! Nos machines-transferts répondent aux exigences
de branches les plus diverses (automobiles, robi-
netterie, serrurerie, appareillage, horlogerie, etc.).

Désirez-vous participer à l'évolution de notre
entreprise ? Vous pouvez, par votre sens des res-
ponsabilités , votre facilité dans les contacts
humains, et pour autant que vous aimiez travail-
ler d'une manière indépendante, trouver l'emploi
qui vous donnera satisfaction. Téléphonez à notre
chef du personnel, M. J. Chenaux, pour obtenir
un rendez-vous.

MIKRON HAESLER S.A.,
Fabrique de machines-transferts
73, rue du Collège, 2017 BOUDRY
Tél. (038) 42 16 52.

Le Locle - La Chaux-de-Fonds

Èr0Û l

Nous cherchons, pour la direction de notre département
I.. des ventes, en Suisse,

I UNE SECRETAIRE I
de langue maternelle française , ayant de bonnes con-
naissances d'allemand, et capable d'assumer de façon j
indépendante les différents travaux de secrétariat.

Horaire variable.

HH Prenez contact ou écrivez I fîYLflX
à la direction du HH™ml™B| L „ , ~ I
Personnel de la Biffl mM vU llf 

j
Fabrique d'Horlogerie §M?I' «j?!»»
Chs Tissot & Fils SA -'] ~ \ Membre de la I :

i 2400 Le Locle MBS» Société Suisse pour |
Tél. 039 31 36 34 BHR3HSR l'Industrie Horlogère SA S

M JURACIME S.A. |^̂  2087 CORNAUX (NE) I
cherche :

CONCIERGE I
pour l'entretien du bâtiment administratif et des
locaux annexes. Semaine de 5 jours ;

PERSONNEL D'EXPLOITATION i
pour les départements de fabrication et d'expédition.

Places stables et travail intéressant.

Salaires mensuels.

Bonne organisation sociale.

Entrée immédiate ou à convenir.

Offres : s'annoncer par écrit ou téléphoner à la

DIRECTION DE JURACIME S.A., 2087 Cornaux.
Tél. (038) 47 1391.

I—— I IBM Il ¦ Il*

1re coiffeuse
est demandée.
conditions
intéressantes.

Tél. (038) 25 58 72.
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• s
•r, Fabrique de bas et tricots ÎJ
• Z
• . S• z
• ê
• Pour notre département d'étude et d'organisation du travail , •
• nous cherchons un •

i AGENT DE MÉTHODES - !
! CHRONOMÉTREUR j
• S• Nous demandons : «
• — Expérience dans l'étude des places de travail «
% — Connaissance approfondie des méthodes de production et •

d'organisation modernes ainsi que de la calculation des •• systèmes de rémunération. •
e Nous offrons : %gk

9 — Salaire intéressant et emploi stable
• — Avantages sociaux d'une entreprise moderne en pleine
e expansion. ?

• Adresser offres, avec curriculum vitae et photo, à IRIL S.A., %
J fabrique de bas et tricots, av. du Temple 5, 1020 Renens- •
• Lausanne. S
• S
• %

PAPETERIES DE SERRIÈRES S. A.
s'adresse L.

vous qui n'avez pas pu faire d'apprentissage, mais qui êtes tra-
vailleur, consciencieux et qui désirez accéder à un poste à res-
ponsabilités avec un salaire mensuel en rapport avec vos
efforts.

Notre entreprise est à même de vous offrir la carrière que vous
convoitez.

Vous pouvez devenir :

— conducteur de machine
— calandreur
— bobineur
— sécheur

1 ...' - .LttH.: ... ,HJU / . .  àktitlj

Venez visiter nos installations. Notre service du personnel se
tient à votre disposition pour tout renseignement.

Papeteries de Serrières S.A.
2003 Neuchâtel Tél. (038) 25 75 75

Importante société d'assurances suisse
cherche, pour étendre son organisation, un

collaborateur
pour le service extérieur

Nous vous offrons une solide formation ini-
tiale, une activité intéressante, un soutien
constant, un fixe, des commissions, l'indem-
nisation de vos frais et d'excellentes
mesures de prévoyance.

Aimez-vous le contact ? Avez-vous de
l'entregent ? Dans ce cas n'hésitez pas à
nous adresser ce coupon sous chiffres
90-65.613 Annonces Suisses S.A., «ASSA »,
faubourg du Lac 2, 2001 Neuchâtel.

Nom : Prénom : 

Profession : Age : 

Localité : 

Rue : Tél. ; FN/3

Je cherche

jeune
homme
de 16-17 ans pour
travaux
de laboratoire
et courses.
Tél. 25 12 54.

CALORIE S.A., chauffage - ventilation - brûleurs à
mazout, offre opportunité de se créer une situation
indépendante comme :

•

monteur du service
après-vente

s 
Ce poste conviendrait à un candidat possédant une
formation de monteur en chauffage, de mécanicien,
d'électricien ou d'électro-mécanicien.

Entrée immédiate ou date à convenir. Place stable
et bien rétribuée, activité variées, avantages sociaux.

Ecrire ou téléphoner à Calorie S.A., Prébarreau 17,
2000 Neuchâtel, tél. 25 45 86, interne 20 (Monsieur
Braso).

Nous cherchons à engager, pour notre département
préparation du travail, service construction outillage

un dessinateur-constructeur
Ce collaborateur se verra confier l'étude de plaques
de travail et de différents outillages pour les besoins
de nos secteurs de production.

Les candidats sont priés de s'adresser à OMEGA,
département du personnel technique et de produc-
tion, 2500 Bienne, tél. (032) 41 09 11, interne 2591.

BIHBB&SSSSfî
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Café de la Petite-Brasserie, Neu-
châtel, cherche

1 sommel9ère(er)
(service non compris).

1 jeune cuisimer(ère)
Se présenter ou téléphoner au
24 42 98.
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SUCCURSALE DE DOMBRESSON

cherche

1 PERSONNEL FÉMININ I
I ainsi qu'une PERSONNE I

en possession du permis A pour effectuer diffé-
rentes livraisons et pouvant exécuter des travaux

d'atelier.

Faire offres par téléphone au No (038) 53 11 81.

Atelier de réglages
en plein développement engage
tout de suite ou pour date à con-
venir

PERSONNEL FÉMININ
pour divers travaux fins et soi-
gnés.
Atelier seulement.

Tél. (038) 25 88 41 - interne 71.

L'annonce
reflet vivant du marché
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fille de buffet- et d'office

garçon ou fille de cuisine

Se présenter ou téléphoner à M.
Martin, gérant, restaurant Tour
Mirvai, Côtes 22 a, 2400 le Locle.
Tél. (039) 31 46 23.

¦¦¦¦¦ n^̂ ^Bni
Nous cherchons

UNE SOMMELIÈRE
Restaurant Lacustre, Colombier.
Tél. (038) 41 34 41.



Oui à Grangeneuve mais le projet revu
et corrigé coûtera tout aussi cher !

FIN DE LA SESSION DU GRAND CONSEIL FRIBOURGEOIS

De notre correspondant :
Le Grand conseil fribourgeois a mis

hier un terme à sa session ordinaire de
février, non sans avoir eu recours à une
séance de relevée, l'après-midi. Une
grande partie de la matinée fut consa-
crée à la suite du débat d'entrée en
matière, puis à l'examen et à l'adoption
du projet de décret concernant Grange-
neuve. On sait qu'il prévoit une dépense
de 20,3 millions , dont 8 millions seront
couverts par une subvention de la
Confédération. Le groupe socialiste, par
la bouche du député Félicien Morel ,
estima que c'était encore trop. Pour lui ,
il est essentiel de tenir compte de la
volonté populaire qui, en juin 1971,
avait refusé un premier projet. Celui qui
est élaboré aujourd'hui coûtera tout
aussi cher et c'est trop pour un canton
pauvre comme celui de Fribourg.

Le groupe socialiste reconnaît pour-
tant qu'il est nécessaire et même très ur-

gent de réaliser un certain nombre de
transformations et d'agrandissements à
Grangeneuve. Il admet que le nouveau
projet marque un certain progrès par
rapport au précédent. Mais il est encore
trop « le fruit des rêves ambitieux d'un
petit groupe de responsables de notre
agriculture ».

Le député Morel s'en prit surtout au
financement. Pourquoi toute la dépense,
déduction faite de la subvention fédéra-
le, serait-elle à la charge du canton,
alors que, pour la formation profession-
nelle, dans les autres branches de
l'économie, le patronat est sollicité de
faire sa part ? Le groupe socialiste esti-
me que les milieux agricoles et surtout
l'industrie laitière pourraient également
prendre en charge une contribution
financière à la formation professionnelle
de la paysannerie. L'internat surtout , qui
représente une tranche de 2,2 millions
dans le projet, devrait selon le député,

être entièrement pris en charge par ces
milieux.

L'INSTITUT SERA AU SERVICE
DE TOUS

Il y eut beaucoup d'autres interven-
tions dont quelques-unes étaient déjà
une réponse à l'intervention socialiste.
On posa quelques questions. Les porte-
parole des autres groupes politiques
apportèrent leur appui. Grangeneuve,
insista le rapporteur , M. Charles Pilloud ,
est à disposition de l'économie entière , y
compris des consommateurs. C'est un
service public.

Les socialistes ayant comparé Grange-
neuve au centre professionnel cantonal ,
on leur fit remarquer que l'institut agri-
cole n'est pas une association, mais un
établissement d'Etat, qui a des tâches
publiques à remplir. Enfin , agriculteurs ,
transformateurs et consommateurs ap-
portent déjà une contribution en utili-
sant, moyennant finance, les services de
l'institut. Ce sont annuellement quelque
780.000 fr. qui aident à équilibrer le
budget.

Le chef du département de l'agricultu-
re Joseph Cottet, fit surtout remarquer
que l'on aurait pu fractionner le projet
en cinq ou six tranches. Le Conseil
d'Etat a préféré présenter un plan
d'ensemble des nouvelles constructions à
ériger à Grangeneuve. Enfin, conclut-il,
on ne peut refuser à la jeunesse paysan-
ne les moyens de se former au même
titre que les jeunes des autres profes-
sions.

Au vote final, le projet fut adopté par
84 voix, sans opposition, mais l'on
dénombra 21 abstentions, socialistes
pour la plupart.

M. G.

L'organisation de la protection civile
L'exposition qui se tient actuellement dans

les locaux de la rue de la Gabelle de la
« General Motors » est l'occasion de
rappeler l'organisation de la protection
civile à Bienne.

Dans notre ville, il est nécessaire de faire
une appréciation de la situation qui tienne
compte des zones dangereuses, de la densité
et de la répartition de la population à
différentes heures du jour et de la nuit , de
l'importance des entreprises , des moyens à
disposition , des possibilités d'intervention et
du degré d'urgence des interventions.

Au vu de ces différents critères, la ville a
été divisée en quatre secteurs, Champagn e,
Mâche, Madretsch et le complexe des CFF
et des PTT. Chaque secteur a son poste de
commandement pour faciliter les liaisons et
une intervention rapide des moyens. Les
secteurs sont divisés en quartiers , en blocs
et gardes d'immeubles.

Le poste de commandement du chef local
se trouve à l'école des Prés Walkermatten.
Pour pouvoir remplir sa mission, le chef
local dispose d'un état-major comprenant :
un chef alarme et transmission , un chef des
sapeurs pompiers de guerre, un chef d' aide
aux sans abris , un chef des service des
pionniers , un chef du service de sécurité, un
chef du service sanitaire, un chef du service
antiatomique et chimique, un chef du
service des transports , un chef du service
des subsistances, un chef du service du
matériel, et un chef des services de la
protection des établissements.

Au chef local sont donc subordonnés à la
fois les organismes d'autoprotection et
l'organisme de la protection civile. Il appar-
tient au chef local de coordonner l'auto-
protection assurée par les gardes
d'immeubles et les organismes de protection
d'établissement. II est important que les
premiers secours sanitaires puissent être
donnés sur place et que l'intervention
immédiate , en cas d'incendie , soit rendue
possible.

L'organisme de protection local est équipé
d'un matériel d'extinction et de sauvetage
pouvant agir à grande distance. Son
matériel de pionniers est important et
approprié. L'autoprotection est assuré par
les gardes d'immeubles et par les organes
de protection d'établissements . La composi-
tion de l'organisme de protection d'établis-
sement dépend des effectifs du personnel ,
de l'importance économique et vitale de
l'établissement ou de l' entreprise et de sa
vlunérabilité. En principe , on calcule que le

cinquième du personnel doit prendre part i
la protection civile d'une entreprise.

QU'EN EST-IL A BIENNE T
5350 personnes sont actuellement inscrites

dans les registres de la protection civile,
1377 personnes sont incorporées dans les
organismes de protection d'établissement et
57 fabriques ou entreprises ont des organis-
mes de protection d'établissement. L'organi-
sation à fin 1972, compte 4690 personnes
incorporées dans l'état-major , les gardes
d'immeubles et les organismes de protection
d'établissement.

En 1972, nous avons organisé de février à
novembre des cours d'introduction et des
cours de répétition auxquels ont participé
832 personnes. Ces cours ont lieu dans les
locaux du poste sanitaire de l'école du
Battenberg et sur la place d'exercice
d'Orpond.

LES CONSTRUCTIONS DE
LA PROTECTION CIVILE

Le poste de commandement est mainte-
nant installé dans l' abri de l'école Walker-
matten. Le poste sanitaire , avec salle d'opé-
ration , est installé dans l'abri Battenberg. Il
sert également de salle de théorie pour les
cours d'instruction et cours de répétition.
Le poste des sans abris du collège Sahligu l
est prêt et est utilisé comme cantonnement
pour la troupe.

Actuellement , il est question de construire
des abris à l'école professionnelle , rue
Feldeck , à l'école du Champ du Moulin , à
la rue des Alpes et au nouveau séminaire
de l'école des Tilleuls. Ces constructions
contribueront à compléter le dispsotif de
prévention de la ville.

En 1972, on a acheté pour 625.306 fr. de
matériel pour l'organisme de la protection
civile de Bienne . En déduisan t les
subventions fédérales et cantonales , la ville
a payé 162.579 francs. Le matériel dont
dispose la protection civile se chiffre à
environ 2.172.550 francs.

Les traitements des fonctionnaires:
il faut attendre, explique le gouvernement

Une séance de relevée a donc été né-
cessaire, hier après-midi au Grand Conseil.

A cette occasion , le gouvernement a no-
tamment répondu à une interpellation de
M. Willy Neuhaus (PDC), ayant trait au
malaise ressenti au sein du personnel de
l'Etat en raison de l'attitude du gouverne-
ment face aux revendications salariales.
Dans sa réponse, le gouvernement admet
que les traitements du personnel de l'Etat
accusent un retard de quelque 17 % si l'on
prend l' année 1965 comme base de calcul.

Il en réaffirme la cause : la situation fi-
nancière difficile du canton.

Mais le dialogue n'est pas rompu. Le
Conseil d'Etat a en effet désigné une com-
mission d'étude présidée par M. Claude
Schorderet , commission dont les travaux
ont débuté le 24 janvier et qui siège cha-
que semaine. Elle est composée par moi-
tié de membres désignés par le Conseil
d'Etat et des membres représentant l'Asso-
ciation des fédérations du personnel de
l'Etat. Cette commission devra établir la
moyenne suisse des traitements par catégo-
ries de fonctionnaires. Elle examine le sys-
tème actuel d'indexation des traitements.
Il lui appartient d'étudier le postulat de
M. J.-F. Bourgknecht , relatif à l'établisse-
ment d'une nouvelle échelle des fonctions
et des salaires. Enfin , elle proposera d'éven-
tuelles modifications du statut du person-
nel de l'Etat. De toute manière, le gou-
vernement rappelle qu 'il est tenu par les
impératifs de la loi financière et ne peut ,
dès lors , envisager de nouvelles dépenses
pour 1973.

Deux passantes
blessées

Hier, vers 7 h 30, une automobile circu-
lant place dc la Croix a renversé une jeune
fille. Légèrement blessée, celle-ci a pu rega-
gner son domicile en fin de matinée. Même
genre d'accident à la bifurcations des routes
de Reuchenette et de Boujean. Là, une
passante blessée a dû être hospitalisée pour
contrôle.

Trolleybus fleuris à Bienne
Dites-le avec votre cœur...

Hier matin , les usagers des transports
publics furent  étonnés de constater
qu 'autobus et trolleybus étaien t magni-
f i quement fleuris. Pourquoi ces décora-
tions florales ? Inaugurai t-on un nouvel
autobus, ou enterrait-on les anciens
tarifs ? Le chauffeur fêtait-il son 25me
anniversaire de fidèles et loyaux
services ?

Seule une grande affiche sur laquelle
figurait un cœur f i t  deviner qu'il
s'agissait de l'annonce de la fê te  de la
Salnt- Valentin qui se célèbre aujour-
d'hui. Cette décoration gratuite émanait
de l'Association des fleuristes qui
rappelaient dans 18 autobus et trolleybus
que c'est aujourd'hui la fête  des
amoureux et de l'amitié. On se souvient
que l'an passé des fleurs avaient été
distribuées à même la rue aux passants
par ces mêmes commerçants.

(Avipress - Ad. G.)

Emile Zurcher
blessé

MALLERAY

Le skieur

Hier, peu avant 18 h, une automo-
bile conduite par un habitant de
Sonceboz a glissé sur la route à l'entrée
de Malleray et est entrée en collision
avec la voiture occupée par MM. Emile
Zurcher et Serge Brossard, de Recon-
vilier. Tous deux, sérieusement blessés,
ont été transportés à l'hôpital de
Moutier. Emile Zurcher a dû subir une
intervention chirurgicale, souffrant d'une
fracture compliquée du fémur.

Le Grand conseil bernois et les
incidents de l'Université

Le Grand conseil bernois a poursuivi
hier son débat sur le programme routier
pour 1973, mais s'est également occupé
d'une motion radicale et d'une interpella-
tion agrarienne sur les incidents survenus
vendredi à l'Université de Berne, à l'oc-
casion d'un exposé présenté par le colo-
nel commandant de corps Hirschy. Par

la voix du conseiller d'Etat Simon Koh-
ler, président du gouvernement, le Con-
seil exécutif a longuement répondu à la
motion radicale et à l'interpellation ur-
gente agrarienne, soulignant que le rec-
teur, d'entente avec M. Hirschy, ont es-
timé qu 'il n 'était pas indiqué de deman-
der la protection de la police lors de la

conférence ou d'effectuer un contrôle
dans la salle. « ... Le Conseil exécutif
entend , en cas de besoin, faire usage
des moyens dont il dispose pour faire
respecter les droits constitutionnels. L'étal
d'esprit qui s'est révélé lors de cette
démonstration peut avoir des suites lour-
des de conséquences. (...) Les principes
de la démocratie doivent être respectés,
malgré toute la compréhension que l'on
peut avoir pour les réformes et les idées
nouvelles ».

Des poursuites pénales vont être en-
gagées contre les fautifs, a-t-on encore
appris. Enfin , M. Kohler a précisé que
l'exercice des droits de propriétaire à
l'Université de Berne, qui doit être pré-
cisé dans le cadre de la motion radicale,
doit faire l'objet d'un avis de droit. Ce-
lui-ci sera présenté pendant la session
do mai du Grand Conseil.

LES ROUTES...

Le Grand conseil a d'autre part mis
un terme au débat sur le programme
routier 1973, qu 'il a finalement accepté
par 137 voix contre 2. Enfin , il a ac-
cepté un décret concernant la revision
générale des valeurs officielles d'immeu-
bles et de forces hydrauliques. La ses-
sion prendra vraisemblablement fin ce
matin.

Deux poids lourds se
tamponnent près de la Roche :

100.000 francs de dégâts !
De notre correspondant :
(c) Hier vers 10 h, en raison de la

neige qui rendait la route glissante, un
camion avec remorque qui circulait en-
tre la Roche et la Caquerelle a été
déporté dans un léger virage et s'est
jeté contre un camion frigorifiqu e qui
arrivait en sens inverse.

Un des chauffeurs a été blessé à une
arcade sourcilière. Il a été transporté
par un automobiliste à l'hôpital de

Porrentruy. Les dégâts sont considéra-
bles : ils atteignent 100.000 francs.

Il fallut avoir recours à un camion-
grue pour dégager la route. Un des
camions, appartenant à une entreprise
de Neuchâtel, transportait des fûts de
vin dont une partie ont été endomma-
gés et ont répandu leur contenu sur
la chaussée. L'autre camion d'une mai-
son de Balsthal , transportait de la
viande.

Près de six millions de francs
pour la signalisation lumineuse !
Comme nous l'avons annoncé samedi

le Conseil de ville devra lors de sa séance
du 22 février , se prononcer sur l'octroi
d'un crédit de 1.162.700 fr . pour l'achat en
première étape d'une centrale de comman-
de et de coordination des signaux lumi-
neux et de l'équipement y relatif.

Afi n d'éclairer les... lanternes des conseil-
lers municipaux , des conseillers de vill e,
de la commission de gestion, de celle de
la police, des secteurs intéressés et de la
presse s'est tenue hier à Berne une jour-
née d'information de l'entreprise choisie.
C'est que le directeur de la police locale
fit un exposé sur les problèmes com-
plexes de la circulation biennoise et sur les
remèdes qu 'il faut y apporter le plus ra-
pidement possible . A relever que, bientôt un
Biennois sur trois circulera avec un véhi-
cule à moteur. Pour la fluidité du trafic ,
il faudra en raison du manque de routes
de contournement , mettre en place des ins-
tallations de régulation du trafic coordon-
nées.

Après une étude approfondie le program-
me d'urgence pour Bienne se présente de
la manière suivante :

lre urgence, année 1973
— Achat de la commande centrale de

coordination de toutes les installations lu-
mineuses , réseau de câbles et équipement
de la centrale. Dépense : 1.200.000 francs.

— Onde verte au Pont-du-Moulin - rue
du Canal avec huit installations de si-
gnaux lumineux sur le tracé rue de l'Hô-
pital - place Heilmann , y compris rue du
Marché-Neuf rue Dufour. Dépense : 650.000
francs.

2mc urgence, années 1973-74
— Installation de signaux lumineux avec

raccordements à la commande centrale ,
conjointement avec la correction de la
place de la Croix et installation de signaux
lumineux Crêt-des-Fleurs - route de Ma-
dretsch coordonnés avec ceux de la place
de la Croix , conjointement avec les nou-
velles haltes de trolleybus route de Ma-
dretsch (en relation avec l'interpellation
de M.P. Suter). Dépense : 550.000 francs.

3me urgence, années 1974-75
— Signaux lumineux aux croisées sui-

vantes : a) rue de Morat-rue Moser - rue
Aebi - rue Gurni gel
b) rue de Morat - rue de la Gabelle -
croisement BTA conjointement avec l'amé-
nagement de l' entrée à la gare des CFF
du BTA et place Vérésius , conjointement
avec la correction de la place. Dépense :
2.500.000 francs.

4me urgence, année 1974-76
Installations de signaux lumineux : —

Mâche - centre ; dépense : 250.000 francs.
— Marais-de-Boujean , raccordement des au-
toroutes au réseau routier urbain ; dépen-
ses : 250.000 francs ; — Point terminal
Bienne-est ; raccordement à la commande
centrale par câbles 200.000 francs ; Place
d'Orpond en relation avec la motion de
M . Ursprung, y compris le réaménagement
de la place ; dépense : 350.000 francs. D'où
un total de 5.950.000 francs.

Le central sera installé dans le bâtiment
du poste de police. Pour la première étape
le coût s'élèvera à 1.200.000 francs. Des
exposés techniques , et les solutions bernoi-
ses ainsi que la visite des installations de
la ville de Berne en activité puis une dis-
cussion générale mirent fin à cette jour-
née d'information.

Téléphonez-nous,
écrivez-nous

Si vous-désirez qu'une Information
passe dans cette page, si vous avez
un renseignement à nous communi-
quer, adressez-vous à notre rédac-
tion biennoise (M. Adrien Guggisberg,
Haute-Route 53a, tél. (032) 217 52)
ou à notre rédaction de Neuchâtel
(038) 25 65 02. Nous versons une ré-
tribution pour toutes les informations
utiles. Discrétion assurée.

Télex Bienne No 3 46 52

Est-ce la faute des Suisses si les
routes françaises sont mal faites?

LE « KILOMÈTRE-LAIT » REVIENDRA CHER EN AJOIE...

Ces derniers jours, des chauffeurs de
poids-lnurds qui empruntaient la route
internationale longeant la rivière entre
Lucelle et Petit-Lucelle pour se rendre
en Ajoie se sont vus infliger des amen-
des de 1000 fr. français assorties du
retrait de permis jusqu'au paiement de
la somme. Motif : ils ne respectaient pas
la .signalisation française « barrière dc
dégel » qui interdit la chaussée aux
poids-lourds .

En raison des cliules de neige, les
poids-lourd s venant de Bàle pour se
rendre en Ajoie ont des difficultés à
passer le col des Rangiers , ct ils em-
pruntent alors cette route internationale.
Un conflit n notamment surgi entre In
Société de laiterie dc Bâle, à qui jusqu 'à
ces dernières années on ne faisait pas dc
difficultés , et la police française. Les

camions-citernes bûlois se rendent
chaque matin en Ajoie pour y chercher
le lait et, en passant, rainassent égale-
ment celui des communes d'Ederswiler
et de Roggcnburg, situées en bordure de
lu route internationale. Des pourparlers
sont en cours pour tenter de régler le
litige.

POURQUOI CES « BARRIÈRES » ?
Cette route interntionale est une route

« gélive », c'est-à-dire qu 'en raison dc ses
fondations très humides, lorsque survient
le gel, un appel d'eau se produit par
capillarité. En période dc dégel , la route
se gonfle. Les lourds véhicules crèvent
le revêtemept , d'où la pose des
« barrières dc dégel ».

Cette route se trouve sur territoire
français , à l'exception dc 300 m en
Suisse. Son entretien est finance à 50 %

par la France et à 50% par la Suisse, les
deux tiers à charge du canton de berne,
l'autre tiers à celui de Soleure. Elle est
actuellement dans un état déplorable ,
parsemée de nids de poule. Les autorités
françaises se sont montré disposées à
consolider la chaussée, mais arguant du
fait qu'elle était surtout empruntée par
des ... Suisses, ont exigé, à titre excep-
tionnel , une autre répartition des frais
pour ces travaux !

Après pointage des véhicules suisses ct
français circulant sur la chaussée, il a
été convenu que 80 % du coût des
travaux serait à charge dc la Suisse.
Cela représente une somme de 420.000
fr . pour le cinquième arrondissement des
ponts et chaussées du canton dc Berne
(Jura) . Les travaux doivent commencer
cette année.

Voici le libellé de la question écrite
déposée hier sur le bureau du Grand: conseil par le député Georges Hennet :

«Si les audiences des tribunaux sont
publiques, au Jura la presse ne participe
pour ainsi dire jamais aux audiences des
tribunaux de districts. De ce fait, elle ne
relate pas les débats et ne donne pas
connaissance des jugements. Il y a
cependant une exception à cette règle :
le district de Moutier, où les jugements
du tribunal sont transmis contre rému-
nération par le commis greffier à une
demi-douzaine de quotidiens.

Cette façon d'agir à Moutier ne
frappe pas seulement l'opinion publique,
qui, dans sa majeure partie, désavoue la
façon de procéder du commis-greffier,
mais plus particulièrement encore les
prévenus condamnés par ce tribunal.

Que pense la direction cantonale de la
justice de cette façon de procéder ? »

Justice et
information :
de curieux
procédés...

Comme en 1972, c'est M.
Hoppeler, autrement dit Henri 1er,
qui a accepté de régner les 9, 10, 11
et 12 mars, sur les festivités du
Carnaval biennois. Rien de bien
important dans le programme de ces
manifestations sinon que le cortège
princier n'effectuera pas le parcours
le samedi soir de la gare à la vieille-
ville , mais qu'une fois la réception
terminée dans le vieux quartier, il
empruntera le tracé Vieille-ville - la
gare. Une nouveauté cependant : le
défilé dans les rues de la Vieille-ville
avant la réception des musiques
cacophoniques. D'ores et déjà, Henri
1er souhaite une très cordiale
bienvenue à tous ceux qui désirent
quatre jours durant venir se divertir
à Bienne.

Le prince
du Carnaval
vous promet
un morceau

de roi...

BIJOUTERIE BBLKE CAMBRIOLEE

De notre correspondant :
Dans la nuit de lundi à mardi, un

ou des inconnus se sont introduits
par effraction dans les locaux de la
bijouterie Jacot (anciennement Go-
bet), place du Tilleul, à Bulle. Ils ont
fait main basse sur des montres de

marques Certina, Zenith, Longines et
Mondia, ainsi que sur une grande
quantité de colliers, bracelets, bagues,
broches, etc., représentant une valeur
de plusieurs dizaines de milliers de
francs. La police de sûreté mène son
enquête.

Le butin se monte à plusieurs
dizaines de milliers de francs
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Depuis hier, à 14 h, une Biennoise a dis-
paru de son domicile. Il s'agit de Violette
Meycr-Bourquin. Elle est âgée de 80 ans.

Disparition d'une
octogénaire

MOUTIER

(c) Dans le cadre du traditionnel tournoi
annuel des écoliers de Moutier , les orga-
nisateurs ont prévu , en ouverture de la
finale, un match avec une équipe féminine
qui se disputera en trois fois dix minutes
sans arrêts de jeu.

Des maillots
plus rembourrés ?

CORCELLES

La statistique annuelle du mouvement de
la population établie par le secrétariat
communal laisse apparaître que la
population résidente au 31 décembre 1972
est la même que celle au 30 juin dernier ,
soit 190 habitants , dont deux ressortissants
étrangers. Depuis le dernier contrôle il a été
enregistré six arrivées, trois départs , et trois
décès.

Population stable

SAINT-IMIER

(c) L'assemblée générale annuelle de « Bel
automne » a groupé près de 200 membres à
la salle Coop. Présidée par Mme Marguerite
Boillat , elle a accepté les différents rapports
et les comptes de l'exercice 1972. « Bel
automne » a fait preuve d'une belle activité
en offrant à ses membres différentes mani-
festations. Le comité continuera à être
présidé par Mme Boillat et tous les mem-
bres sortants ont été réélus. Le caissier ad
intérim Germain Juillet a été remplacé par
M. Marcel Diacon. Le programme de 1973
intéressera certainement la plupart des mem-
bres de « Bel automne ».

Belle activité de
« Bel automne »

DOMDIDIER

(c) A Domdidier vient de s'éteindre à l'âge
de 86 ans, M. Pascal Crausaz, géomètre of-
ficiel et ancien conservateur du registre fon-
cier. Le défunt siégea de 1935 à 1972 au
conseil d'administration et au comité de
direction du Crédit agricole et industriel de
la Broyé.

Carnet de deuil

ESTAVAYER

(c) Sous le patronage de la société de déve-
loppement, une soirée réservée aux jeunes
de la localité a permis à ces derniers
d'exprimer leur point de vue sur divers pro-
blèmes communaux. A l' unanimité, ils ont
notamment souhaité l'aménagement d'un
centre culturel et de loisirs , regrettant en
outre l'absence d'une grande salle. Les
vœux de la jeunesse staviacoise seront trans-
mis à l'autorité compétente.

La parole aux jeunes

CUGY

(c) La Société broyarde de cavalerie a tenu
son assemblée annuelle à Cugy sous la pré-
sidence du marchef Nicolas Emery, de
Vuissens. Divers problèmes ont été abordés
lors de ces assises, notamment celui du con-
cours hippique officiel qui aura lieu cette
année, à Cugy les 6 et 7 octobre. Plusieurs
manifestations internes sont d'autre part
inscrites au programme. L'assemblée enten-
dit quelques paroles du plt Guy von der
Weid, président cantonal , qui incita les dra-
gons à rester unis et fidèles malgré l'inélé-
gante estocade du 5 décembre.

Dragons fidèles à leur
idéal



BUREAU IMMOBILIER DE NEUCHATEL
cherche, pour le 1er avril 1973,

JEUNE EMPLOYE DE COMMERCE
Nous offrons à candidat capable :

— Mise au courant approfondie.
— Travail intéressant et varié,

au sein d'une petite équipe sympathique.
— Contact avec la clientèle.
— Fonds de prévoyance.
— Semaine de cinq jours.

Adresser offres manuscrites, avec curriculum vitae,
photo et prétentions de salaire, sous chiffres
G P 396, au bureau du journal.

Nous cherchons

FERBLANTIER- APPAREILLEUR
I

qualifié , pour emploi de confiance. Situation d'ave-
nir, gain correspondant aux aptitudes. Place stable
avec avantages sociaux. Chambre à disposition,
tout confort. Entrée immédiate ou à convenir.

S'adresser à P. Boudry & Cie,
Lutry (Lausanne).
Tél. (021) 28 18 57.
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engage tout de suite ou pour date à convenir fvj

ouvrières
pour ses départements de facettage et de posage p_

appliqués.

Travaux propres et variés.

Les personnes intéressées sont priées de se présenter
ou de téléphoner au 25 84 44. 2
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Etes-vous le nouveau

représentant
ayant une grande liberté d'action pour entretenir les
relations auprès de notre clientèle entrepreneurs ?

Rayon d'activité : Jura bernois, Neuchâtel et les
! régions avoisinantes.

Adresser voire candidature à :
Schriftzug acifer

B
_ Direction

é^%mP\WWm̂ %  ̂
Acifer Dreispitz S. A.

dC_Aiïf̂ !i Case p°sta|e
**̂ ^¦¦wi 4142 Munchenstein

Société suisse cherche pour son service externe en
Suisse romande quelques

collaborateurs (trices)
pour une occupation simple et indépendante
— environ 4 heures par jour
— excellentes prestations
—¦ bonne ambiance.

Nous demandons : conscience professionnelle - sym-
pathie.
Pour de plus amples renseignements, veuillez
nous retourner le coupon ci-dessous sous chiffres
O 920082-18, Publicitas S. A., 1211 Genève 3.

Nom : Prénom : 

Rue : No :

Nos postal : Ville :

Tél. privé : Libre dès le 

prof. : Date de naissance :

Profession :

Voiture i Oui - Non FAN 1423

I

Nous cherchons pour entrée immédiate ou à con-

SERVICEMAN
pour station-service en plein développement.

Faire offres ou téléphoner au

GARAGE DU ler-MARS S.A.
Pierre-à-Mazel 1,
2001 Neuchâtel — Tél. (038) 24 44 24.

Nous cherchons à engager, pour différents secteurs
de fabrication et de développement, ï

mécanicien de précision
l ainsi que

micromécaniciens
Les candidats sont invités à s'adresser à OMEGA,

i département du personnel technique et de produc-
loin, 2500 Bienne, tél. (032) 41 0911, interne 2591,
où tous renseignements complémentaires peuvent
être obtenus.
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Maison de la branche machines-outils cherche pour
entrée immédiate ou à convenir :

1 CONTREMAITRE
capable de diriger un atelier d'usinage moderne

GRATTEURS- REÇUS
MECANICIENS
1 CHAUFFEUR MAGASINIER

Permis A.

Bons salaires, avantages sociaux, travail intéressant.

Prière d'adresser offres sous chiffres T 920085 &
Publicitas S.A., 2500 Bienne, rue Neuve 48.

Entreprise de Neuchâtel cherche JÏ|
pour son département de COMPTABILITÉ tral- gSi
tée intégralement sur ordinateur, gr|

jeune collaborateur 1
sérieux et dynamique, au poste très intéressant p$|

D'AIDE - / 1
COMPTABLE-CAISSIER 1

Nous offrons : ej£4|

— mise au courant approfondie assurée par |||
nos soins. Wm

— possibilité de se perfectionner en compta- [f ĵj
bilité industrielle ^*j

— travail indépendant avec responsabilités |î|
— ambiance agréable, au sein d'une petite py

Faire offres sous chiffres GT 428 au bureau du Ws

VOUS
intéressez-vous à L'INFORMATIQUE ? [

^ Dans le cadre d'une extension de notre centre
r- électronique, nous cherchons un

OPERATEUR
pour travailler sur notre ordinateur IBM 370.

*5 Notre système intégré de gestion fait appel à j,
des techniques avancées telles que la multipro-

j» grammation, le télétraitement (terminaux) et la |
mémoire virtuelle. Notre futur collaborateur

L aura la possibilité de se familiariser avec ces ë
ji nouvelles techniques. L

|g Pour tout renseignement, veuillez vous adresser à

V SacfccvuJ /V CHOCOLAT SUCHARD S.A. i
Y. Service du personnel M
X. 2°03 Neuchâtel f
^̂  

Tél. 038/211155 S
^^  ̂

interne 456 ^̂ r

¦ MADAME-MADEMOISELLE ¦
|%îj de tout âge et de toute situation, jfgéj

— vous désirez vous assurer des gains supérieurs

¦ 
ou supplémentaires W\

— vous désirez apprendre un nouveau métier ?rj5

¦ 

Le groupe HACHETTE vous propose : «gi
* Secteur d'activité au choix feâ
* Horaire libre H

¦ 
* Stage de formation gl
" Voiture fournie fss

¦ 

Téléphonez-nous tous les jours entre 14 et 18 __
heures, à nos agences. |pf;

NEUCHATEL tél. (058) 2510 44 J™
il NYON tél. (022) 61 62 95 H
&¦¦¦¦¦¦¦¦ *

Paul Racine
empierrage de mouvements d'hor-
logerie, Boine 20, tél. 25 66 76,
engage

ouvrières
pour travail en atelier.

cherche
à son Marché des Portes-Rouges, à

Neuchâtel,

VENDEUR
au rayon photos

Place stable, bonne rémunération,
horaire de travail régulier, avantages
sociaux d'une entreprise moderne.

q£b M-PARTICIPATION

Adresser offres ou téléphoner à la Société
Coopérative MIGROS NEUCHATEL, service du
personnel, case postale 228, 2002 Neuchâtel,
tél. 33 31 41.

SOMECO S. A.
FABRIQUE DE CADRANS, A PESEUX,
engage

PERSONNEL FEMININ
HORAIRE LIBRE OU A DEMI-JOURNÉE
Prière de téléphoner au (038) 31 23 31.

Je cherche

COIFFEUSE
POUR DAMES.
Entrée Immédiate ou date à con-
venir.

S'adresser
à Mme Denise RICHARDET,
Progrès 39. la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 22 63 33 ou 22 63 70.

FAN L EXPRESS FAN L EXPRESS
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Commission romande Lausanne)
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ENTREPRISE
DE MOYENNE IMPORTANCE
engage, pour son département
recherches,

un technicien
connaissant l'injection et les mou-
les.
Faire offres sous chiffres 28-900040
à Publicitas, 2001 Neuchâtel.

Compagnie internationale cherche

une personne
dynamique ayant
de l'ambition

et la ferme volonté de se créei
une situation financière indépen-
dante. Possibilité de travailler
dans différents pays.
Si cette annonce retient votre
attention, téléphonez-nous, vous
êtes peut-être la personne qu'il
nous faut.
Tél. 24 37 20, jeudi 15 février 1973,
entre 17 et 19 heures.

^
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sténodactylos
dactylos

Haute coiffure Schenk,
Temple-Neuf 1, tél. 25 74 74;
cherche pour date à convenir

jeune fille
ou jeune personne

pour la réception, caisse, etc. ;
éventuellement coiffeuse, désirant
changer de situation, serait mise
au courant.
Se présenter.

COMMERCE DE LA PLACE
cherche, pour son département

oi.mucommerciali1 wi> notiautovib <•<

un(e) employé (e)
de commerce

de langue maternelle allemande
pour la correspondance.

Adresser offres sous chiffres
JX 431 au bureau du journal.

GARAGE DE LA PLACE
cherche pour entrée immédiate
ou à convenir

aide de bureau
téléphoniste

Débutante serait mise au courant.
Faire offres au garage
M. Facchinetti, Portes-Rouges 1-3
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 24 21 33.

Bureau de gérance de Neuchâtel
cherche, pour date à convenir,

un Je) secrétaire
pour travaux variés de comptabi-
lité, de gérance et de correspon-
dance.
Faire offres détaillées sous
chiffres HV 429 au bureau du jour-
nal.

Entreprise de transports engage

OUVRIERS
pour le service de la voirie.
Faire offres à Chs-A. Fluhmann,
2072 Saint-Biaise,
tél. (038) 3317 20.

Nous cherchons à la demi-
journée

SECRÉTAIRE
pour la correspondance en fran-
çais, anglais et allemand et d'au-
tres petits travaux de bureau.
Place stable, atmosphère de tra-
vail agréable.
Entrée : 1er avril.
Faire offres à E. Gans-Ruedin,
Grand-rue 2, Neuchâtel.

Magasin moderne, au centre de
Bienne, cherche pour le 1er avril
ou date à convenir

employée de bureau
Travail varié, bien rétribué.
Bonne ambiance.

Faire offres sous chiffres
S 920084, à Publicitas,
rue Neuve 48, 2500 Bienne.

Maison S. Savoia cherche

AIDE-MONTEUR
Tél. (038) 2410 06 pendant les
heures de repas.

Hôtel de la Couronne, Cressier,
cherche

sommelière
deux horaires, congé le dimanche.

Tél. 4714 58.

ARMAND haute coiffure

cherche

1 shamponneuse
auxiliaire serait formée, pour jeu-
di et vendredi.

Tél. (038) 25 27 60.

Conducteur de trax
Caterpillar

serait engagé par entreprise des
environs de Neuchâtel.
Faire offres détaillées sous chiffres
KV 400 au bureau du Journal.

Nous cherchons :

2 menuisiers
2 aides - menuisiers

avec permis de conduire

2 poseurs
Menuiserie coopérative Vallon du
Seyon, Neuchâtel.
Tél. 25 14 09.



Dévaluation du dollar : réactions diff érenciées
des entreprises de l'industrie chimique suisse

BALE (ATS). — La dévaluation de 10 %
du dollar se répercutera dc manière différen-
te sur les diverses entreprises de l'industrie
chimique suisse. Les entreprises particulière-
ment touchées sont celles qui , bien
qu 'appartenant à des groupes multinatio-
naux , exportent la majeure partie de leurs
produits sur le marché du dollar et celles
qui y perçoivent des droits de licence.

Ciba-Geigy et Sandoz se trouvent notam-
ment dans cette situation. Des porte-parole
de ces deux entreprises ont fait remarquer

que les bilans consolides de leurs groupes
sont établis en francs suisse. Les revenus
provenant des dollars convertis seront donc
plus faibles. Ces pertes ne peuvent , pour
l'instant, pas être chiffrées , le nouveau
cours des changes n'étant pas encore fixé.
Mais, le dommage subi au cours de l'exerci-
ce sera en tout cas assez considérable.

La situation est différente pour le groupe
Roche dont les intérêts sont concentrés dans
lu SAPAC Corporation à New-Brunswick
(Canada) pour les marchés du dollar et de
la livre, le Japon à celles de la maison
mère bâloise, établit son bilan en dollars.
C'est ainsi que Roche n'exporte que très
peu vers les Etats-Unis, la production étant
faite sur place par la maison SAPAC. La
dévaluation du dollar ne se répercutera
donc que snr le dividende dc la SAPAC en
francs , somme cependant négligeable si on la
compare au chiffre d'affaires global. La
réévaluation éventuelle du yen japonais
pourrait rétablir un certain équilibre.

La Société suisse des industries chimiques
estime que l'on peut s'attendre à une nou-
velle augmentation des importations de pro-
duits chimiques américains. Ces produits ont
subi l'an dernier un recul , passant de 10 à
8 % de l'ensemble des importations de pro-
duits chimiques. Grâce à une meilleure
capacité concurrentielle provenant de la
dévaluation, les exportations américaines
pourraient à nouveau s'accroître. Alors que
les Etats-Unis exportent principalement des
produits finis dans notre pays, les importa-
tions suisses aux Etats-Unis sont constituées
avant tout de produits organiques intermé-
diaires, de colorants, d'essences et de subs-
tances aromatiques, dont les fabricants se
trouvent maintenant confrontés aux effets
défavorables de la dévaluation du dollar.

INDUSTRIE TEXTILE
L'industrie textile suisse considère que la

dévaluation de 10 % du dollar américain est
un nouveau pas en direction d'une doulou-

reuse correction à long terme de la parité
des monnaies. Elle ne subit cependant pas
dc grandes pertes dans le cas présent puis-
que 5 % seulement de ses exportations vont
aux Etats-Unis. L'industrie textile est bien
plus touchée par l'insécurité monétaire géné-
rale , particulièrement en Europe. L'industrie
textile estime que la clarification partielle
provenant de la dévaluation de la monnaie
américaine constitu e une solution plus adé-
quate que le dépôt à l'exportation initiale-
ment proposé par le Conseil fédéral , dépôt
qui, selon elle, serait « un injuste fardeau ».

PEU DE BAISSE DE PRIX CHEZ
MIGROS

Après avoir pris connaissance de la
dévaluation du dollar , Migros a examiné si
des baisses de prix pouvaient intervenir en
faveur des consommateurs. La baisse ne
pourra , malheureusement, s'étendre qu 'à un
nombre restreint de produits. D'une part , la
fédération des sociétés coopératives Migros
n'importe que peu dc marchand ises du mar-
ché du dollar , d'autre part , les marchés
internationaux dc marchandises se trouvent
dans une période de hausse si bien que les
bénéfices réalises sur les changes seront
utilisés en partie pour réduire le renchérisse-
ment ct seules quelques réductions de prix
pourront intervenir. Le prix des conserves
dc fruit, par exemple, des noisettes et des
champignons, de même que celui de cer-
tains articles du secteur ménager pourront
être diminués.

NESTL1Ê A L'ABRI DE LA
CRISE MONÉTAIRE

« Rétrospectivement, le Conseil fédéral ct
la Banque nationale ont agi d'une manière
très habile en laissant flotter le franc suisse
et ont ainsi évité de lourdes pertes », a
déclaré M. Arthur Fucrer, directeur général
de Nestlé Alimentana SA, en réponse aux
questions de l'ATS.

La dévaluation du dollar provoquera des
pertes sur les investissements qui ont été

faits en dollars et provoquera des difficul-
tés accrues pour les exportations en
direction des pays qui ont dévalué leur
monnaie.

« En ce qui concerne Nestlé, a poursuivi
M. Fuercr, les mesures qui ont été prises en
1971 et qui ont provoqué une liquidité en
francs suisses exceptionnellement élevée,
nous ont, tout bien considéré, mis a l'abri
de conséquences fâcheuses de la présente
crise monétaire. »

« D'autre part tant que les Américains ne
parviendront pas à corriger le déficit de
leur balance commerciale et de leur balance
des paiements, les risques de crise monétaire
ne disparaîtront pas. La Suisse sera bien
inspirée de faire tout pour arrêter son
inflation et mettre fin à l'explosion des
dépenses publiques qui engendrent une
fiscalité dc plus en plus lourde et qui
anéantiront un jour les avantages que ce
pays sans matières premières a pu tirer de
la forte position de sa monnaie. »

Pas trop de pessimisme pour le tourisme
BERNE , (A TS). — M.  J. Krippen -

dorf,  directeur de la Fédératio n
suisse du tourisme, n'est pas trop
p essimiste quant aux conséquences de
la dévaluation du dollar sur le
tourisme. Quelques régions seulement
qui reçoivent un grand nombre
d'hôtes américains, la Suisse centrale
et les villes particulièrement , ressenti-
ront les conséquences défavorables de
cette dévaluation. Il est cependant
exclu que la Suisse, qui est le but de
voyage préféré des Américains, soit
rayée de leur programme de voyage
en Europe.

Bien que, depuis 1971, les prix
suisses aient augmenté, en raison des
fluctuations du change, de 20 % pour
nos hôtes américa ins, il y a toujours
une différence de pouvoir d'achat
substantielle en faveur des touristes
venant des Eta ts-Unis.

Dans l' ensemble, le nombre de

touristes en p rovenance du Nouveau-
Monde a tendance à se stabiliser.
Cette évolution apparaît déjà depuis
deux ans : alors qu'en 1970, les
touristes américains avaient augmenté
de 18 %, cet accroissement était
seulement de 1 % en 1971 et de
0,5 % en 1972.

M. Krippendorf a déclaré que,
selon lui, toute fluctuation monéta ire
est préjudiciable au tourisme, car
cette branche a besoin d'une stabilité
absolue. Si la dévaluation du dollar
doit véritablement entraîner un
équilibre monétaire, il faut  cependant
l'approuver.

En 1971, l'apport de devises par les
touristes américains s'est élevé à
quelque 650 millions de francs, ce
qui représente près du 15 % des
recettes totales amenées par les
touristes étrangers (4,45 milliards de
fra ncs).

Le franc suisse
et le dollar

Les porte-parole de la Banque na-
tionale n'ont pas voulu dire pendant
combien de temps le franc suisse
pourrait continuer de flotter. Il paraît
certain que la banque ne soutiendra
pas le dollar avant que ne soit fixée
une nouvelle parité du franc suisse.

Le gouvernement suisse aura une
réunion avec les dirigeants de la
Banque nationale mercredi après-
midi , mais l'annonce de la nouvelle
parité ne sera faite que lorsque les
décisions européennes seront con-
nues.

Sur le marché de Zurich , le dollar
était coté mardi à l'ouverture 3 fr.
47-50, ce qui correspond à peu près à
une dévaluation du dollar de 9 %. En
moins d'une heure, le cours est
tombé à 3,45-465.

Les banques suisses acceptaient les
dollars au taux de 3,40.

Les agriculteurs recevront peut-être
un salaire de la Confédération

Un projet en voie d'élaboration au département fédéral

BERNE , (ATS). — Les agriculteurs rece-
vront peut-être un salaire de la Confédéra-
tion. Un projet est en voie d'élaboration au
département fédéral de l'économie publique
en vue d'instituer un système de paiements
directs qui garantirait le revenu paysan et
permettrait d'atteindre plus facilement les
objectifs de l'orientation de la production.
Une commission d'experts que préside le
vice-directeur de la division de l'agriculture,
M. H. Popp, a rédigé un « rapport sur les
paiements compensatoires dans l'agriculture
suisse » qui a été remis à la pressse mardi.
Dans ce document , les prestations
envisagées pourraient être octroyées sous
deux formes : des versements liés au volume
de la production et des versements indépen-
dants de la production , qui pourraient être
fonction d'un élément de référence tel que la
surface du domaine , le bétail , la main-
d'œuvre, etc.. Le projet prévoit une
modification de la loi sur l'agriculture qui
incomberait au parlement et serait soumise
au référendum facultatif.

SALAIRE INDÉPENDANT
DE LA PRODUCTION

Une variante du projet propose l'octroi
d'un montant annuel de 1000 francs par
exploitation et de 200 francs par hectare, ce
qui représenterait une dépense globale de
quelque 300 millions par an. Une antre
variante prévoit une contribution de 300
francs par hectare. Cela équivaudrait à une
amélioration nette du revenu paysan de 15
à 20 % ou à une majoration des produits
agricoles d'environ 7 % en moyenne . Il a
également été envisagé de lier les indemnités
compensatoires à d'autres éléments que la
surface agricole utile (le troupeau , la main-
d'œuvre, la famille ou l'exploitation).
Actuellement, la contribution aux frais des
détenteurs de bétail des régions de
montagne et les primes de culture pour les
céréales fourragères constituent déjà des
paiements compensatoires.

PAIEMENTS LIÉS A LA PRODUCTION
Les indemnités d'appoint pourraient être

octroyées de façon directe en fonction du
produit des ventes réalisées sur le marché
ou de façon indirecte par l'application d'un
système de prise en charge des différents
produits. Il existe déjà un système simplifié
de paiements compensatoires pour les
céréales panifiables, le colza , les betteraves

sucrières , le tabac , les abricots , le beurre et
en partie aussi le fromage.

C'est dans le domaine du bétail de
boucherie et des œufs, a estimé la
commission, que l'introduction d'un tel
système serait le plus souhaitable , car il
favoriserait un bon écoulement. Il fau t dire
cependant que des problèmes ardus seraient
posés sur le plan administratif , notamment
lorsqu 'il s'agirait de déterminer de façon
précise la production. Pour les autres
produits , le système n'est pas
recommandable.

Les indemnités d'appoint à l'agriculture
favoriseraient notamment la production de
denrées alimentaires et les préparatifs à
faire en prévision de crises entravant les
importations. Mais il faudrait instituer des
prescriptions supplémentaires spéciales en
vue d'assurer la pro tection du milieu
naturel. Bien entendu , les paiements
compensatoires garantiraient un revenu à
longue échéance. En ce qui concerne
l'orientation de la production conforme aux
lois du marché , elle ne serait réalisable que
moyennant l'application de mesures visant à
limiter l'offre. La nécessité d'arrêter des
prescriptions en matière de marges et de
prix maximums s'imposerait également. En
outre , des denrées alimentaires pourraient
être offertes à des prix plus favorables,
estime la commission. La hausse des prix de
détail serait nettement moins sensible qu'elle
ne l'est actuellement. Malgré cela , il ne
faudrait pas s'attendre à un accroissement
notable de la demande générale de produits
agricoles . Toutefois , les changements de
structure de la demande consécutifs à l'aug-
mentation du revenu des consommateurs
s'en trouveraient encore renforcés. Sans se
substituer complètement aux mesures
appliquées aujourd'hui , un système de
paiements compensatoires obligerait à
modifier et à compléter la plupart des
réglementations du marché en vigueur pour

les différents produits. Les tâches
administratives seraient accrues.

RÉPERCUSSIONS
DES MESURES ENVISAGÉES

En ce qui concerne l'entretien du
paysage, le paiement de contributions
d' après la surface pourrait apporter une
amélioration dans les régions où le sol est
insuffisamment exploité et où le dan ger
existe qu 'il ne le soit plus un jour. Les
charges attachées au versement des
contributions (obligations en matière
d' exploitation) devraient être conformes au
but visé et il faudrait contrôler l'exécution
des mesures de protection et d'entretien.

Selon les expériences recueillies ces
dernières années , ce sont plutôt les mesures
propres à assainir les structures agricoles
qui détermineront le maintien de l'agricul-
ture de montagne , sans laquelle les terres
cultivables des zones périphériques seraient
abandonnées à elles-mêmes. Ces mesures sont
les remaniements parcellaires , les regroupe-
ments des terres affermées , l'exploitation en
commun du sol et des bâtiments , la
construction de chemins et l'assainissement
de bâtiments. La création de zones de
détente entraînera pour les paysans des
obligations spéciales ou des abandons qui
devront être indemnisés en fonction des
frais supplémentaires ou de la perte de
gain. A cet égard , la contribution d'après la
surface ne saurait constituer une compensa-
tion. En revanche, elle permettrait de mieux
atteindre l'objectif d'une production
conforme à la protection du milieu naturel
et la propension à une production intensive
en serait quelque peu atténuée. Il est plus
difficile , conclut la commission d'experts , de
déterminer les effets sur la liberté
d'entreprise du paysan, sur sa manière de
concevoir sa profession et, par conséquent,
sur la position de l'agriculture dans
l'économie nationale.

Les diverses réactions dans I industrie suisse
La solution ainsi ébauchée représente

vraisemblablement un moindre mal dans
les circonstances actuelles, dans la mesure
notamment où elle permettra d'éliminer
un climat d'insécurité dont les exportateurs
souffrent particulièrement. En raison de
cette incertitude, il s'avérait par exemple
très difficile de définir un des éléments
essentiels du contrat commercial , à savoir
le prix de vente de la marchandise expor-
tée.

La Chambre suisse de l'horlogerie relè-
ve que, de toute manière la réévaluation
de facto enregistrée ces derniers jours par
le franc suisse, à l'égard du dollar, a an-
ticipé dans une large mesure la décision
américaine. Sur la base des derniers cours
traités lundi par les banques commercia-
les, la prime du franc snisse par rapport
à l'ancien cours moyen du dollar était en
effet proche de 9 %.

LOURD TRIBUT
Mais le tribut que doit ainsi payer l'in-

dustrie horlogère, pour sortir de l'impasse
est très lourd. Les montres et les mouve-
ments livrés aux Etats-Unis représentent ..
quelque 20 % en valeur, 26 % en quantité
(cliiffres 1972) des exportations totales dans
ce secteur. Le handicap sera d'autant pins
sévère que le marché américain, sur le

plan horloger, sort à peine de convalescen-
ce ct que les mesures monétaires prises
en 1971 avaient déjà entraîné pour le franc
suisse une réévaluation de 13,9 % compa-
rativement an dollar. De plus, le dollar
canadien étant appelé selon toute vraisem-
blance à suivre la monnaie américaine, le
renchérissement pénalisera également sur
les envois destinés au Canada, sans parler
de la livre sterling. Enfin , sur de nombreux
autres marchés et dans plusieurs cas, le
dollar américain joue un rôle de monnaie
de référence dans les transactions horlogè-
res. Cest donc une très large fraction
des exportations de l'horlogerie qui est
frappée par la présente mesure.

Cette première appréciation dc situation
demandera évidemment à être complétée
en fonction de facteurs — certains étant
essentiels — encore inconnus, dont notam-
ment l'attitude de la Banque nationale suis-
se (ct des autres banques centrales) sur le
marché des changes, la position du yen
et la politique commerciale des Etats-Unis.

INQUIÉTUDE
L'industrie suisse d'exportation envisage

l'avenir avec inquiétude . A la suite de la
nouvelle dévaluation du dollar, la situation
concurrentielle internationale des diverses
branches d'exportation s'aggrave, notamment
sur le marché américain. Ces derniers mois
déjà , les exportations suisses ont sensible-
ment renchéri à la suite des mesures de
politique monétaire ou des majorations ducs
à l 'inflation. Les prix des biens de produc-
tion suisses exportés en Grande-Bretagne
ont augmenté dans de nombreux cas de
plus de 30 % depuis mai 1971, alors que
l'augmentation dans d'antres cas et pour

d'autres pays a souvent atteint 25 % et plus.
La Société suisse des constructeurs dc

machines doute que les industries suisses
d'exportation puissent supporter d'aussi grands
bouleversements dans le secteur du com-
merce extérieur, compte tenu de la lutte
contre l'inflation à l'intérieur ct de l'aug-
mentation continue du coût de la vie.

Le développement de la situation de
l'emploi est encore incertain. On doit ce-
pendant se garder dc considérer d'éventuels
licenciemens de personnel ou fermetu-
res d'entreprises comme des mesures permet-
tant d'alléger le marché du travail, car il
existe une différence fondamentale entre
des arrangements structurels entre entrepri-
ses rentables et non rentables et la perte
d'un march é d'exportation ù la suite d'évé-
nements particuliers de l'économie extérieu-

LA SITUATION EST
DES PLUS GRAVES

L'entreprise Brown Boveri SA à Badcn,
l'une des plus importantes de l'industrie
suisse des machines, qualifie dc très grave
sa situation concurrentielle sur le marché
américain. Les conséquences financières di-
rectes dépendront de manière - déterminante
de la monnaie dans laquelle les contrats
avec les clients américains ont été conclus.
Dans l'industrie lourde des machines, ils
sont basés sur le dollar si bien que des
pertes seront enregistrées.

C'est la troisième fois depuis 1971 que
l'entreprise va subir des pertes : elle ont
été de 7 % en mai 1971, de 8 % en décem-
bre 1971 ct seront maintenant dc 10 % ce
qui représente pour de tels contrats un dom-
mage de plus de 20 %.

Affaire Durkovic : le procès
s'ouvre aujourd'hui à Sion

SION, (ATS). — Ce matiu s'ouvre à
Sion le procès consécutif à ce que l'on a
appelé dans le public et la presse
« l'affaire Durkovic ».

Le 21 juin 1972 à 3 heures du matin,
devant un dancing de Sion, un coup dc
feu éclate. Un homme s'écroule, les
deux poings collés au ventre. C'est
Vladimir Durkovic, le footballeur inter-
national bien connu, 32 ans, marié,
domicilié à Sion depuis une année après
avoir joué dans les rangs de l'équipe dc
Saint-Etienne. Le malheureux reçut une
balle de revolver dans l'abdomen et ne
devait pas tarder à rendre le dernier
soupir à l'hôpital de Sion où son meur-
trier lui-même l'avait transporté dans
une course folle.

Le coup de feu avait été tiré par un
jeune gendarme de la police cantonale
qui avait passé la soirée dans le même
établissement que le sportif yougoslave
lequel avait rencontré à Sion sou
meilleur ami Pantclic, gardien du F.-C.
Bastia.

Une stupide altercation éclata
brusquement sur le trottoir devant le
dancing entre le gendarme, un offici er
de l'armée suisse, Durkovic ct Pantclic.
Le gendarme avait donné l'ordre à
Durkovic d'arrêter le moteur dc sa
voiture. Sous l'effet dc l'alcool sans
doute , le policier sortit son revolver ct
abattit le footballeur. Celui-ci devait
expirer en s'écriant : « M'avoir tué pour
ça».

Le tribunal dc Sion sera présidé par
M. Louis dc Riedmatten. Les juges
auront sans doute à se prononcer entre
le meurtre ct l'homicide par négligence.
L'acte d'accusation et le réquisitoire se-

ront prononces par M. Pierre Antonioli,
procureur du Valais central .

La défense du policier sera assurée
par M. Aloys Copt, avocat à Martigny,

conseiller national. Quant a la partie
civile, elle sera représentée par M,
Alexandre Hauchmann, de Genève et M.
Bernard Ambord, de Sion.

Attope à main armée à Genève:
plus de 120.000 francs de batii

GENÈVE (ATS). — Plus de 120.000 fr.,
tel est le butin d'un duo de bandits qui ont
attaqué mardi à midi le chef d'achats d'un
super-marché de Genève. Les deux inconnus
ont disparu ct n'ont pas encore été retrou-
vés, malgré les recherches de la police.

A midi et quart, le chef d'achats du
super-marché « Unipraillc », aux Acacias ,
quittait son bureau avec deux employées.
Comme plusieurs fois par semaines, il se
rendait au parc souterrain pour prendre sa
voiture et aller déposer la recette de quel-
ques jonrs à la banque, située à proximité,
à Carouge.

Mardi, sa valise contenait 118.000 fr. en
argent liquide et 5300 fr. en chèques.

Au moment où les trois employés avaient
pris place dans la voiture, un inconnu s'est
approché, a ouvert la portière gauche et
menacé le conducteur avec un revolver à
barillet. Un col roulé cachait son visage
jusqu 'au nez, il portait de grosses lunettes ct
un bonnet dc laine descendu jusqu'au yeux.
Il semblait avoir 20 à 25 ans.

« Ton fric », s'est-il écrié, en arrachant la
valise. Il s'est précipité alors vers une autre
voiture , dans laquelle un complice était prêt
à partir . La voiture portait des plaques
françaises rouges.

Immédiatement avertie, la police a dressé
des barrages sur les routes genevoises et

vaudoises, ainsi qu aux frontières. Cepen-
dant , pour le moment, ni la voiture, ni les
agresseurs n'ont été retrouvés.

Ecole d'aujourd'hui et de demain : les
appréciations de maîtres et d'élèves
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LAUSANNE (ATS). — Quarante maîtres
et quarante élèves du collège secondaire
lausannois de l'Elysée, réunis en neuf com-
missions de branches , se sont efforcés , ces
derniers mois , de préciser l'image qu 'ils se
font de leur école, telle qu 'elle fonctionne
actuellement et telle qu'elle devrait être
demain. Une synthèse des appréciations
montre que l'ordre des priorités est remis
en question.

Toutes les commissions, sauf une, ont
estimé que les objectifs prioritaires du
système scolaire actuel étaient l'acquisition
des connaissances (ou € stockage des souve-
nirs »), la promotion pendant la carrière
scolaire et ensuite professionnelle , et
l' acquisition de capacités et d'aptitudes. Au
contraire , l'importance la plus faible est
donnée à l' acquisition de comportements et
d'attitudes, à l' esprit critique , à la sensibilité
aux relations humaines , à l 'équili bre person-
nel : ces objectifs affectifs sont actuelle-
ment négligés .

Pour l'école future , les commissions ont
été unanimes à accorder précisément à ces
objectifs affectifs une place privilégiée. La
capacité de se remettre en question et de

tolérer d'autres points de vue, l'attitude
critique , l'épanouissement individuel ont été
jugés prioritaires. Une grande importance a
été accordée aussi à l'acquisition de con-
naissances de qualité supérieure , à la
capacité de synthèse et d'évaluation. En
revanche , l'acquisition élémentaire de con-
naissances (assimilation , mémorisation) et la
promotion sociale ont passé aux derniers
rangs : cela ne signifie pas que ces objectifs
n'ont pas d'importance, mais qu 'ils sont
subordonnés aux précédents et deviennent
les moyens d'atteindre les buts affectifs et
cognitifs supérieurs.

En conclusion , le travail des commissions
« paritaires » du collège de l'Elysée est une
invitation à repenser les priorités scolaires et
à établir de nouvelles hiérarchies de buts et
de moyens. Le contenu de l'enseignement
n 'en sera probablement pas profondément
modifié pour autant , mais bien ses moti-
vations , ses perspectives et ses moyens
d'évaluation. Il faut reconstruire l'école
différemment , mais avec les mêmes briques.
Les commissions admettent qu'une telle
opération entraînera pour tous les usagers
de l'école (maîtres , élèves et parents) une
reconversion lente et difficile.

La mise en place de la
coordination scolaire

LAUSANNE (ATS). — La conférence
des chefs des départements de l'instruction
publique de la Suisse romande et du Tessin ,
réunie récemment en séance de travail à
Lausanne, a pris des décisions importantes
pour l' avenir de la coordination scolaire en
Suisse romande .

Le 15 décembre 1972, les plans d'étude
communs pour les quatre premières années
avaient été remis à la conférence , par la
commission intercantonale romande de
coordination de l'enseignement primaire. Les
chefs de départements ont décidé mainte-
nant des structures scolaires qui doivent ser-
vir de base à la deuxième étape des tra-
vaux. La cinquième année scolaire sera trai-
tée de la même manière que les quatre
premières, avec des classes non différenciées.
Pour la sixième, en revanche, la CIRCE
n'élaborera que des programmes-cadres : les
cantons resteront libres de choisir la solu-
tion pédagogique la mieux adaptée à leurs
structures actuelles.

Quant aux programmes de la CIRCE , les
chefs de départements romands se sont don-
né six ans pour que l'introduction ait com-
mencé dans tous les cantons et dans toutes
les branches. C'est à tort, précise la confé-

rence, que certains ont cru que le plan
d'étude de la CIRCE serait introduit inté-
gralement dans tous les cantons romands
dès l'automne 1973. Le recyclage des maî-
tres et l'élaboration de nouveaux moyens
d'enseignement demandent du temps. En
fait , l'application du programme commun
ne commencera cette année que pour les
mathématiques. Elle viendra ultérieurement
pour l'histoire, la géographie, les sciences
naturelles , le français et la deuxième langue
nationale.

L'évaluation permanente des programmes ,
des horaires et de leur application sera
confiée à l'Institut romand de recherches et
de documentation pédagogiques. Un soin
particulier sera donné à l'information du
corps enseignant et de l'opinion publique. Il
faudra encore généraliser l'école enfantine
ct coordonne r l'appréciation du travail sco-
laire (notes ou autres moyens). Enfin vien-
dra l'étude de la « grille-horaire ».

La conférence a reconduit pour une nou-
velle période le mandat de délégué de la
CIRCE confié à M. André Neuenschwan-
der. Elle a enfin discuté les articles consti-
tutionnels sur la formation et la recherche ,
sans prendre de parti .

Promarca et les
arrêtés de politique

conjoncturelle
GENÈVE (ATS). — Le comité de < Pro-

marca > , société suisse de l'industrie des
biens de consommation, a étudié les consé-
quences des arrêtés de politique conjonc-
turelle pour l'industrie des biens de consom-
mation et se déclare disposée à soutenir le
délégué à la surveillance des prix , des
salaires et des bénéfices.

En ce qui concerne la façon dont les
instances responsables jugent la situation
actuelle, le comité approuve l'idée selon
laquelle la demande nationale doit être
considérée , du moins pour l'instan t , comme
l'un des facteurs essentiels de l'expansion
économique. Cependant , Promarca attire
l'attention sur l'existence d'autres facteurs
d'expansion , également efficaces, tels que
l'évolution du commerce extérieur et du
march é monétaire.

Les mesures de freinage de la conjonc-
ture frappent tout particulièrement l'indus-
trie nationale des biens de consommation.
Vu l'urgence — justifiée en soi — de la
mise au point de cet ensemble de mesures
et des délibérations y relatives au sein des
Chambres fédérales, il n'est guère possible
de se prononcer , aujourd'hui déjà, sur leurs
conséquences, ni d'établir un pronostic sûr
quant à leur effet répressif sur le train
inflationiste.

ÉACTIlAftJTÉ SUISSE - ¦«ÉÉMMIIIAMIOH-

Pas question de transformer
le paysan en fonctionnaire

BERNE (ATS). — Les paysans, ces
« frustrés de l'économie actuelle », a décl aré
M. Jean-Claude Piot , directeur de la divi-
sion de l'agriculture, ont droit à un revenu
paritaire identique à celui de professions
comparables. C'est dans cette perspective
qu 'un projet a été élaboré par un groupe
d'experts en vue de l'octroi éventuel de
« paiements directs >• aux agriculteurs ou
d'une aide de l'Etat consistant en une prise
en charge de différents produits. Plusieurs
solutions sont envisagées dans le rapport
que M. Piot a commenté devant la presse
au Palais fédéral. Une commission élargie
sera désignée pour étudier cet éventail de
possibilités et faire des propositions au
gouvernement. Si le principe de ce « salaire
paysan » est retenu , la politique agricole de
la Suisse n'en sera nullement changée. Il
n'est pas question de franchir un premier
pas vers une transformation du paysan en
fonctionnaire ni vers une nationalisation
foncière. La liberté d'action et l'esprit
d' entreprise de l'agriculteur suisse demeure-

raient intactes. On n'envisage que des mesu-
res complémentaires destinées à améliorer le
revenu paysan et à permettre une meilleure
orientation de la production agricole.

Certes, a précisé M. Piot, une certaine
opposition s'est manifestée chez les agricul-
teurs eux-mêmes — les paysans de monta-
gne sont , il est vrai , plus favorables au pro-
jet que ceux de la plaine — mais c'est là
un problème d'information. Les consomma-
teurs qui espèrent une baisse des prix des
produits agricoles doivent se détromper :
l'évolution des prix à la hausse serait
simplement ralentie. La commission élargie
qui examinera le projet aura à en étudier
les aspects économique, sociologique et poli-
tique. Dans le meilleur des cas, la nouvelle
loi pourrait entrer en vigueur en 1975. La
révision de l'ordonnance sur l'agriculture en
vue d'un revenu paysan paritaire a été mise
en veilleuse pour permettre l'étude des nou-
velles possibilités envisagées, mais elle sera
reprise conjointement au nouveau projet.

LAUSANNE, (SPP). — Le Conseil
œcuménique des Eglises (COE) a lancé,
lundi à ses 263 Eglises membres, un appel
de 5 millions de dollars pour réaliser l'étape
initiale d'un programme de reconstruction et
de reconciliation en Indochine. Par ailleurs,
le COE a fait savoir qu'il serait nécessaire
durant les 3 prochaines années de recueillir
environ 1,5 millions de dollars par an, pour
poursuvire la réalisation des programmes
d'aide mis sur pied par les Eglises d'Asie,
d'Amérique, au Viêt-nam, du sud au Laos,
au Cambodge, et pour fournir une assis-
tance médicale au Viêt-nam du Nord.

Appel du COE
pour l'Indochine

Pause-café
potin no 14
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KOENIZ (BE) (ATS). — Un gros incen-
die a éclaté mardi matin dans In ferme du
home d'éducation pour garçons de Landorf ,
il Koeniz. La grange a été totalement
détruite. Les pompiers de Koeniz ont dû se
contenter de préserver des flammes l'habi-
tation attenante. Selon la pré fecture , le feu
a été allumé intentionnellement par un
pensionnaire aux facultés légèrement
réduites , qui a finalement avoué. Les dégfds
sont estimés ù près d'un million de francs.

Le feu n pris dans un coin dc ia porte de
grange et s'est rapidement transmis au foin
ct à toute la grange. Les pompiers sont
néanmoins parvenus il l'aide des pensionnai-
res k évacuer tout le bétail , soit 34 vaches
ct 14 veaux. L'habitation ayant également
subi des dégâts, les biens des trois familles
ont dû être mis en sécurité.

Incendie criminel
à Koeniz

BERNE, (ATS). — On apprend au
département politique fédéral que le chef de
notre diplomatie, le conseiller fédéral
Graber , devra se soumettre ces prochains
jours à une intervention chirurgicale légère
qui nécessitera une absence d'environ trois
semaines.

Intervention chirurgicale
pour le conseiller fédéral

Graber
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H| --f Faire offres à |,of f ice du personnel , Portes- Rouges 55, Neuchâtel. Tél. (038) 25 37 21.

Suisse dans la quarantaine, habi-
tant la France, rompu aux affaires,
cherche

REPRÉSENTATION
d'un produit suisse de haute qua-
lité, machines, etc., pour le Midi
et le Sud-Ouest.
Faire offres sous chiffres 28-350016
à Publicitas, 2001 Neuchâtel.

Fourrures - Fourrures - Fourrures
Bornand & Cie Tél. (038) 5713 67
Commerce de fourrures - Elevage de visons

k  ̂ StËma j dBmmmm ĵ k
Vf** t /̂ ĴÈff l .dW

vous propose en visons divers d'élevage
et sauvages, ses

MANTEAUX — BOLÉROS — ÉTOLES
COLLIERS — CHAPEAUX

ainsi que ses pelleteries en
ASTRAKAN — SWAKARA — BREITSCHWANZ

RAGONDIN — OCELOT

et toute la gamme des manteaux en
MORCEAUX ET PATTES DE VISON

Fermé le lundi

Machines
à laver
marques suisses,
100 % automatiques,
neuves, légèrement
griffées
ou défraîchies, aveo
ou sans fixations,
A CÉDER
A TRÈS BAS PRIX
plus deux machines
6 kg pour locatifs
avec garantie
d'usine. Pose,
installation et service
après-vente assurés
par nos monteurs.
FABACO
ch. Bel-Orme 14,
1008 Prilly-Lausanne.
Tél. (021) 27 63 47.

Nettoie et désodorise^
en force le PetiW^̂ ^̂ ^É
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W CEINTURES MÉDICALES
^Hg pour tous les cas de PTOSES, des- I

cente, éventration , suite d'opération I i

|l Y. REBER I
y  bandagiste A.S.O.B. iys ]
ï\ 19, fbg de l'Hôpital M i
EjiL 2me étage , Neuchâtel ,jgâ

ĵ k Tél. (038) 25 14 £2 
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APPRENTIE de BUREAU
Jeune fille ayant suivi l'école secondaire serait en-
gagée par importante agence générale d'assurances
de la place, pour le mois d'août prochain. Possibi-
lité de se familiariser avec les travaux de bureau
contre rétribution.
Conditions intéressantes.
Adresser offres sous chiffres DC 284, au bureau
du journal.

LOOPING
Nous cherchons pour fin août - début septembre

apprenti (e) de commerce
Nous garantissons une excellente formation com-
merciale à Jeune homme ou à jeune fille ayant suivi
l'école secondaire.

Adresser offres à LOOPING S.A.,

Manufacture de réveils et de pendulettes,
rue de la Gare 5a, 2035 Corcelles.
Tél. (038) 31 77 33.

W. von Burg
Maître peintre

Plâtrerie - Peinture
Papiers peints

M A R I N

Fleur-de-Lys 9 - Tél. 33 13 52

v

A louer

machines
à écrire,

à calculer,
à dicter

au jour, à la semai-
ne, au mois (ou avec
le système location-
vente) chez Reymond,
fbg du Lac 11, Neu-
châtel. Tél. 25 25 05.

L'annonce
reflet vivant
du marché

Nous cherchons

OCCUPATION
pour Jeune homme de 15 ans, pour
4 semaines, en mars. (Eventuelle-
ment, échange avec jeune fille ou
jeune homme.)

Klausmann, 8877 Qulnten.
Tél. (085) 414 42.

Suissesse allemande (23 ans)
cherche place à la demi-journée
(matin) comme

employée de bureau
(éventuellement téléphoniste-
réceptionniste).
Expériences : service du person-
nel, comptabilité.
Libre dès le 12 mars 1973.
Adresser offres sous chiffres
H 350 551, à Publicitas,
rue Neuve 48,
2501 Bienne.

D É M É N A G E M E N T S
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Toutes directions - Suisse et France

POLDI JAQUET
Neuchâtel Tél. 25 55 65

ENCAISSEMENTS
Une seule adresse :

11 Ji î iTw BT?71 SSII
Terreaux 9-N EU CHATEL If3|i

Tél. (038) 25 48 33 IIUII
Bureau spécialisé pour l'encaissement de

toutes dettes
avec correspondants dans toute la

Suisse

TARIF
10 % sur les sommes encaissées

20 % en cas de procédure

ffffff
Homme actif ayant de l'initiative, une formation commerciale
et une forte personnalité, capable de traiter à l'échelon supé-
rieur, de nationalité suisse, entre 20 et 30 ans, peut se créer
une situation indépendante et d'avenir en qualité de

COLLABORATEUR
dans notre service de vente de Neuchâtel.

Nous offrons :
— travail Intéressant ;
— excellentes conditions de rémunération ;
— équipe jeune ;
— semaine de 5 jours ;
— avantages sociaux

Les personnes intéressées sont priées d'écrire ou de téléphoner
à SCM (Switzerland) S.A., 19 Gouttes-d'Or , 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 24 65 65, M. Kull.

CARACTÈRES S. A. NEUCHATEL
cherche :

PERSONNEL FÉMININ
pour différents travaux en atelier

régleurs
pour mise en train de machines automatiques

mécaniciens faiseurs d'étampes
mécaniciens - outilleurs

mécaniciens et aides - mécaniciens
pour différents travaux tels que :

POINTAGE
FRAISAGE

RECTIFIAGE
AFFUTAGE
TOURNAGE
MONTAGE

et
CONTROLE

Nous offrons un travail très varié et la possibilité
de permuter sur les différentes machines de notre
atelier de mécanique.

Adresser off res ou se présenter au chef du person-
[ nel, jeudi excepté, à notre usine, rue du Plan 30.

Shell
Nos chauffeurs couvrent dans
toute la Suisse une distance
d'environ 2.000.000 de km par
an, dont 550.000 depuis notre
dépôt de Cornaux.
Aimeriez-vous aussi contribuer
à ces kilomètres Shell, en
tant que

chauffeur
de camion-citerne

Dans ce cas, veuillez vous
mettre en rapport
avec M. R. Milliquet,
Schell Cornaux,
tél. (038) 471521.
Nous offrons :
— place stable comme chauf-

feur de relève, pour la ré-
gion Yverdon - Fribourg -
Berne - Jura - Olten

— salaire adéquat
— semaine de 5 jours
— très bonnes prestations so-

ciales (caisse de retraite).
Nous demandons :
— pratique sur poids lourds

(cat. D)
— maturité de caractère , in-

BJUUWMM dispensable aujourd'hui
BTTTrlj  dans le trafic routier.

¦¦¦ M C'est Shell que j'aime.

grand
passage

GENÈVE

cherche pour son rayon

Tissus d'ameublement

VENDEURS
VENDEUSES

connaissant la branche.

— Conditions intéressantes
— Restaurant du personnel
— Rabais sur tous les achats.

Faire offres écrites, en joignant
photo et copies des certificats des
places antérieures.

Coiffeuse ou coiffeur
pour dames est cherché.

Date d'entrée à convenir.

Adresser offres è
Jeunesse-Coiffure, Neuchâtel.

Distributeurs (trices)
de prospectus cherchés pour la
ville de Neuchâtel, environ une
fois par mois.

Prière d'Indiquer quartier et télé-
phone.

Adresser offres par écrit à :
EDITION H. ULRICH, case postale,
8040 Zurich.

Ford Escort
pour laO

Maintenant construite en Allemagne.
Mieux équipée - sans supplément de prix.

' ;L ":; ' L ' " ' : ¦ : ' "

Grande nouvelle: pour la alternateur, dégivreur de glace Quant à l'Escort Sport, elle est
Suisse, la Ford Escort est mainte- arrière. Tout ceci fait de la Ford même équipée - en plus du
nant construite en Allemagne. Escort 1300 L- de production aile- dégivreur de glace arrière, de l'alter-
Avec la Ford Escort vous béné- mande - une voiture encore mieux nateur et des sièges garnis de
ficiez d'une garantie de qualité et équipée - sans supplément de prix, tissu à dossier réglable à l'avant -
de finition impeccable et aussi de splendides roues de sport qui
d'une voiture mieux équipée - car FhrH Fc:rnrr1' 3nn CïT lu' donnent un cachet encore plus
nous y avons ajouté beaucoup rui u c-î3»-'»-" •¦ louu va l sportif - tout cela toujours - sans
d'équipements supplémentaires — L'Escort GT a déjà - de série — supplément de prix,
et ce n'est pas tout: malgré tous des pneus radiaux, freins assistés. Aujourd'hui même - chez
ces avantages le prix de l'Escort frejns à disque à l'avant, tableau votre concessionnaire Ford -
reste inchangé. de bord GT avec compte-tours et essayez la Ford Escort de votre
r._j r^̂ Honn l manomètre d'huile. Maintenant choix-et souvenez-vous: le réseau
hOrd hSCOrtldUU L T Escort 1300 GT est encore mieux Ford couvre toute ' Europe.

L'Escort 1300 L de production équipée avec: dégivreur de glace
allemande est maintenant encore arrière, alternateur, montre élec- «,#%„*»mieux équipée avec: Servofreins et trigue, console, sièges garnis de rOrd ESCOlt 1300 L
freins à disque à l'avant. Pneus tissu avec dossier réglable à l'avant o nrufASradiaux, sièges garnis de tissu avec - et cela toujours - sans supplé- f- r1. lco „.
dossier réglable à l'avant, ment de prix. ÎOUJOUTS rE o oUU.-

If&gggjj b; Mieux équipée - sans supplément de prix.

Neuchâtel : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer, Pierre-à-Mazel 11, tél. (038) 25 83 01. La Chaux-de-
Fonds : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer, boulevard des Eplatures 8, tél. (039) 26 81 81 ; magasin
de vente : avenue Léopold-Robert 92, rue de la Serre 102. Le Locle : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nuss-
baumer, rue de France 51, tél. (039) 31 24 31.
Cortaillod : Daniel Lanthemann. Môtiers : Alain Dûrlg, Garage route cantonale. Salnt-lmler : Garage Mérija S. à r. I., rue da
Châtillon 24, tél. (039) 41 16 13.

Représentant
expérimenté
et introduit
Grands magasins,
gros, détail,
Suisse et France,
cherche emploi
et article bien placé.
Adresser offres
à C RAMUZ,
rue de la Russie 39,
2525 le Landeron
(NE). 

Apprentie de
commerce finissant
son apprentissage
à fin mars cherche
une place

d'employée
de bureau
Adresser offres
écrites à JT 399 au
bureau du Journal.

J'engage pour date
à convenir

DAME
pour travaux divers :
cave et vignes.
Etrangère acceptée.
Horaire à convenir.
S'adresser à
Jacques Grison!,
propriétaire encaveur
2088 Cressier.
Tél. (038) 47 12 38.

Hôtel du Cheval-
Blanc, Colombier,
cherche

SOMMELIÈRE
ou EXTRA
Débutante acceptée.
Date d'entrée
à convenir.
Tél. 41 34 21.

Demandez
le Bulletin des places vacantes de
la Confédération, avec ses
nombreuses offres intéressantes!

l'Emploi

Pour obtenir un numéro à l'essai,
écrivez-nous ou téléphonez-nous!

OFFICE FÉDÉRAL DU PERSONNEL
Service de placement 3003 Bern»
JéL 031/615595



Le champion suisse intransigeant â Langnau
c% hockey s»r giâœl Sixième titre pour La Chaux-de-Fonds - Zurich en ligue A

LANGNAU - LA CHAUX-DE-FONDS
2-3 (2-1 0-2 O-O)

MARQUEURS : Turler Sme ; Schenk
18me ; Horrisberger 19me ; Neininger 31me ;
Berra 36me.

LANGNAU : Horak ; J. Lehmann, P.
Lehmann ; Heinz , Wuthrich , Tanner ; Hug-
genberger , Lengweiler, Tschiemer ; Horris-
berger , Wittwer , Berger ; Schenk, F.
Lehmann , A. Lehmann. Entraîneur : Lesy-
shen.

LA CHAUX-DE-FONDS : Nagel ; Diver-
nois , Huguenin ; Furrer , Cuenat ; Dubois,
Turler , Berra ; Martel , Pelletier , Henrioud ;
Wittwer , Neininger, Schneider. Entraîneur :
Pelletier.

ARBITRES : MM. Haury, de Genève, et
Mathys , de Bâle .

NOTES : Patinoire de Langnau. 2300
spectateurs. Glace en bon état malgré la
neige tombée avant la partie et durant le
premier tiers-temps. A Langnau , Hans

Wuthrich , souffrant d'une fracture au
menton , est absent. A La Chaux-de-Fonds ,
absence de Willimann , grippé. Tir de
Lengweiler contre un poteau à la 2me
minute. A la 7me, Tschiemer et Huggen-
berger échouent sur Nagel qui repousse le
palet et , au terme de la contre-attaque ,
Dtibois , seul , tire à côté du but de Horak.
A la lOme minute , Horak fait échouer un
solo de Turler. Tir de Martel contre un
montant à la 26me. A la 40me, méchant
coup de canne de Berger à Pelletier qui
reste étendu sur la piste. Mécontent de
l'expulsion du Bernois, le public jette des
boules de neige sur la glace. La fin de la
période survient à point pour calmer les
esprits ! Tir de Pelletier contre un montant
du but à la 58me. Pénalités : cinq fois 2
minutes contre Langnau, quatre fois contre
La Chaux-dc-Fonds.

LA RUÉE VERS NAGEL
On dit que la foi permet d'abattre les

montagnes. Le courage et l'incessant
travail des gars de l'Emmental n'auront
cependant pas suffi pour mettre le
champion suisse en échec. En effet, les
Bernois, sentant le péril en la demeure,
réagirent rageusement au premier but
chaux-de-fonnier. Arrières et attaquants
se ruèrent littéralement à l'assaut du but
de Nagel, lequel renvoyait beaucoup de
palets devant lui. Ce fut un assaut
désordonné et éphémère certes, mais il
permit aux Bernois de renverser la
marque en leur faveur en l'espace de
deux minutes ! Qui dit mieux ?

RÉVEIL
Nous pensions alors que La Chaux-de-

Fonds, qui avait manqué un bon nom-
bres d'occasions exceptionnelles durant
les 20 premières minutes de jeu, aurait
de la peine à combler son handicap.
Oui, cela peut paraître paradoxal, mais
les hommes de Pelletier semblaient

manquer de venin , de « punch ». Nous
les eussions dits craintifs face aux
violentes charges des Bernois. C'était
mal les connaître ! Après avoir laissé
passer l'orage au début du deuxième
tiers-temps, les champions égalisèrent
par Neininger. Les passes neuchâteloises
devinrent alors plus sèches, le jeu
redevint plus collectif ; en un mot, la
machine se remit en marche.

Sous l'impulsion de Martel et
Pelletier, les attaquants remirent
l'ouvrage sur le métier et ce fut tout
naturellement que Berra redonna
l'avantage à son équipe. Dès lors, les
Chaux-de-Fonniers, se contentant du
minumum , s'en remirent à un Nagel
digne d'éloges, durant les vingt dernières
minutes, pour assurer le résultat. Ainsi ,
la routine ct le calme des Neuchâtelois
ont-ils suffi , hier soir,, pour enrayer
l'énergie des Bernois et pour fêter... leur
sivicme titre consécutif de champions
suisses. Nos félicitations !

J. NUSSBAUM
BUT ATTEINT. —- Pour les Zuricois Zimmermann, Small et Schmid

(de gauche à droite), le but (la ligue A) est atteint.
(A.S.L/)

Genève Servette seit saisir sa chance
BERNE - GENÈVE SERVETE 4-5

(1-1 1-3 2-1)
MARQUEURS : Giroud 2me ; Baumgart-

ner 14me ; Henry 26me ; Johner 29me ;
Uttinger 33me ; Kaufmann 35me ; Dolder
43me ; Frutiger 48me ; Dolder 60me.

BERNE : Jorns ; Hofmann , Brun ; Bra-
wand, Baumgartner ; Dolder , Dellsperger,
Kunzi ; Kaufmann , Stammbach, Racine ;
Marti , Kratochvil , Wyss. Entraîneur :
Cadieux.

GENÈVE SERVETTE : Qerc ; Conne,

Christoffel ; Bettiol , Lentillon ; Cusson, C.
Pargaetzi , Henry ; Giroud , Jenny, Disch ;
Frutiger , Uttinger , Johner. Entraîneur : Cus-
son.

ARBITRES : MM. Ehrensperger, de Klo-
ten , et Haegi. de Zurich.

NOTES : Patinoire de FAlmend. 10.000
spectateurs. Berne joue sans Holzer.
Pénalités : deux fois 2 minutes contre
Berne, quatre fois contre Servette.

Berne ne peut qu'espérer que les clubs
moins bien classés que lui ne récolteront
pas trop de points , car nous voyons mal les
hommes de Cadieux en amasser plus de
deux d'ici à la fin du championnat . Les
Bernois ont laissé échapper hier une
occasion « en or » de prendre leurs
distances. Ils ont été vaincus par bien plus
forts qu 'eux-mêmes, et pourtant ils n'ont
pas passé loin d'un partage.

Genève Servette, qui connaît un bon
passage, a su saisir sa chance de se mettre
à l'abri d'une éventuelle surprise. Les
hommes de Cusson ont su garder leur sang-
froid tout au long de la partie et exploiter
les occasions qui leur étaient offertes. La
défense visiteuse, pas très à son aise
pourtant , sentit derrière elle un Clerc en
toute grande forme.

Pour Berne, les choses vont de mal en
pis, personne ne sachant marquer les buts.
De plus , la défense se montre bien indécise ,
ce qui facilite infiniment la tâche de
l'adversaire. Avec de semblables lacunes, il
n'est pas possible de tenir une place en
ligue A.

Ber.

AMBRI PIOTTA - SIERRE 9-2 (1-1, 4-1,
4-0).

Les chutes de neige qui ont perttirbé la
rencontre ont avantagé les Tessinois en
empêchant les Sierrois de profiter de leur
plus grande vélocité. Très combattifs, les
joueurs d'Ambri ont fait la décision au
cours de la deuxième période en marquant
trois fois en l'espace de trois minutes .

VALLASCfA : 2000 spectateurs. Arbitres :
MM. Spring-Fatton (Uzwil-Savagnier).
Buts : 4. J.-J. Debons 0-1 ; 9. F. Panzera 1-
1 ; 24. Gendotti 2-1 ; 26. Ticozzi 3-1 ; 27.
C. Celio 4-1 ; 32. J.-C. Locher 4-2 ; 37:
Tricozzi 5-2 ; 43. F. Celio 6-2 ; 44. Gendotti
7-2 ; 50. Kunzi 8-2 ; 52. Butti 9-2. Pénalités t
aucune contre Ambri , 1 x 2  minutes contre
Sierre.

Les Sierrois se
laissent aller Davos a lait tout son possible

pour teoter de dominer Zurich

Onze mille spectateurs au Hallenstadion !

ZURICH - DAVOS 5-4 (1-2 2-1 2-1)
MARQUEURS : Sprecher 2me ; Scccli i

4me ; Keller 17me ; Rofler 22me ; Wespi
27me et 40me ; Keller 42me ; Wellenzohn
52me ; Keller 54me.

ZURICH : Meier ; Zimmermann , Flucki-
ger ; Spitzer , Altorfer ; Lerch, Smal l, Kel-
ler ; Schmidt , Wespi , Muhlebach ; Schwei-
zer, C. Wittwer , H. Wittwer ; Bernasconi.
Entraîneur : Robertson .

DAVOS : Maier ; Siegrist, Hall ; Equilino,
Muller ; Rofler , Durst, Sprecher ; Flury,
Wellenzohn , Waser ; Kestenholz, Pluss,
Secchi . Entraîneur : Hall.

ARBITRES : MM. Wuillemin , de
Neuchâtel , et Zimmermann , de Genève.

NOTES : Patinoire du Hallenstadion.
10.000 spectateurs. Pénalités : une fois 2
minutes contre Zurich , cinq fois contre
Davos.

DISCUTABLES
Au ternie d'une rencontre palpitante à

souhait et d'un niveau fort élevé, Zurich a
remporté une victoire qui lui permet de
retrouver sa place en ligue A.

Comme le résultat ct l'évolution de la
marque l'indiquent, ce ne fut pas un match
à sens unique. Les hommes de Robertson
ont dû lutter jusqu 'à la dernière minute

pour remporter un succès que les visiteurs
discuteront encore longtemps. En effet, c'est
à la suite de deux expulsions beaucoup trop
sévères de Durst que les pensionnaires du
Hallenstadion ont réussit à « revenir » à la
marque. Ces deux buts ont pesé d'un grand
poids dans la balance.

DAVOS BIEN PARTI
Davos était parti sur les « chapeaux de

roues ». Repoussant les Zuricois dans leur
camp de défense, grâce à la facilité de
Durst et de Sprecher, Us prirent un avan-
tage de deux buts en moins de quatre mi-
nutes. Zurich mit un bon moment à se
remettre de cette douche froide. Mais, des
que la machine de—Robertson se mit à
tourner normalement, le match ne cessa de
rester équilibré, sauf vers la fin de la
deuxième période et au début de la troi-
sième, lorsque les Davosiens marquèrent le
coup physiquement. Ce fut précisément
durant ce laps de temps que les Zuricois
forg èrent leur succès. Mis en confiance, ils
ne lâchèrent plus leur proie, même si les
Grisons parvinrent, à leur tour, à égaliser.
La victoire de Zurich est donc méritée. Elle
a récompensé la formation ayant la plus
grande maturité.

G. DENIS

Pérolles bat
Montmollin Corcelles

Promotion en lre ligue

MONTMOLLIN CORCELLES : Quadri ;
Stettler , Farine ; Chaboudez, Santschi ; Ro-
gnon, Meygniez, Kunzi ; Gacond , Jeanja-
quet , Frick ; Brechbuhler, Rey, Gentil.
Entraîneur : Santschi.

PÉROLLES FRIBOURG : Maro ; Kaeser,
Maro ; Baumann, Blanc ; Birbaum , Winte-
regg, Cotting ; Tinguely, Demicheli ,
Schneuwly ; Schaller, Grossrieder. Entraî-
neur : Grossrieder.

Match arbitré par MM. Spiess de Crémi-
nes et Claude de Saignelégier. Dans un
match joué sur un tempo rapide mais
devant un nombre très restreint de specta-
teurs qui n'ont pas encouragé leur équipe
favorite , les Neuchâtelois ont perdu par 7-3
(2-2 0-2 1-3). Les Fribourgeois, emmenés par
un Grossrieder en grande forme, se sont
cependant heurtés à une équipe volontaire
et qui n'a pas démérité. . , AUi> ...s . ,

Buts : 0.45 Birbaum ; 13.35 Rognon ; 15.00
Tinguely ; 18.00 Frick ; 2me tiers : 16.30
Grossrieder ; 18.30 Winteregg ; 3me tiers :
3.45 Tinguely ; 13.45 Grossrieder ; 15.30
Santschi ; 18.30 Schneuwly. Pénalités :
Birbaum, Winteregg (2) et Schaller.

Par cette victoire, Pérolles est pratique-
mnt assuré de monter en lre ligue, puis-
qu'il a déjà battu Zermatt par 7-2. Mont-
mollin-Corcelles jouera dimanche après-
midi , au Locle, contre Zermatt.

G.

Juste partage des
points à Kloten

KLOTEN - LUGANO 2-2 (1-0, 0-1, 1-1).
Sa plus grande homogénéité ct ses plus

nombreuses chances de but auraient du va-
loir la victoire à Kloten. Mais Molina eu
avait décidé autrement et , finalement , les
Zuricois ont pu s'estimer heureux d'obtenir
l'égalisation peu avant la fin , alors qu'un
Luganais se trouvait sur le banc des pénali-
sés.

PATINOIRE DE KLOTEN : 3100 specta-
teurs.

ARBITRES : MM. Wiedmann-Gerbcr
(Zurich-Wichtrach) .

BUTS : 2. P. Luthi 1-0 ; 36. Giudici 1-1 ;
51. Agustoni 1-2 ; 59. P. Luethi 2-2. Pénali-
tés : aucune contre Kloten , 3 x 2  minutes
contre Lugano.

Lourde défaite de Neuchâtel à Viège
VIÊGE-NEUCHATEL-SPORTS 11-3

(4-0 2-2 5-1)
MARQUEURS : Schmidt 2me et 3me ;

Friand Urne ; Fallert 12me ; Bourciei
25me ; Friand 26me ; Harrigen 39me ; Zingg
40me ; Fallert 45me ; Schmidt 49me ; B.
Zenhaeusern 53me ; Herren 54me ; B.
Zenhaeusern 57me ; Elsig 60me.

VIÈGE : Heldner ; Clémenz, Rothen ;
Pfammatter , Schmidt ; Forni , Elsig, Wyer ;
B. Zenhaeusern , Harrigen , Fallert ; W. Zen-
haeusern , Ludi , Friand. Entraîneur : Harri-
gen .

NEUCHATEL : Desvoignes ; Bonjours,
Huggler ; Braendli , Herren ; H. Wittwer ,
Bourcier , Schmied ; Zgraggen , Paroz,
Zingg . G. Wittwer , Chevalley, Weidmann.
Entraîneur : Huggler.

ARBITRES : MM. Randin , de Villars, et
Magnenat , de Morges (!)

NOTES : Patinoire de Viège. 600 spec-
tateurs. Viège joue sans Truffer , toujours
suspendu depuis le match contre Olten. Dès
le début du 3me tiers-temps, Bourcier joue
dans deux lignes , Zingg et Zgraggen venant
tour à tour surl a glace aux côtés du
Canadien , avec Paroz et H. Wittwer ,
Schmied (malade) ne jouant plus. Tir de
Bourcier contre un montant à la 50me. Tirs

au but : 42-29 (19-9 10-12 11-8). Pénalités :
trois fois 2 minutes contre Viège.

QUEL CHANGEMENT !
Le public valaisan a peine à croire à la

réalité : « Ça, l'équipe qui a battu
Thoune ? ». A Viège, Neuchâtel a subi la
loi de son adversaire. Jamais, il ne donna
l'impression de pouvoir prendre ne fût-ce
qu'un point. Il joua comme privé de tout
influx, comme s'il avait tout donné samedi,
contre Thoune. Il faut une proie facile pour
l'équipe valaisanne.

Rapidement, Harrigen et ses troupes don-
nèrent le ton au débat. Imposant un rythme
au-dessus de celui des Neuchâtelois, les
Valaisans assurèrent leur succès en l'espace
dc 2 minutes. A peine le temps pour
Desvoignes et sa défense d'être « dans le
match » que, par deux fois, le palet giclait
dans le but neuchâtelois ! Deux buts : deux
erreurs des défenseurs. Hésitant à déblayer
leur zone, les arrières neuchâtelois s'en
reoturnaient derrière leur but pour dégager
la rondelle... au milieu de leur camp dc
défense d'où le défenseur valaisan Schmidt
ne se priva point de battre Desvoignes, un
Desvoignes peu à son affaire sur cette
patinoire qui l'avait d'ailleurs vu s'incliner

de nombreuses fois lors du tour de quali-
fication déjà.

RÉUSSITE VIÉGEOISE
Le portier neuchâtelois ne peut cepen-

dant être tenu pour unique responsable de
cette lourde défaite. Il fut comme tous ses
partenaires : sans venin et sans âme.

Devant un Viège déterminé et au jeu
collectif très soutenu, Neuchâtel donna
l'impression de jouer en infériorité
numérique tout au long de la rencontre.
Plus rapides, très incisifs (4 buts obtenus
lors dc ruptures), les Viégcois étaient
partout. Ils avaient la réussite, cette réussite
qu'ils surent provoquer et mettre de leur
côté en se battant constamment, allant sur
chaque palet.

Voici donc Neuchâtel à nouveau placé
dans le doute.

P.-H. Bonvin

Ligue A
Kloten - Lugano, 2-2 (1-0 0-1 1-1) -

Berne-Genève-Servette 4-5 (1-1 1-3 2-1)
Langnau - La Chaux-de-Fonds 2-3 (2-
1 0-2 0-0) - Ambri Piotta - Sierre, 9-2
(1-1 4-1 4-0).

J. G. N. P. p. c. Pts
1. LaChx-de-F. 25 18 2 5 142- 69 38
2. Sierre 25 14 2 9 112-102 30
3. Ge-Serv. 25 10 5 10 101- 97 25
4. Langnau 25 9 4 12 100-124 22
5. Ambri Piotta 25 11 — 14 79-100 22
6. Kloten 25 8 5 12 99- 99 21
7. Berne 25 9 3 13 82- 96 21
8. Lugano 25 9 3 13 83-111 21

Le H. C. La Chaux-de-Fonds est
champion Suisse.

Vendredi. — Sierre - Berne, Lugano -
Langnau sur patinoire neutre , Genève
Servette - Ambri Piotta , La Chaux-de-
Fonds - Kloten.

Ligue B
Promotion

Bâle - Bienne 5-9 (0-0, 1-3, 4-4) ;
Zurich-Davos 5-4 (1-2, 2-1, 2-1) ; Lau-
sanne - Fribourg 8-0 (2-0, 1-0, 5-0) ;
Fleurier - Villars Champéry, renvoyé.
1. Zurich 12 10 - 2 65 26 20
2. Lausanne 12 7 1 4 52 49 15
3. Bienne 11 6 1 4 54 40 13
4. Davos 11 6 1 4 55 42 13
5. Fribourg 11 6 - 4 44 48 12
6. Bâle 11 4 1 6 39 55 9
7. Villars Ch. 10 3 — 7 32 49 6
8. Fleurier 10 10 28 66 -

Vendredi : Bienne - Villars Cham-
péry, Bâle - Fleurier, Davos - Fribourg.

Relégation
Uzwil-Olten 2-2 (0-0, 2-1, 0-1) ; Sion

- Forward Morges 3-1 (0-0, 2-0, 1-0) ;
Viège - Neuchâtel 11-3 (4-0, 2-2, 5-1) ;
Kusnacht - Thoune 5-0 (0-0, 4-0, 1-0).
1. Viège 11 6 3 2 61 43 15
2. Olten 11 7 1 3 57 43 15
3. Kusnacht 11 6 — 5 40 44 12
4. Thoune 11 5 1 5 43 42 11
5. Neuchâtel 11 5 - 6 39 55 10
6. Uzwil 11 4 1 6 49 42 9
7. Sion 11 3 2 6 36 45 8
8. Forward 11 3 2 6 44 55 8

Vendredi. — Olten - Sion, Thoune -
Viège, Forward - Uzwil , Neuchâtel -
Kusnacht.
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RAPPEL AUX CLUBS
ASSEMBLÉE EXTRAORDINAIRE

DES DÉLÉGUÉS DE L'A.C.N.F.
A Corcelles , le vendredi 16 février 1973 à

20 h 15, au buffet de la gare.
A 19 h 30, RÉPARTITION

DU SPORT-TOTO
ORDRE DU JOUR
1. Appel
2. Assemblée générale ZUS-ASF (position et

marche de l'A.C.N.F. (par M. J.-P. Bau-
dois, président).

3. Championnat - Promotions-relégations -
Finales (par M. J.-P. Gruber , vice-pré-
sident).
3 b Coupe suisse.

4. Mouvement juniors et cours (par M.
Claude Hertig).

5. Arbitrage et convocation (par M. R.
Grobéty) .

6. Contacts FAN-A.C.N.F.
7. Divers.
8. Contre-appel.

Présence obligatoire , amende statutaire, 50
francs.

CHANGEMENTS D'ADRESSES
Vice-président et préposé au calendrier,

M. J.-P. Gruber, rue de Porcena 31, 2035
Corcelles, tél. (038) 31 27 57.

F.-C. Gorgier : président M. Roger Rufe-
nacht , rue de Combamare 13, 2023 Gorgier ,
tél. (038) 55 10 06.

F.-C. Vétérans Les Genevcys-sur-Coffra-
ne : président , Roland JeanMairet , tél. (038)
57 14 24 ; secrétaire, Gérard Bourgeois, télé-
phone (038) 57 15 13 ; local : Café des Amis ;
comité 1er lundi du mois, tél. (038) 57 11 04.

F.-C. Châtelard : président des juniors , P.-
A. Bohnenstengel , la Rochette, 2022 Bevaix,
tél. (038) 46 13 02.

ARBITRES
M. Angélo Bertoïa, Jardillets 32, 2068

Hauterive, tél. (038) 33 52 24. Serge Racine,
Verger-Rond 18, 2000 Neuchâtel , tél. (038)
25 69 27. Giuseppe Primiceri , Gorges du
Seyon 4, 2006 Neuchâtel.

RETRAIT D'ÉQUIPES
F.-C. Dynamic Neuchâtel. Tous les

matches à jouer contre cette équipe sont
enregistrés 3-0 en faveur des équipes adver-
ses.

BULLETIN DE SUSPENSION No 15
Le joueur du F.-C. Landeron averti est

Robert Staehli et non Gilbert.
Le président
Le secrétaire

9 Privée de Hœness, Muller et Nctzcr,
tous trois blessés, l'Allemagne de l'Ouest
sera handicapée pour affronter l'Argentine
ce soir, au Stade olympique de Munich.
Pour cette rencontre amicale, l'entraîneur
fédéral Schœn a retenu les joueurs
suivants : Maier ; Vogts, Beckcnbaucr,
Schwarzcnbeck, Hottges, Breitner, Ovcrath,
Winuncr, Geye, Heynckes, E. Kremers.

MICTOIRE AISEE DE HE À BÂLE
BALE - BIENNE 5-9 (0-2 1-3 4-4)

MARQUEURS : Binder Sme ; Hurzeler
7me et 26me ; Boivin 33me ; Lardon 35me ;
Binder 38me ; Hugi 44me ; Aeschlimann
45me ; Strub 49me ; Boivin 50me ; Hurze-
ler 53me ; P. Rauth 56me ; Hugi 59me ;
Voegeli 60me.

BALE : Ambuhl ; Kleiner, Parolini ;
Petruska , Weiss ; Boivin , Roner, Borer ;
Birchmeier , Voegeli, Hostettler ; J. Rauth ,
P. Rauth , Stub ; Stoeckli. Entraîneur : Sepp.

BIENNE : Wettstein ; Honegger, Studer ;
Koelliker, Megert j Binder , Schaffroth ,
Greder ; Hurzeler , Latinovitch, Lardon ;
Hugi, Aeschlimann, Camenisch. Entraîneur :
Latinovitch .

ARBITRES : MM. Kubeli, de Dubendorf,
et Frei, de Kusnacht.

NOTES : Patinoire St-Margrethen. 1500
spectateurs. Pénalités : trois fois 2 minutes
contre Bâle , cinq fois contre Bienne.

EFFICACITÉ BIENNOISE
Le résultat dit tout et il n'y eut pas un

but de trop. Bâle n'était pas à son affaire.
Il n'imposa sa manière que durant les
cinq premières minutes du deuxième tiers-
temps, alors qu'on n'en étai t qu'à _ 0-2 et
qu'il avait encore des chances d'égaliser.
Mais il se laissa surprendre en position
offensive par une passe de Latinovitch à
Hurzeler : 0-3. Bâle par la suite, prit ainsi
cinq buts d'affilée , sur contre-attaques ; pour
sa part , il fut incapable de marquer et
même de passer la défense biennoise, très
sûre aux abords de la lign e bleu e.

Baie eut, cependant, un réveil subit, une
sorte de trait de génie au troisième tiers-
temps : il réussit quatre buts de façon éton-
nante. Bienne n'eut, toutefois , aucune peine
à maintenir son avantage car, à ce moment-
là , il était déjà vainqueur. C'est lui qui
donna au match une certaine qualité par
la clarté de son jeu et par son efficacité
offensive.

G. CURDY

SÏÏF ski EN COUPE D'EUROPE

Le Suisse Werner Mattle , médaille de
bronze à Sapporo , a fait une rentrée en-
courageante à l'occasion du slalom géant
de Zwiesel comptant pour la Coupe d'Eu-

rope. Le coureur d'Arosa a pris la deuxiè-
me place, derrière l'Autrichien Josef Pechtl,
concédant 54 centièmes de seconde sur
l'ensemble des deux manches. Deux autres
Autrichiens , Thomas Hauser et Hubert
Berchtold ont été en vedette. Ils ont pris,
respectivement, les troisième et quatrième
rangs.

Malgré les bourrasques de neige et une
visibilité imparfaite , environ 5000 specta-
teurs ont suivi cette épreuve organisée en
Allemagne fédérale. Pechtl a réussi le meil-
leur temps dans les deux manches.

Classement : 1. Pechtl (Aut) 2'20"78
(l'14"87-l'05"97) 2. Mattle (S) 2'21"32
(l'15"09-l'06"23). 3. Hauser (Aut) 2'21"87
(l'15"41-l'06"46). 4. Berchtold (Aut) 2'22"46
5. Schmalzl (It) 2'22"55. 6. Sochor (Tch)
2'23"33. 7. Hemmi (S) 2'23"97. 8. Matt
(Aut) 2'24" 9. Roche (Fr) 2'24"16. 10.
Radici (It) 2'24"47. 11. Odermatt (S) 2'25"10
Puis : 21. Sottas (S) 2'26"84.

Coupe d'Europe : 1. G. Thoeni (It) 70 p.
2. Perrot (Fr) 58. 3. Witt-Doering (Aut) 55.
4. Roesti (S) 52. 5. Feyersinger (Aut) 50.
6. Grosfilley (Fr) 45. Puis : 13. Hemmi
(S) 34. 28. Mattle (S) 20. 38. Tresch (S)
11 46. Zingre (S) 7. 48. Fleutry (S) 6.
50. Odermatt (S) 4. 55. Pargaetzi (S) 2.
58. Sprecher (S). 1.

Rentrée prometteuse de Mattle

A honneur
Alors qu il reste trois journées de

championnat à jouer , le H.-C. La
Chaux-de-Fonds est assuré de remporter
pour la sixième fois consécutivement le
titre national. A la suite de leur victoire
à Langnau et dc la défaite de Sierre à
Ambri, les Neuchâtelois ne peuvent plus
être rejoints. Jusqu'ici, seul le H.-C.
Arosa a fait mieux que La Chaux-de-
Fonds en alignant sept titres nationaux
consécutifs dc 1951 à 1957.

Dans la poule de promotion de ligue
B, la décision est également intervenue.
En battant Davos au Hallenstadion
devant 11.000 spectateurs, le CP. Zurich
a assuré son retour en ligue A.

Le slalom spécial
dames d'Oberstaufen
L'Autrichienne Hélène Graswander (19

ans), de Kitzbuhel , a remporté le slalom
spécial d'Oberstaufen couru dans le cadre
de la coupe d'Europe. La jeune Tyrolienne
s'est imposée avec 47 centièmes de seconde
d'avan ce sur la Norvégienne Toril Foerland
et 1"26 sur sa compatriote Anneliese
Leibetseder.

CLASSEMENT
1. H. Graswander (Aut) 74"08 ; 2. T.

Foerland ¦ (Nor) 74"54 ; 3. A. Leibetseder
(Aut) 75"33 ; 4. M. Couttet (Fr) 75"77 ; 5.
V. Iliffe (GB) 75"92 ; 6. E. Renoth (All-O)
76"26. Puis : 10. D. Danuser (S) 78"12 ; 29.
U. Danuser (S) 82"27 ; 31. G. Mich elet (S)
82"36 ; 32. F. Froehlich (S) 82"27 ; 41. E.
Danuser (S) 84"97 ; 43 concurrentes
classées.

Maigre moisson des skieurs romanis
Championnats suisses OJ. à Bulle

Les championnats suisses O.J., cinquiè-
mes du nom, se sont déroulés samedi
et dimanche en Gruyère, sur les pistes
de la petite station de La Chia , près
de Bulle. 119 jeunes skieurs de tout le
pays et du Liechtenstein y ont participé ,
représentant véritablement la « crème »
des espoirs du ski suisse.

Le slalom spécial de samedi put se
dérouler dans de bonnes conditions. Les
deux parcours avaient été tracés par
Dumeng Giovanoli ; il s'agissait de par-
cours comptant 42 et 40 portes, pour

57 mètres de dénivellation qui se sont
révélés très sélectifs.

L'épreuve de slalom géant fut très
sélective. La piste était tracée par M.
André Morerod, chef technique et de
course.

Les Romands s'étaient fort bien com-
portés samedi. Ils furent un peu moins
bons dimanche. On note toutefois une
première place d'Hervé Mabille (Nyon)
qui avait gagné la veille. Chez les filles,
A.-M. Bischofberger, d'Oberegg, se classe
à nouveau première.

M.G.

SLALOM SPÉCIAL
Garçons 1 : 1. S. Meli (Leysin). 2.

T. Burgler (Schwyz). 3. W. Sondereg-
ger (Oberegg). — Garçons 213 : 1. H.
Mabille (Nyon). 2. U. Eberhofer (Saint-
Moritz) . 3. F. Arnold (Stoos). — Filles
1 : 1. A. Bischofberger (Oberegg). 2.
K. Kundt (Birg). 3. H. Burcher (Blau-
see). — Filles 2/3 : 1. U. Konzett
(Triesen). 2. M. Oberholzer (Goldingen).
3. S. Rombaldi (Crans-Montana).

SLALOM GÉANT
Garçons 1 : 1. W. Sonderegger (Ober-

egg). 2. T. Burgler (Schwyz). 3. H.
Bœsch (Ennetbuehl). — Garçons 2/3 .
1. R. Trivella (Saint-Moritz) . 2. F. Ar-
nold (Stoos) et H. Mabille (Nyon). 4. R.
Lutz (Bad Ragaz). — Filles 1 : 1. A.
Bischofberger (Oberegg). 2. B. Bigger
(Pizol). 3. R. Napflin (Beckenried). —
f i l les 2/3 : 1. G. Bœsch (Speer). 2. U.
Konzett (Triesen). 3. M. Oberholzer
(Goldingen).

jjj boxe

Alors que le lien (Zurich) et la date (14
avril) de son championnat d'Europe contre
l'Italien Fernando Atzori viennent d'être
fikés, Fritz Chervet pourrait être appelé à
disputer le titre mondial de poids mouches
au mois de mai, contre le Thaïlandais
Venice Borkorsor (version WBC).

A Bangkok, où il vient dc conserver sa
couronne en battant nettement le Philippin
Erbito Salavarria , le champion du monde a,
en effet, déclaré, par l'entremise de son
« manager », qu'il serait prêt à affronter le
champion d'Europe à cette période, si
possible en Thaïlande ou aux Etats-Unis.

Championnat
du monde

en mai
pour Chervet ?

Le match Fleurier - Villars Champéry,
comptant pour le tour de promotion du
championnat suisse de ligne nationale B et
qui aurait dû avoir lieu hier soir, a été
renvoyé au 22 février en raison des inces-
santes chutes de neige.

Ce match aura lieu le jeudi 22 février.

Fleurier-Villars
n'a pas eu lieu

En Autriche :

Quatre jours avant les matches Autriche -
Suisse à Lustenau, le championnat d'Autri-
che a pris fin par une nouvelle victoire de
Klagenfurt , qui remporte son 15me titre
national (le lOme consécutivement). Les
Carinthiens n'ont pourtant pas dominé cette
saison comme ils l'avaient fait les autres
années, tout au long des 2S tours.

Les joueurs étrange rs, et notamment les
Candiens, se sont particulièrement mis en
évidence puisque l'un d'entre eux, Ron
Roberts (Salzbourg), a été sacré meilleur
réalisateur en établissant un nouveau record

' avec 59 buts inscrits. Il est suivi de Stroud
(Vienne) arec 46 buts et Hébert (Innsbruck)
avec 41. Le meilleur Autrichien a été H.
Moertl (Feldkirch), qui a trouvé à 26
reprises le chemin des filets adverses. Club
au palmarès bien garni, Kitzbuhel n'a
cependant pas échappé à la relégation. Il
sera remplacé, en division supérieure, par
Kapfenberg (Styrie).

CLASSEMENT FINAL
r-  -t. Klagenfurt 46 p ;  2. Graz 42; 3.

Vienne 36 ; 4. Innsbruck 34 ; 5. Stadlau
Vienne 23 ; 6. Salzbourg 18 ; 7. Feldkirch
' 18 ; 8. Kitzbuhel 7.

Le quinzième titre
pour Klagenfurt

Fribourg écrasé
à Montchoisi

LAUSANNE - FRIBOURG 8-0 (2-0 1-0
5-0)

MARQUEURS : Lindberg 13me ; Friede-
rich 16me et 37me ; Lindberg 45me ; Nett
48me ; Dubi 50me et 52me ; Spengler 52me.

LAUSANNE : Stalder ; Sgualdo, Ferrier ;
Roccati , Nussbaum ; Reinhard, Dubi , Frie-
derich ; Schlaeppi, Winiger, Nett ; Schlaep-
fer , Lindberg, Spengler. Entraîneur : Neste-
renko.

FRIBOURG : Boschung ; Hubscher, Sora-
via ; J.-M. Waeber, Jaunin ; D. Wabeer,
Buchi, Etienne ; Meuwly, Rémy, D. Piller ;
P. Schmidt , R. Schmidt , Aucoin. Entraî-
neur : Lacroix.

ARBITRES : MM. Berchten , de Kloten.
et Muller , d'Yverdon.

NOTES : Patinoire de Montchoisi, 3200
spectateurs. Pénalités : cinq fois 2 minutes
contre Lausanne, neuf fois contre Fribourg
plus 10 minutes de méconduite à Piller et 5
minutes à Schlaeppi et Jaunin pour bagarre.

NETTE SUPÉRIORITÉ
La supériorité lausannoise s'est manifestée

tout au long de la rencontre. A partir de la
40me minute, où Friederich a été blessé par
Jaunin , le match a malheureusement
dégénéré. Il n'y a pas grand-chose à dire
sur celte confrontation , sinon stigmatiser la
mauvaise attitude d'une partie des joueurs
fribourgeois.

La blessure de Friederich semble être
assez grave pour empêcher le Lausannois de
teminer la saison.

L'équipe de l'Université de Genève, dans
laquelle évoluent Johner et Delarzes de
Genève Servette, a remporté pour la sixième
fois en huit ans le championnat suisse
universitaire dont le tour final sVst déroulé
à la patinoire des Vernets, à Genève. Les
Genevois se sont imposés sans perdre le
moindre point.

Uni Genève - Uni Berne 4-2 ; Uni Berne
- Uni Neuchâtel 3-3 (Berne vainqueur 3-0
aux tirs de penalties) ; Uni Genève - Uni
Neuchâtel 3-1. Classement final : 1. Uni
Genève 2-4 ; 2. Uni Berne 2-1 ; 3. Uni
Neuchâtel 2-1.

Championnat suisse
des Universités
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VW KTP^
Technique, sécurité et confort constituent une unité parfaite:

Moteur et traction avant, jambes télescopiques et
leviers transversaux à l'avant, bras oscillants obliques
à l'arrière, suspension indépendante des 4 roues, freins
à disque, 4 portes, sièges-couchettes, vitre arrière

©

chauffante, coffre 700 litres, radio 2 longueurs
d'ondes et doubles phares halogènes. Avec une
forme compacte et ceinture basse, VW K 70 L -
la voiture totalement équipée!

GARAGE HIRONDELLE
Pierre Senn, Pierre-à-Mazel 25, Neuchâtel. Tél. 24 72 72 - 25 9412.
Fredy Sydler, Garage du Port, 2012 Auvernier. Tél. 31 22 07. J.-L.
Devenoges, Garage Beau-Site, 2053 Cernier. Tél. 53 23 36. Garage
Willy Brugger, 2117 la Côte-aux-Fées. Tél. 6512 52. Garage Léon
Duthé & Fils, 2114 Fleurier. Tél. 61 16 37. Fernand Stubl, Garage
de la Croix, 2205 Montmollin. Tél. 31 40 66.
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Coffre à literie Ss.~ b % l|j. "" r..v.±f ;r* ; f . votre goût, les couleurs, les étoffes , les tapis,
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DIEMMB Place du Marché-Neuf » Tél. 032-422862 » Ouvert : LU 13.30-18.30, MA-VE 8-18.30 h MCIIOkMATBTI Terreaux 7 
* Téléphone 038 - 25 79 14

DIBIl Il B B dans les environs.l De la gare: Bus 1 ou 2 # SA 8-16 h * JEUDI Jusqu'à 21 h WCUwnH ICL LU 13.30-18.30, MA-VE 8-18.30, SA 8-17 h
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CONCERT BACH 1
Concertos brandebourgeois Nos 3 et 4

par l'Orchestre du Conservatoire de
La Chaux-de-Fonds

Direction : Robert Faller
Entrées : Fr. 6.—, étudiants et apprentis : Fr. 3.—

Location : agence Striibin et à l'entrée.
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F. BALDINI
Transports-
Déménagements
pour toutes les
directions.
Tél. 25 27 35.

i RvS f^S f^S ÊAS 
F̂ S *̂ !

• LE JARDIN JOYEUX •
• m
A encore quelques places libres, A
 ̂ enfants de 3 à 6 ans. A

9 Avenue du 1er-Mars 20, 9

 ̂
tél. 24 06 26 ou 24 54 37. 

^
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r̂ Voyages balnéaires ^^m en avion Y
/Romantisme pour réalistes\
wg Plus de temps, plus de loisirs, plus de mer. Quelques Jours de ffi

plus pour se brunir et se baigner. mu
Ischia, Costa-Dorada et Costa-Brava, Corfou. Où le soleil est fidèle
au rendez-vous et la mer encore propre. H

I S C H I A , l'île ensoleillée en Méditerranée
15 jours, dès le 19 mal Prix forfaitaire depuis Fr. 830.—

C O S TA- D O R A D A, la plage dorée I
15 jours, dès le 27 mai Prix forfaitaire depuis Fr. 662.— JE

C O S T A - B R A V A  I
15 jours, dès le 2 juin Prix forfaitaire depuis Fr. 835.— I

C O R F O U , la plus verte des îles grecques
14 jours, dès le 20 mai Prix forfaitaire depuis Fr. 1295.—
Renseignements, programmes et Inscriptions chez :

 ̂ i? fffUfff. ffilkfaj
mÊM Actuellement
WB'M ! les orchidées sont en fleur
hÉB Bffl Bi Le café des plantes tropicales

L'OPTI QUE MODERNE

Prix «̂to l̂
Ch
™°i* - pDERfrQPîKI

Pierre MIÉVILLE MANUEL LAZARO
6, pl.-d'Armes NEUCHATEL

Ecole de conduite
toutes catégories

A. Maire 3.-3. Kramer W. Pillonel
Tél. 25 67 70 Tél. 33 34 54 Tél. 42 28 95

SAVOIR CIRCULER - AVENIR ASSURÉ
Téléphoner entre 12 h 30 et 13 h et dès 20 heures.

Je cherche pour ma maison loca-
tive : Fr. 15.000.— à Fr. 55.000.—
pour modernisation.
Forte garantie

lre hypothèque
à 6V 2 %

Adresser offres écrites à 172-815
au bureau du journal.

Pour faire publier une « Petite annonce », il suffit de ren.attre un texte clair
et très lisible à notre réception, 4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

FUSILS, SABRES, PISTOLETS et vieux ké-
pis, paiement comptant. Tél. (024) 317 49.

FIXATIONS NEVADA ET AUTRES, souliers à
lacets , pointure 35, et skis correspondants.
Tél. (038) 25 89 89.

NEUCHATEL BLANC, récolte 1972. Adresser
offres écrites à CO 424 au bureau du jour-
naL
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URGENT, QUELLE GENTILLE DAME accep-
terait de vivre avec dame seule, 75 ans,
dans jolie villa, avec magnifique jardin ?
Tél. (038) 25 88 79.

COUPLE MARIE, 47-45 ans, cherche couple
marié, rencontre et amitié. Ecrire à LZ 433
au bureau du journal.

HABITS POUR JUMELLES 1 Va à 3 ans, à
donner ou à bas prix. Tél. 31 50 08.

CHAMBRE entre Neuchâtel et Marin. Télé-
phone 33 42 62. 
JEUNE ETUDIANT CHERCHE chambre pour
la mi-avril - début mai. Tél. 24 76 32.

COUPLE AVEC 2 ENFANTS cherche
appartement 5-6 pièces Saint-Biaise - Haute-
rive. Tél. 24 06 39. 
MARS - AVRIL, 2-3 pièces, loyer modéré,
pour dame seule. Région Ville - La Coudre.
Adresser offres écrites à AM 422 au bureau
du journal. 
JEUNE INSTITUTEUR cherche appartement
2 pièces ou grand studio, entre Neuchâ-
tel et Cornaux. Adresser offres écrites à
HR 397 au bureau du journal.

PERDU, LE 2 OU LE 3 FEVRIER , gourmette
or avec cœur or et perles de culture. Bonne
récompence. Tél. 31 36 13.

MACHINE A LAVER Hoovermatic , semi-auto-
matique, parfait état , bas prix. Tél. 53 27 66.

4 PNEUS à clous sur jantes , pour R 12.
Tél. (038) 42 32 09.

UN CHIEN BOXER nain, âgé de 2 mois.
Tél. (039) 3716 69.

BELLE JEUNE CHEVRE Gessenay, brune
croisée, terme 22 février. Tél. (038) 55 13 56.

COLLIES, très belles chiennes, 2 Va mois,
pedigree et beaux caractères. M. Aubert, Le
Mazot, le Brassus. Tél. (021) 85 63 05, le
soir.

PETITE MACHINE A LAVER, bas prix. Télé-
phone 47 12 28.

DIVAN-COUCHE, bon état , sans matelas , bas
prix. Tél. 33 18 86.

POUR CAUSE DE DEPART, un salon, deux
grands tapis et quelques meubles. Télé-
phone 24 67 02, après 20 h 30.

FOURNEAU A MAZOUT état de neuf. Télé-
phone 33 39 08.

COMMODE, ARMOIRE , CANAPE, lit, potager
plaaues chauffantes. Tél. 25 47 00, de préfé-
rence le matin.

CUISINIERE ELECTRIQUE , bon état. Télé-
phone 47 11 52.

TELEVISION NOIR-BLANC révisée. Prix
450 fr. Tél. 31 43 33, dès 11 heures.

LIT COMPLET, très bon état. Tél. 42 29 32.

CUISINIERE ELECTRIQUE 4 plaques +
four ; chaise d'enfant avec table ; une paire
de skis de fond ; marmite à stériliser. Le
tout prix intéressant. Tél. 25 36 63.

CUISINIERE A GAZ 4 feux , bon état. Robe
de mariée avec voile, taille 38-40. Téléphone
25 72 63.

TV PORTATIVE NIVICO, forme boule, fonc-
tionnement par réseau ou batterie ; écran
280 cm2 ; couleur orange. Valeur 600 fr.,

éo â 450 fr. (double emploi). Tél. (038)
25 56 91, heures des repas.

150 PIQUETS RONDS, 170 cm. Tél. 25 28 72.

2 LITS 50 fr. ; 4 pneus clous 150 fr. ;
2 pneus neige 50 fr. ; pour Mini Austin.
Tél. 31 22 18 (repas).

PIANO D'OCCASION, table de cuisine en
bois. Tél. 24 00 59.

FOURNEAU-CUISINIERE à mazout , état de
neuf. Tél. 53 27 96.

D'OCCASION SALLE A MANGER composée
de 6 chaises, table à rallonges et buffet
de service. Bon état, bas prix. S'adresser :
av. Longuevllle 6, Colombier.

TABLE NOYER massif à rallonges, armoire
3 portes, aspirateur Electrolux, cireuse
Hoover. Tél. 42 19 85.

CUISINIERE ELECTRIQUE Menalux 3 pla-
ques, four à hublot, gril et tournebroche ;
skis, 185 cm, avec piolets. Tél. 42 19 85.

TIMBRES-POSTE neufs, oblitérés, 1958-1972,
en blocs de 4 ; lot suisses-étrangers , belle
occasion. Adresser offres écrites à 142-814
au bureau du journal.

PESEUX, CHAMBRE INDEPENDANTE, tout
confort, à jeune homme sérieux. Téléphona
31 17 83.

BELLE CHAMBRE MEUBLEE dans quartier
tranquille, part à la salle de bains. Télé-
phone 24 02 76.

A ETUDIANT, CHAMBRE MEUBLEE quartier
université, 140 fr. Tél. 24 33 10.

A L'EST DE NEUCHATEL, chambres meu-
blées, cuisine à disposition, à proximité
arrêt de bus. Tél. 33 57 40, dès 19 heures.

APPARTEMENT DE 3 VJ PIECES 425 fr.,
charges comprises, Cressier. Tél. 47 12 28.

STUDIO MEUBLE à 1 lit, confort , au centre,
à jeune fille majeure. Tél. 25 10 36.

BELLE CHAMBRE, tout confort, balcon pour
le 1er mars, à personne soigneuse. Télé-
phone 25 68 15.

CHAMBRE INDEPENDANTE avec part à la
salle de bains pour monsieur, à Neuchâtel.
Libre immédiatement. Tél. 24 70 23.

APPARTEMENT DE 3 PIECES, avec chauf-
fage central, prix modéré, pour le 24 mars.
Tél. 25 59 02.

A BOUDRY 2 CHAMBRES indépendantes
pour 2 personnes, libres immédiatement ,
cuisinette, W.-C, eau courante, chauffage
central , parc pour auto. Tél. (038) 42 17 39.

CHAMBRE INDEPENDANTE, cuisinette,
cabinet toilette, téléphone, à employée de
bureau ; quartier tranquille ; dès 1er mars.
Tél. 25 69 39.

APPARTEMENT 3 PIECES, à Serrières, con-
fort , pour le 24 mars, 395 fr. par mois, char-
ges comprises. Tél. 31 71 50.

JOLIE CHAMBRE meublée chauffée, à jeune
homme sérieux. Tél. 25 98 57.

BOUDRY, CHAMBRE indépendante, eau
courante chaude et froide. Tél. 4210 48,
heures des repas.

DAME SEULE, convalescente, habitant bel
appartement, quartier de l'Evole, cherche, à
côté d' une gouvernante, personne pour pe-
tites promenades, compagnie et quelques
travaux de ménage. Nourrie, logée. Salaire
et congés à discuter. Tél. 24 24 41.

FEMME DE MENAGE demandée par couple,
centre ville, deux fois par semaine, l'après-
midi. Téléphoner entre 8 et 9 h au 24 64 70.

SOCIETE DE CHANT cherche, pour sa
soirée familière du 28 avril 1973, orchestre
de 3 ou 4 musiciens. Offres par tél. (038)
53 29 02.

JEUNE FILLE ou dame pour garder petits
enfants et aider au ménage. Tél. 25 28 72.

JEUNE FILLE parlant le suisse-allemand
cherche famille, 2 enfants , pour aider au
ménage et garder les enfants. Tél. 25 67 78,
heures des repas.

SECRETAIRE CHERCHE remplacement en
ville, dès le 19 février. Tél. 24 03 38, le
soir.

JEUNE ROMAND, 22 ANS, formation univer-
sitaire (2 années), parlant anglais, notions
allemand , cherche travail. Adresser offres
écrites à FS 427 au bureau du journal.

ON GARDERAIT, à Boudry, enfants à la
journée ou la semaine complète. Bons
soins. Adresser offres écrites à KY 432 au
bureau du journal.

SECRETAIRE EXPERIMENTEE diplômée :
allemand, français , anglais, italien, cherche
travail à domicile. Adresser offres écrites à
BN 423 au bureau du journal.

ETUDIANT CHERCHE TRAVAIL de bureau
du 12 mars au 24 avril. Tél. 25 71 59.

MONSIEUR SUISSE, 25 ans, robuste, dé-
brouillard, permis et voiture, cherche emploi
tous les week-ends. Tél. 33 57 28, après 19
heures.

Maculature en vente
au bureau du journal



Elle exige le souffle , la volonté,
la camaraderie et la joie de jouer

A gros flocons tombent les matches d'entraînement,
la reprise du championnat étant en vue, bien que ladite
reprise n'ait plus rien de commun avec les quatorze
parties jouées, si ce n'est le classement et l'appellation
contrôlée de championnat 1972-1973.

DES FAITS INDÉFINISSABLES
A toutes pompes, comme disent les pompiers, chaque

club court vers la préparation de la liquidation du stock
tout en vouant des soins diligents à la réparation des
outrages de l'hiver. But suprême, acquérir la forme. Si
le terme est précis, l'accès au plein épanouissement
auquel aspire chaque entraîneur est un tissu de faits
Indéfinissables, de riens, voire d'incohérences. Chaque
athlète confirmera combien elle est insaisissable, pareille
au chien qui fuit quand on l'appelle, pour être soudain
là quand on ne l'attend plus. Multipliée par onze, cette
douce chose donne une idée de l'ampleur de la tâche
et devrait suffire à l'obtention du sursis pour n'importe
quel entraîneur.

SI tous les chemins mènent à Rome, tous ne mènent
pas à la forme, les responsables devant choisir les meil-

leurs. Quels sont-ils, allez savoir ! la même préparation
pouvant être succès d'abord, fiasco ensuite. C'est dire
combien il est difficile de déterminer les causes du
bon ou du mauvais rendement.

Une année, un club jure que ses succès proviennent
de la participation au championnat d'été. Trois cent
soixante-cinq Jours plus tard, Il Jure encore plus fort
que les fatigues de ce championnat ont provoqué la
« méforme ». Qui croira que Bâle est fort pour s'être
bronzé au diable vauvert ? Que quinze Jours à la monta-
gne transforment une cloche en un génie ? Ce serai)
trop simple.

Le football étant un Jeu de mouvements, les poumons
tiennent une part importante. Du souffle, tout d'abord l
Et puis, l'esprit copain. Quand chacun travaille pour l'au-
tre, sans mesurer ni compter ses pas, quand tous tirent
à la même corde, on fait un sacré chemin. Reste encore
la joie de jouer, la fringale du ballon et, déjà, la forme
s'installe à la table.

Elle n'aime ni les discussions ni les tricheurs. Elle
n'est pas folle, la forme.

A. EDELMANN-MONTY

| Elle n'est pas folle, la forme

Exploits d'Arsenal... et de Manchester
Arsenal a surpris ses plus fervents ad-

mirateurs en battant Liverpool dans son
fief , par 2-0, alors que le chef de file
était invaincu depuis trente-trois matches
dans son stade fétiche. A la faveur de cette
retentissante victoire , les Londoniens ont ,
pour la première fois cette saison, pris la
tête du championnat avec un point d'avance
sur Liverpool. Ce dernier compte , toute-
fois , un match en moins. A l'image du
malheur, un bonheur n'arrive pas tout seul .
La journée a été particulièrement favora-
ble à Arsenal, puisqu'un autre adversaire
direct, Leeds, a glissé sur une pelure de
banan e à Leicester (2-0). L'équipe de Jac-
ky Charlton , qui compte deux matches de
retard , peut théoriquement, prétendre , com-
me Liverpool , à quarante-trois points. Une
quatrième équipe reste dans la course au
titre : Ipswich Town, qui peut totaliser qua-
rante points.

MANCHESTER GAGNE
Les autres formations sont à huit points

et plus. En fin de classement, toute l'An-
gleterre a salué avec satisfaction la vic-
toire de Manchester United sur Wolver-

hampton (2-1). Les croulants se portent
bien. Les deux buts ont été réalisés par
Bobby Charlton. Ce succès permet à Man-
chester United de remonter au dix-huitiè-
me rang. Toutefois, Tom Docherty devra
confirmer les derniers résultats (trois mat-
ches nuls , une victoire) par d'autres suc-
cès, car la lutte contre la relégation s'an-
nonce particulièrement ardue.

Crystal Palace, autre équipe menacée, a
obtenu un succès vital en battant West
Bromwich à l'extérieur (4-0). West Brom-
wich, incapable de réagir, a hérité de la
lanterne rouge, attribut qu'il aura beau -
coup de peine à transmettre à un autre.

HEUREUX BARCELONAIS
En Espagne, le derby madrilène a fait

le jeu des Barcelonais en battant Atletico
par 2-1. Real de Madrid a rejoint son ad-
versaire mais a permis à Barcelone et à
Espagnol de Barcelone de prendre le large.
L'écart n'est cependant pas insurmontable,
puisqu 'il se chiffre à quatre points sur le
chef de file. Le titre ne devrait pas échap-
per à l'une de ces quatre formations.

Bayern Munich a repris nettement la
barre à la faveur d'un faux pas de For-
tuna Dusseldorf , sur le terrain d'Eintrachl
Francfort (2-1). Dans le même temps , les
Bavarois se sont imposés à Berlin par 5-2,
devant Hertha qui n'a pas fait le poids.
Plus de soixante-huit mille spectateurs
avaient pris le chemin du Stade olympi-
que. Le Suisse Kudi Muller s'est battu
comme un beau diable sans pouvoir faire
triompher ses couleurs. Bayern a, ainsi ,
retrouvé un avantage de trois points sur
son suivant immédiat.

Gérald MATTHEY
France : une meute derrière Nice

A quinze journées de la fin , le champion-
nat de France est plus indécis que jamais ,
car le « sur-place » de Nice a revigoré ses
poursuivants , et ils sont nombreux à se pres-
ser au portillon. Nantes , dimanche, a eu
cependant beaucoup de peine à se défaire
de Valenciennes (1-0). Grâce à un but du
fils de l'entraîneur Arribas. Les Nantais ont
les Niçois en point de mire, à une lon-
gueur devant eux. Et puis , bien sûr, il y a
Marseille qui , après avoir connu une période
de vaches maigres, connaît celle des vaches
grasses et même très grasses.

Dimanche, à Rennes, les Marseillais ont
fait étalage de ce qu'ils avaient appris au
cours de leur < unique J> tour en coupe
d'Europe : se défendre. Dominés par les
Rennais, ils se sont appuyés à leur but.
C'est alors que le duo Keita-Skoblar fit mer-
veille. Quelques contre-attaques , trois buts 1
Ainsi , en trois semaines, les Marseillais ont-
ils rempli avec succès leurs deux contrats
bretons , en battant à l'extérieur Nantes (2-1)
et Rennes (3-2). Le public va revenir nom-
breux au stade vélodrome, pour des pro-
chains matches.

Autre prétendant, Nîmes qui, comme
Marseille, compte quatre points de retard.

Mais les Nîmwis ont paru fatigués contre
Red Star (1-1)1,, à l'image de leur interna-
tional Mézy, ce qui ne doit pas particuliè-
rement réjouir l'entraîneur national , à
quelques semaines de France - Portugal
(3 mars). Et pttis, il faut bien reparler de
Saint-Etienne qui, dimanch e, à Nice, a fait
jeu égal (1-1) pour ne pas dire plus avec
le « leader ». Rtobert Herbin , l'entraîneur,
peut s'estimer satisfait : il a réalisé de bons
transferts avec le gardien yougoslave Cur-
kovic et l'arrière argentin Piazza. Ces deux
tours de défense ont donné confiance aux
jeunes joueurs particulièrement talentueux
que sont Revelli (Patrick, le frère de Hervé),
Merchadier , Parizon et Santini. Il coulera
peu d'eau sous les ponts avant que l'on
retrouve quelques-uas de ces espoirs dans
l'équipe de France.

Mais comment passer sous silence la vic-
toire de Paris, qui , dimanche, sans Chapui-
sat (lumbago), a ga.gné son match contre
Bordeaux (4-3). Ainsi, les Parisiens ont quit-
té la dernière place et, à voir la façon dont
ils ont joué contre las Bordelais, on peut
penser qu'ils ne la revearont plus.

Jean-Marie THEUBET

Match au sommet
en Belgique

Le F.-C. Brugeois a passé sans trop de
mal un examen difficile : il a partagé les
points (2-2) avec Standard . Liège, deuxième
du classement, qui lui rendait visite. L'avan-
ce du chef de file sur son plus proche
poursuivant (4 points) est donc intacte. Tou-
tefois , il convient de relever que si Stan-
dard est le moins éloigné des concurrents
du F.-C. Brugeois, le plus dangereux reste
Anderlecht , qui, grâce à une nette victoire
sur Beerschot Anvers, s'est hissé au troisiè-
me rang, à 5 points de la tête. Le cham-
pion sortant , qui semble être en excellente
forme, n'est pas encore prêt à passer ses
pouvoirs à un autre. Au cours des dix
matches qui restent encore à jouer, il peut
so ressaisir.

En queue de classement, Diest et Cros-
sing ont fait de mauvaises affaires : alors
qu 'ils perdaient , Saint-Trond et Union-Saint-
Gilloise récoltaient un et deux points, res-
pectivement. Les deux derniers ont main-
tenant un retard de trois points sur Saint-
Trond. Le fossé se creuse, 11 risque de
ne plus pouvoir être comblé.

R. N.

Le mérite sportif
neuchâtelois

à Robert Farine

divers

L'Association neuchâteloise de la
presse sportive a décern é son mérite
sportif 1972 à M. Robert Farine,
chef de piste à la patinoire de Mon-
ruz , pour les services rendus aux
sports de glace et pour sa grande
compréhension à l'égard de la jeu-
nesse sportive neuchâteloise.

Le challenge sera remis à M. Fa-
rine à l'occasion du match de
championnat suisse de ligue nationa-
le B Neuchâtel-Olten du 24 février.

(Avipress-Baillod)

Clav nettement favori devant Bugner
LQ boxe Ce soir à Las Vegas

Cassius Clay mettra tout son prestige en
jeu ce soir, à Las Vegas, contre le jeune
Britannique Joe Bugner, champion d'Euro-
pe des poids lourds, en un combat prévu
en douze reprises et dans lequel il est donné
largement favori.

En dépit de moyens physiques apparem-
ment énormes, Bugner, un bel athlète lon-
donien d'origine hongroise (22 ans), ne sem-
ble pas, en effet, d'un « calibre » suffisant,
malgré 49 comhats, pour infliger une dé-

faite à Mohammed Ali. Personne n'ose,
d'ailleurs, envisager une telle surprise, pas
même les spécialistes britanniques ni mê-
me les « bookmakers » de Las Vegas, qui
ne prennent aucun pari sur la victoire de
Clay, tellement elle paraît inévitable. Ils ne
trouvent, par ailleurs, aucun client dési-
reux de risquer leur argent sur un succès
jugé plus qu'improbable du champion d'Eu-
rope, succès qui le « catapulterait » d'un
coup au tout premier rang des « challen-
gers » de George Foreman.

Pour les joueurs de Sport -Toto
1 x 2

Dj v 1. Arsenal - Leicester City . . . .  7 2 1
IJC 2. Derby County - Southampton . . 6 2 2

3. Leeds United - Chelsea . . . .  6 2 2
a<v*\/ -̂wfo 4- Manchester City - Liverpool . . 4 3 3
CX/JCTld 5. Wolverhampton - Newcastle U. . 4 4 2

6. Bayern Munich - Wuppertal . . .  7 2 1
7. Fortuna D. - Bor. Mœnchenglad. 5 3 2

y1/1//C 8' Hanovre 96 - Duisbourg . . . .  4 3 3
UUU.O 9. Cologne - Hambourg 6 2 2

10. Cagliarl - Internazionale 4 4 2
t\Tf\t\r\ QO tl 1' "l1- Milan - Juventus Turin 4 4 2
/ J I U/ J U o C I l L» » »  12. Naples - Rome 4 4 2

13 Turin - Fiorentina 5 3 2

Juventus rejoint Milan avant...
d'aller l'affronter à San Siro

Sensationnel duel en perspective en Italie

Le chiffre 13 n'aura pas été fatal à
Juventus, bien au contraire. Pendant que
le champion passait le cap de treize
journées consécutives sans défaite en
battant Lazio, Milan devait abandonner
un point à Bergame, face à Atalanta. Et
c'est ainsi que les Piémontais se retrou-
vent sur un pied d'égalité avec les Lom-
bards. Mais il y a mieux encore : Inter
ayant dû se contenter du partage des
points avec Sampdoria, il semble bien
que, désormais, la course au titre se ré-
sumera en un duel entre Milan et
Juventus qui comptent quatre points
d'avance sur leurs poursuivants.

Le prochain week-end pourrait bien
soulever une grande partie du voile qui
recouvre encore le mystère quant à l'at-

tribution du « scudetto » puisque les
-deux chefs de file seront opposés à San
;Siro.

PAS UN COMPLIMENT
Avant cette confrontation , il est bon

dfe savoir que Juventus possède le
gardien qui, depuis dimanche, détient
a\«ec 859 minutes le record d'invincibilité
en< Série A. Et la question qui se pose
mEtintenant est celle de savoir si Zoff
parviendra à faire aussi bien que Gridel-
li , ne portier de Sorrente qui , depuis la
saisan 1970-1971, a porté le record de la
Serin C à 1537 minutes ! Qu'il nous soit
pernros d'ouvrir une parenthèse au sujet
de ces records : faut-il vraiment
s'extasier ? Le doute est permis car il ne
plaide en tout cas pas en faveur du
ïootbaïl offensif ! Parenthèse fermée.
Rien dÇétonnant donc à ce que Juventus
possède, la meilleure défense de la pénin-
sule : eille n'a concédé que neuf buts
dont qutitre à l'extérieur !

Quels seront les atouts de Milan ?
Indiscutablement, sa ligne d'attaque, qui ,
grâce à ^.'efficacité de Rivera (10 buts) et
de Chiamigi (9 buts) a déjà trompé les
gardiens .adverses à 38 reprises cette
saison do ait 30 fois à San Siro, ce qui a
permis aux « rouge et noir » de rempor-
ter autant' de victoires en neuf parties

jouées devant leur public. Est-il besoin
de préciser que nombreux seront les
internationaux présents ? Aux cinq de
Milan (Rivera , Prati , Rosato, Benetti et
Chiarugi), Juventus en opposera sept
(Zoff Spinosi , Marchetti , Causio, Capel-
lo, Anastasi, Bettega). Cela sans parler
des anciens, tels que Salvadore ou des
étrangers Schnellinger , Haller et
Altafini.

Mais toutes ces considérations ne doi-
vent pas nous faire oublier qu 'il existe
une lutte tout aussi terrible à l'autre
bout du classement. Entre « Insulaires »,
les cadeaux ne sont pas de rigueur et ,
grâce à l'habileté de Riva, les Sardes de
Cagliari ont battu — sur le terrain neu-
tre de Catane — les Siciliens de
Palerme qui conservent ainsi la lanterne.
Pour le vainqueur, par contre, c'est la
sortie d'un long tunnel ; désormais,
Fabbri et ses protégés peuvent entrevoir
l'avenir avec moins d'appréhension. Six
points d'avance sur les avant-derniers re-
présentent tout de même une marge
appréciable. Cela d'autant plus qu'entre
eux on ne trouve pas moins de sept for-
mations. Parmi celles-ci, Rome, Naples
et Vérone, respectivement battus par Bo-
logne, Vicence et Fiorentina, auront sans
doute appris avec un certain soulage-
ment que Sampdoria et Ternana (il
accueillait Turin) ont dû se contenter
d'un match nul.

Ca.

1. AC Milan et Juventus , 27 points ; 3.
Lazio Rome et Internazionale , 23 ; 5. Fio-
rentina , 22 ; 6. Cagliari, 19 ; 7. Bologne ,
18 ; 8. Turin , 17 ; 9. Rome , 16 ; 10. Véro-
ne, Naples et Atalanta Bergame, 15 ; 13.
L. Vicence, 14 ; 14. Ternana et Sampdoria
Gênes, 13; 16. Palerme, 11.

Angleterre
1. Arsenal, 30-42 ; 2. Liverpool , 29-41 ;

3. Leeds United , 28-39 ; 4. Ipswich Town ,
28-36 ; 5. Newcastle United , 29-32 ; 6. Der-
by County, 29-32 ; 7. West Ham United ,
29-30 ; 8. Manchester City, 28-29 ; 9. South-
ampton , 29-29 ; 10. Chelsea , 28-28 ; 11.
Wolverhampton , 27-28 ; 12. Coventry City,
28-28 ; 13. Tottenham Hotspur , 28-27 ; 14.
Everton , 28-26 ; 15. Leicester City, 29-25 ;
16. Sheffield United , 28-24 ; 17. Norwich
City, 29-23 ; 18. Manchester United , 29-
22 ; 19. Crystal Palace, 27-21 ; 20. Birming-

ham City, 28-21 ; 21. Stocke City, 27-20 ;
22. West Bromwich Albion 27-19.

Italie
1. Bayern Munich , 21 matches , 33 points ;

2. Fortuna Dusseldorf , 20-28 ; 3. Cologne,
20-26 ; 4. Wuppertal , 20-25 ; 5. Duisbourg,
21-25 ; 6. Borussia Mœnchengladbach , 21-
25 ; 7. Stuttgart , 21-23 ; 8. Kickers Offen-
bach , 21-22 ; 9. Eintracht Francfort, 20-21 ;
10. Kaiserslautern , 21-20 ; 11. Bochum, 20-
19 ; 12. Werder Brème, 20-16 ; 13. Hano-
vre 96, 20-16 ; 14. Schalke 04, 21-16 ; 15.
Eintracht Braunschweig, 21-16 ; 16. Hertha
Berlin , 20-15 ; 17. Hambourg, 21-13 ; 18.
Rotweiss Oberhausen , 21-11.

France
1. Nice 23-33 ; 2. Nantes 23-32 ; 3. Mar-

seille et Nîmes 23-29 ; 5. Saint-Etienne 23-
27 ; 6. Nancy et Lyon 23-26 ; 8. Angers
23-25 ; 9. Metz 23-24 ; 10. Bastia 23-23 ;
11. Sochaux 23-22 ; 12. Reims et Stras-
bourg 23-21 ; 14. Rennes 22-20 ; 15. Bor-
deaux 23-19 ; 16. Red Star et Sedan 23-17 ;
18. Pari s et Valenciennes 23-16 ; 20. Ajac-
cio 23-15.

Allemagne

U herman miller international collection
Verner Panton: Panton Chair 
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Chrvsler 180. jjjlfr
L'ElirOBéenne de luxe, freinage. Suspension à roues indépen- Moteur: 1812 cm3.100 CV/DIN. *M I k^f^Ls 'ïn «P*"
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¦%  ̂ _ »<s*M«"w carcasse radiale. Volant de sécurité. Economie: faible consommation. •3HT7^T*JH"7̂ î t'18 @SB eSî PUS UE8* Portes d'acier, épaisseur 18 cm. Habi- Frais réduits d'entretien. Une voiture àWt% L '~t I LiL'jP*'Confort: 4 larges portes. 5 places. tacle de sécurité, renforcé; zones de qui garde toute sa valeur. P̂Bj 1̂ ^̂Sièges-couchette individuels à l'avant déformation progressive.Pare-brise de Fr 13 SIO •» ^VliWV  ̂ f
Coffre de 400 litres.Boîte automatique sécurité.Lunette arrière chauffante. rhl» 33V» r FT" f
en option. Phares de recul. Ceintures «3 points». Autres modèles: s
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Concessionnaires : Neuchâtel : A. Waldherr, tél. (038) 24 19 55. Neuchâtel-Pcsc ux : Garage de la Côte S. A., tél. (038) 312335. Delémont : Garage Moderne,
Emil Frey S. A., tél. (066) 22 49 31. Fleurier : C. Hotz, tél. (038) 61 29 22. Le Landeron : J.-B. Ritter , tél. (038) 51 23 24. Mallcray li G. Brancucci, tél. (032) 92 17 61.
Belprahon : Burri Frères, tél . (032) 93 36 88. Courrendlin : W. Flury, tél. (066) 35 53 30. Fontaines i E. Benoit, tél. (038) 53 lt6 13. Les Genevez : C. Miserez,
tél. (032) 91 95 78. Le Locle t A. Privet, tél. (039) 51 59 33. Les Verrières : A. Haldi, tél. (038) 66 13 53.

Après un cours de six jours à Maco-
lin , les footballeurs jurassiens suivants ont
obtenu leur diplôme d'entraîneur B de
l'ASF et de moniteur Jeunesse et Sport 2 :

Jean Pauli (Lamboing) , Jean-Claude Sa-
ner (Delémont), Denis Schaller (Rébeuve-
lier) , Robert Mouttet (Rébeuvelier), Marce-
lin Voisard (Porrentruy), Jean-Philippe
Widmer (Porrentruy), Michel Vuillaume
(Grandfontaine), Jean-Pierre Zampiéron
(Reconvilier), Gérard Chèvre (Delémont),
Jean-Denis Henzelin (Bonfol), Jacques Bre-
gnard (Bonfol), Léopold Sommer (Saint-
Imier), François Monnier (Moutier) , To-
dor Jankétic (Aile).

Nouveaux entraîneurs
jurassiens



A VENDRE

remorque d'occasion
à l'essieu, pont fixe avec pneus en
bon état.
Conviendrait spécialement pour
agriculteur.

S'adresser à :
COMINA MOBILE S.A.,
2024 Saint-Aubin
Tél. 55 2727.

A vendre :
SIMCA 1100 Break

1971
OPEL RECORD 1900 S
4 portes-1969
MANTA 1600 L

11.000 km-1971
KADETT B

1967.
TéL 46 13 96.
RELAIS LA CROIX.
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DENISE NOËL

— Ils m'emmenaient vers un motoscafo où attendait un
troisième homme.

— Alors, vous auriez été contrainte de débarquer, seule,
sur le rivage désert d'une des nombreuses îles de la lagune.
En vous retournant, vous n'auriez vu que la poupe du ca-
not fonçant vers le large. En ce moment, votre valise gît,
lestée de pierres, au fond de l'eau, tandis que trois voleurs
astucieux se partagent vos vêtements et votre argent. Cette
explication est moins romanesque que la vôtre, mais croyez-
moi, beaucoup plus véridique.

Lise qui se sentait doublement frustrée eut un mouvement
d'humeur.

— En tout cas, elle ne fait rire que vous.
11 mit un genou à terre et lui saisit les mains avec viva-

cité.
— Pardonnez-moi , Lise, mais vous me jugez mal. Ce n'était

pas de votre aventure que je riais. Lorsque la vérité m'a
ébloui, je me suis senti tout à coup libéré de mon incerti-
tude à votre égard. C'était de moi que je me moquais, au-
tant que des doutes qui m'avaient assaillis pendant que vous
parliez.

TALLANDEER

Abandonnant son attitude théâtrale, il obligea Lise à se
lever. Puis il tourna autour d'elle en monologuant :

— La taille, la silhouette... Oui, je vois... aucun problè-
me.

— M'expliquerez-vous...
Elle ne put en dire davantage. Il la faisait pirouetter en

suppliant :
— Attendez-moi, ici. J'en ai pour cinq minutes. Vous m'at-

tendrez, n'est-ce pas ?
— Oui, acquiesça-t-elle, éberluée.
Quand elle retrouva ses esprits, il avait disparu.

X X X
Il revint un quart d'heure plus tard, tenant d'une main

une mallette en porc et, de l'autre, quatre cintres auxquels
étaient suspendus des robes et des ensembles aux tons pas-
tel. Il déposa son chargement sur le canapé.

— Choisissez la toilette qui vous plaît et mettez-la. Je
crois qu'elles sont toutes à vos mesures.

Lise commença par refuser avec énergie. Avec non moins
de vigueur, mais plus d'éloquence, Paolo s'efforça de la con-
vaincre d'accepter. Les robes venaient d'une grande maison
de couture, installée dans une aile de ce palais. Elles étaient
prêtées par la directrice, une amie de l'architecte, qui était
enchantée... C'est vrai, carissima, absolument, _ enchantée, au-
tant qu'honorée de savoir qu'une de ses créations serait vue,
ce soir, par la riche clientèle internationale du Danieli. En
somme, Lise allait faire ce que font tous les mannequins
du monde lorsqu'ils empruntent une robe à la maison qui
les emploie. A en croire Paolo, c'était un service qu'elle
rendrait à la haute couture italienne.

La mallette contenait un nécessaire de toilette, neuf et com-
plet , des vêtements de nuit en tissu arachnéen, ainsi qu'une
perruque de longs cheveux blonds, en tous points semblable
à celle que Lise avait abandonnée dans l'autobus.

Paolo coiffa son poing du postiche et annonça d'un ton
mystérieux :

— Je l'ai emprunté à la panoplie de la modéliste.
Il ajouta avec un sourire enjôleur :

— Puisque vous aviez une perruque semblable, accepterez-
vous de porter celle-ci pour un soir ?

— Oui, dit Lise, amusée. Mais pourquoi ?
— J'ai mon idée là-dessus que je vous expliquerai plus

tard. Dépêchez-vous. Je vous accorde une petite demi-heure
pour vous préparer. La salle de bains est par ici. Venez, ajou-
ta-t-il en soulevant une tenture qui masquait l'un des murs.

Il poussa une porte. Lise découvrit avec étonnement une
pièce moderne, dont le sol et les parois étaient en marbre
blanc aux veines du même ton gris pâle que la porcelaine
des appareils sanitaires. Il y avait là, également, un petit
réfrigérateur ainsi qu'un placard qui contenait des piles de
linge de toilette.

Lorsqu'elle fut revenue de sa surprise, elle s'aperçut que
Paolo n'était plus près d'elle. Perplexe, elle retourna dans le
salon et, s'approchant des vêtements épars sur le canapé, elle
les examina, un à un. Tous les modèles étaient ravissants.
Mais sa préférence allait à une robe sans manches, en shan-
tung bleu lavande qu'accompagnait un boléro en même tissu.
Exactement le genre d'ensemble pour lequel Lise se sentait
capable de toutes les folies. Les escarpins blancs qu'elle avait
aux pieds ne seraient pas ridicules. Son imperméable, retour-
né du côté clair, pourrait servir de manteau. Quant au sac...
Eh bien, au lieu de le porter en bandouilière, elle le tien-
drait à la main. Elle n'avait qu'à coulisser la courroie pour
la ramener aux dimensions d'une poignée. Ce qu'elle fit sans
attendre.

Ce geste lui apprit à quel point elle était tentée d'accep-
ter. Afi n d'apaiser sa conscience, elle se dit que le tour que
prenaient les événements n'était pas pour lui déplaire. Elle en-
tendait , étouffée par une cloison , la voix de Paolo qui télé-
phonait. Elle trouvait son hôte infiniment séduisant et la pen-
sée de rester avec lui pendant une longue soirée élargissait
en elle des ondes de plaisir.

Elle n'hésita plus et retira sa robe rouge.
Paolo réapparut au moment où, habillée, elle finissait

d'ajuster sa perruque devant une haute glace vénitienne , dont
la surface ternie lui renvoyait une image un peu fantomati-

que. Lise pensait aux visages masqués, aux crinolines et aux
mantelets de soie qu'avait dû refléter, jadis, ce miroir en-
touré d'un lourd cadre en bois doré. La robe bleue, d'une li-
gne pure et belle, semblait avoir été coupée spécialement
pour Lise. La jeune fille la portait avec une élégance qui
laissa Paolo sans voix. Le regard ardent qu'il attachait sur
elle exprimait une si fervente admiration qu'elle se sentit
rougir.

Pour dissimuler son trouble, elle se mit à lisser les longs
cheveux blonds qui retombaient sur ses épaules.

— Je ne vous retrouve plus, balbutia Paolo... Ce posti-
che...

— C'est vous qui l'avez voulu, plaisanta Lise. Reconnais-
sez qu'il a plus d'allure que ma chevelure trop courte et mal
coiffée.

— Je n'admettrai rien de semblable, décréta-t-il d'un ton
ferme. Votre visage évoque maintenant celui d'une affiche
que j'ai vue dernièrement en France pour la publicité de je
ne sais plus quelle marque de dentifrice.

— Il vous avait plu , ce visage ? demanda-t-elle d'un ton
ambigu , en le regardant par le truchement du miroir.

— Trop sophistiqué. Je préfère le vôtre, puisqu'il faut tout
vous avouer.

Elle éclata d'un rire léger et pivota vers lui.
— Votre aveu en mérite un autre. Les deux visages n'en

font qu 'un.
— Je ne comprends pas.
— C'est pourtant simple. La fille sur les affiches , c'est

moi.
Les traits de Paolo se contractèrent. D'une voix plus brè-

ve, il objecta :
— Je vous croyais professeur de lettres.
— L'un n'empêche pas l'autre. Professeur à mi-temps, j' ar-

rondis mes fins de mois en posant pour des films et des af-
fiches publicitaires. Mais je n'accepte de livrer que mon visa-
ge à l'objectif , ajouta-t-elle très vite.

(A suivre)

La lettre aux sortilèges
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Plus rentable pour l'entreprise.
Plus agréable pour le chauffeur.

Tous les modèles Bedford CF sont mécanique au maximum grâce à la par exemple sont moins fatigantes; la s
équipés, en version standard, de la souplesse du convertisseur de couple, conduite est plus sûre et plus agréable. -i
fameuse boîte GM entièrement Elle fait tourner votre moteur au Bedford CF:moteur2,3 litres avec arbre I
automatique à 3 rapports avec Kick- régime le plus favorable. Son entretien à cames en tête développant 81 ch °-
down. Cette transmission a déjà fait est minime et sa robustesse à toute (DIN) ; charge utile : jusqu'à 1200 kg ; ™
ses preuves sur plusieurs centaines épreuve. 6 versions: fourgon; fourgon avec toit 1
de milliers de véhicules dans le La transmission automatique permet surélevé; châssis-cabine: équipement
monde entier. de concentrer toute son attention sur "sur mesure" selon vos besoins ; pont
La transmission automatique sur uti- le trafic; la pédale d'embrayage métal léger; bus 9 ou 13 places: idéal
litaire: c'est de l'économie intégrée. n'existe plus. Les livraisons en ville pour le transport de personnel.
La boîte GM ne craint pas les change- sassefflSliî a Fourgon avec transmission automa-
ments de chauffeurs. Elle ménage la ^0®^^^, tique: Fr. 14200.-*

f T̂
^

ir jS \ >s Crédit avantageux grâce à GMAC Suisse S.A. '.prix Indicatif

["D/^TVT 
Je désire recevoir sans engagement lilflF**" TâT '̂ I I ! mV& V ll IuMl SKI Bf ft.Î.D Vf m le catalogue sur le Bedford CF vlr ^̂ ÎPllS^̂ Êii î iSfe^rUnU &H

¦Nom ou timbre: J
i ¦ ... .

j 
Adresse: j Ŝnd Motors

\ i [6811351
! A retourner à General Motors Suisse S.A., Dpt véhicules utilitaires, 2501 Bienne 15 ! B^^D Ëâgsjnfl
*- "— —' —"~"¦-—"— —• " ~ " ' ' ' B^ *̂B BEN/9S2/73/B

Vente et Service BEDFORD en Suisse romande : Ardon Neuwerth &. Lattion (027) 817 84, Chippis L. Tschopp (027) 512 99, Fribourg Garage du Stadtberg (037)
22 41 29, Garage du Pont S.A. (037) 2215 57, Genève Autos-lmport S.A. (022) 42 58 00, Binggeli & Mûhlebach S.A., Centre poids lourd (022) 31 29 30, Lausanne
Ets Ramuz et Garage Edelweiss S.A. (021) 24 04 44, Garage de Saint-Martin S.A. (021) 20 54 51, Neuchâtel M. Facchinetti (038) 24 21 33, Payerne Garage de l'Avia-
tion (037) 61 20 42, Porrentruy W. Affolter (066) 66 68 22, Saint-Cierges A. Freymond (021) 95 61 19, Yverdon Garage des Remparts (024) 2 35 36, Gérald Jaggi
(024) 2 88 77,
et notre distributeur local à Agarn (027) 6 66 21.

i LA MOB i
.- ENTREPRISE
| DE NETTOYAGES
Q EN TOUS GENRES
Raymond Gay-Balmaz ||
Neuchâtel-Peseux

CE SOIR
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§ LE SKI DE mmi i

WISEL KJUlN
MONTRERA

à tous ceux
qui.voudraient se mettre sérieusement

au ski de fond
comment s'y prendre.

S Gw^ASSURANCES

A vendre

FIAT 600
modèle 1963,
en très bon état
de marche, bas prix.
Tél. 24 04 80.

iÉi
AUSTIN
1100
Limousine
S places.
4 portes - 1966.
Traction avant.
Expertisée.
Fr. 1900.—.
Grandes facilités
de paiement,

OCCASION EXCEPTIONNELLE

VW 1300 L
1970, bleue, 57.000 km.
Prix intéressant.
GARAGE M. BARDO
Sablons 47, Meuchâtel.
Tél. (038) 24 18 42 - 2418 44.

A vendre 3j

JAGUAR XJ 6 DE LUXE K
2,8 I, 5 mois de circulation, ff;
15.000 km, Overdrive, gris métal- ¦
lise, intérieur cuir rouge. \ \
Occasion exceptionnelle. M

E. KNECHT J
jOgf*̂  ̂ Fbg du Lac 29-31 1

Alfa Romeo MARQUES B

A vendre

FIAT
124 Spécial, 1972,
avec radio,
28.000 km.
Echange- Facilités
de paiement.
Tél. (038) 24 42 98,
midi.

A vendre

Ford Cortina
GT
modèle 1968,
73.000 km,
expertisée.
Garage de la Vallée,
Jean et Roland
BETTEX,
2314 la Sagne.
Tél. (039) 31 51 68.

VOLVO
122 S Combi
1967, expertisée.
Tél. 61 34 24 ou
61 38 18. 

A vendre

SIMCA 1100
Spécial

modèle
novembre 1971,
60.000 km, turquoise,
expertisée,
état de neuf, 
non accidentée.
Tél. (038) 61 14 24.

i PRÊTS ï
«ft sans caution
|tt de Fr. 500.— à 10,000.—
*«Sk m _ Formalités slmpli-

'vW m̂ JESMfciÉBta flées- Rapidité.
&l *&£3ïï !S!LJ2Bs, Discrétion
fi Jg5B5S|ffiâ@ absolue.
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Envoyez-moi documentation eans engagement

Nom

Rue

Ucallté , FAN

^̂ ^ _̂ I um il i il i qui meuble la vu li e... *̂ ^̂ -̂
I" flfllfllfl CHAMBRE A COUCHER : j
PL 11 BofinlSn En makoré. lits jumeaux ou grand lit , sommiers tête régi, incorporés, 2 tables ^Ŝ BIf l̂EMTTŷ  

¦ysT-S'» 
'̂ tra f̂v^

ffi H HnSlBnil ™" de nuit | arrnoire haute 4 portes, coiffeuse , miroir cristal , 2 matelas , 2 duvets, PgSjlMMË^̂ Pa^Si &î&,J v̂*?5ii!>̂ ^
>-îftj. " -

Si 1 ¦ i|ff <H3Wif i 2 traversins, couvre-lit , splendide tour de lit. NOUS OFFRONS - B̂ ^̂ ^̂ ^^̂ ^̂  ̂ P̂ ^̂ ^^^̂ ^^̂ ^̂ TÏil
SALON : Magnifique divan 4 places (couchette) + 2 fauteuils , 1 table basse, Participation à vos frais de visite. Crédit si 8 •• I •HB | mtm9 ï mvwvismmLm
1 tapis, 200 x 300 cm. désiré. Livraison franco. Service après-vente Irfrllll— ¦̂fflmhfc—¦ Jlbfcmni Ĵffil ii. 

BJ ra n BEI * I ¦ SALLE A MANGER ¦ assuré. Depuis 1931, des milliers de clients Là"̂ AffcF *" H 
'3f^E^?'T̂^̂ "yTO 8̂^^1

^y nhiSior pnmniûf i ,ab,e à raiionges;4 chaises ' 1 buf,et-paro1, 1 ,apis' 20° x 3o° cm - "¦ ïr^^^*̂ \̂  saaBateia B i g

iT=Tii

4^i
Iw If l l^Sie iKI  1 ni %té I S* !Î|K I CUISINE : 1 table à rallonges, 110 x 70 cm, dessus résine synthétique, 4 tabou- VOUS qui choisissez la couleur du salon, ¦¦¦ ¦̂¦̂ ¦iBBBBlHRfeêMiH BMil̂ aBBBS

I mWWIIIUI WVIIIMIVl rets. couvre-lit, tapis, etc. 2108 COUVET / NE 038 6326261

Vente
achat

échange
Riprlu eu plui haut prix du
jour pour voiture* neuves de
toutes marquée

Triumph
GT 6 MK S
1972, 16.000 km

Fr. 9500.—
R 16 TS
1971, 35.000 km
Fr. 8400.—
Ford Escort
automatique 1971,
33.000 km
Fr. 5600.—
MINI 1000
1968, révisée,
Fr. 3200.—
MINI 1000
1969, 50.000 km,
révisée
Fr. 3900.—
R 4 Break
révisée
Fr. 2900.—
Peugeot 404
très belle
Fr. 2900.—
Garage de la Cuvette
H. Bayard
Vauseyon
Rue des Tunnels 9
2006 Neuchâtel
Tél. (038) 25 29 50

OCCASIONS
EXPERTISÉES
ALFA ROMEO 1750,
1969 ;
AUTOBIANCHI 111,
1971 ;
FIAT 1500, 1963 ;
FIAT 125, 1968 ;
MORRIS 1100, 1964 |
SIMCA 1300, 1966 ;
SIMCA 1300, 1966.

GARAGE M. BARDO,
Neuchâtel.

Tél. (038) 24 18 4L
Tél. (038) 2418 44.

A vendre

Dino Ferrari
rouge, 48.000 km,
1969, en parfait état,
stéréo.

Lancia Fulvia
1600 HF
jaune-orange, 1972,
9000 km, garantie.

FIAT 128
1970, 60.000 km,
en parfait état.

FIAT 850
1969, 60.000 km.

MGB
rouge, 1965,
révisée.

Echange - Crédit.
Garage du Lac,
Carrosserie

2520 la Neuveville.
Tél. (038) 51 22 04.

A
Avec la /r *.
garantie Vffi;
roulez en toute
sécurité !

OPEL Commodore
G A f

i automatique - 1969 - 49.500 km
4 portes - bleue - radio

OPEL Record C
1968-4 portes - 68.000 km

blanche

OPEL Record I
¦ banquette - 1970 - 4 portes

41.000 km - bleue

OPEL KADETT
1900 Rallye

1970-2 portes - 38.000 km
gold

OPEL Kadett E
1970-2 portes - 60.000 km

rouge

1 OPEL Record
banquette - 1970 - 4 portes

26.700 km - crème

Tous véhicules
reconditionnés,

expertisés
avec la GARANTIE Q\

@ = 3 mois QU 6500 km

TÛpBk. | OPEL d̂mWmylm1er, je wBfcw ^̂ mmm*K. r̂ĴbyTffiMMlHf MW ^mrtw .1
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19 FÉVRIER

Suisse romande : 21.10

Jack Rollan... Que de souve-
nirs ce nom ne rappcllc-t-il pas à
tant d'entre nous. Souvenez-vous...
Jane et Jack... La Chaîne du
bonheur... combien de spectacles...
Son esprit caustique, ironique, ses
colères, en studio, quand ça ne
« marchait » pas comme lui le vou-
lait... Mais que dc rires aussi...

(Photo TV romande)

En direct avec...Tous les pays
du monde

MlùFalïMili
18 FÉVRIER

LES GALAPAGOS
Suisse romande : 16 h 20.
Des oiseaux sans ailes et des
poissons à quatre yeux...

Découvertes en 1535 par To-
utes de Berlanga, les Galapa-
gos f o rment un archipel appar-
tenant à la République de
l'Equateur. Sur ces quelque
7800 m2 de lave refroidie, la
nature semble à première vue
avoir laissé libre cours à sa
fantaisie , donnant naissance à
ces gigantesques tortues dont
l'archipel porte le nom. Ces rep-
tiles maladroits, dont le poids
attein t parfois trois cents kilos,
ne représenten t pourtant que
l'un des aspects phénoménaux de
la faune de l'archipel : quand
Darwin, en 1833, débarqua du
« Beagle » à bord duquel il exer-
çait les fonctions de naturaliste ,
il f u t  certainement fort  surpris
à la vue du spectacle que lui
offraien t le iguanes marins d' un
mètre et demi, se promenant en
troupeaux sur les cailloux, sans
oublier les otaries à fourrure, les
cormorans sans ailes, ou les
poissons à quatre yeux !

Bobosse
France I : 14.30

Bobosse est un homme char-
mant , que son amie Rég ine a
décidé de quitter le jour même
oit il lui propose de consacrer
leur liaison par un mariage. La
gentillesse et l'entrain de Bo-
bosse ne permettent pas à Ré-
gine de lui annoncer elle-même
son départ. Elle en charge les
amis de Bobosse, alors même
qu 'ils viennent assister au dîner
qui doit célébrer leur union.

Bobosse, c'est le rôle qu 'in-
terprète avec brio Tony, un cé-
lèbre acteur habitué au succès
du Boulevard. Mais sous sa
grande assurance c'est un faible.
Or ce soir- là , il va vivre réelle-
ment la situation même qu 'il
joue tous les soirs sur scène.

Le lendemain , cependant , To-
ny doit jouer Bobosse en ma-
tinée. Cette pièce si semblable
à sa vie le dégoûte et, au mi-
lieu du 2me acte, il fai t  baisser
le rideau. C'est le scandale.

R esté seul sur la scène étein-
te , il se calme et prend la ré-
solution de pardonner à sa
femme si elle revenait — f û t -
ce au prix d' un mensonge.

Or elle est venue le chercher
au théâtre , et lui révèle la vé-
rité : elle n'est partie que par
un accès de ja lousie.

Tony, a alors la sagesse de
Bobosse, et, sans exp lication, il
la prend dans ses bras.

Les Fils des trois
Mousquetaires
France II : 14.25

Maureen O'Hnra, très belle in-
terprète du film de l'après-midi :
« Les Fils des trois Mousqueliii-
rcs >.

(Photo TV ORTF)-

Cavalcades, duels, assauts el
amour se donnent ici allègre-
ment la rép lique. Personnages
historiques et situations de pure
imagination, fantaisie et naï-
veté forment le fond de ce f i lm
américain de cape et d'épée ,
projeté pour la première fois , à
Paris, en septembre 1952.
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[̂ sMMiî yi*iyjpJMB^PffSS^̂ Bmwvmw dn j
ez6i. a3iuA3d frnaivHonaN m ON lœyDyaw 31 iNVSSivyvd 3yivavwoae3H

^̂ S^̂  2Z 92 Zfr 9E 66S3 'I?1 H3HOHnZ D ^̂ T
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16.45 Le Jardin de Romarin

17.05 (C) La boîte
à surprises
Une émission pour les enfants
présentée par Blanche
Bec-en-Or et Gaspard
Œil-en-Coin
— Les Aventures de Petit

Pingouin
— Votre feuilleton en images

illustré par Isabelle Mailler
— Avec vos dix doigts
— Boîte aux lettres

Une émission préparée et
présentée par
Rafel Carreras , physicien
au CERN

—• Docteur Dolittle
18.00 Téléjournal
18.05 (C) Vos loisirs

18.30 (C) Sous
la loupe
Hockey sur glace

19.00 (C) Le Temps de vivre...
le temps d'aimer
31 me épisode
Musique originale :
Michel Legrand
Avec Jean-Claude Pascal
Pascale Roberts
Réalisation : Louis Grospierre

19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 Téléjournal

19.40 Téléjournal
20.00 (C) Fait du jour

20.15 (C) Un grand amour
de Balzac
6me épisode
Avec : Pierre Meyrand :
Balzac
Beata Tyskiewicz :
Eveline Hanska
Renée Faure :
Madame Balzac mère

21.10 En direct avec...
Jack Rollan
reçu par Guy Ackermann

22.25 Téléjournal

18.15 Bienvenue en Italie
18.45 (C) Fin de Journée
18.50 Téléjournal
19.00 (C) Pater Brown

Série
19.30 (C) L'antenne
20.00 Téléjournal
20.20 (C) Polaris

Reportage de
Charles Douglas-Home

20.50 (C) Seulement
une fille

Pièce de Gaudenz Meili
21.45 Téléjournal
21.55 Jazz

12.30 Wlidî trente
13.00 24 heures sur la une
13.15 Treize heures magazine
13.30 Cours de la bourse

14.30 Bobosse
Film d'Etienne Périer
d'après la pièce d'André Roussin
Avec :
François Périer (Bobosse)
Micheline Presle, Jean Tissier
Jacques Fabbri

16.30 Emissions pour les jeunes
18.30 Vivre au présent
18.50 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout

Jeux avec Lucien Jeunesse
19.45 24 heures sur la une
20.15 Les Habits noirs

No 21
d'après le roman de Paul Féval
Adapté par Jacques Siclier

20.30 Joseph Balsamo
D'après Alexandre Dumas
No 7
Avec :
Jean Marais, Doris Kunstmann
Louise Marleau, Guy Tréjean
Mise en scène André Hunebelle

21.30 Spécial radio
Le Festival international du son
au Grand-Palais à Paris
présenté par Jacques Sallebert

21.35 Le fond et la forme
22.35 Les chemins de la musique

Avec Renato Capecchi, baryton
accompagné au piano par
Enza Ferrari

23.05 24 heures dernière

19.00 (C) Actualités régionales
19.20 (C) Colorlx

19.30 (C) Ma sorcière
bien-aimée
No 3 - Le dédoublement
Avec :
Agnès Moorehead
Elisabeth Montgomery
Dick Sargent

20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) La vie du bon côté

Variétés avec Jacques Rouland
21.10 (C) Actuel 2

Magazine politique d'I.N.F. 2

22.10 (C) Le Signe
des temps
La nébuleuse du crabe
présenté par Hubert Knapp

23.00 (C) I.N.F. 2

10.00 Messe
11.00 Amendes à la carte
11.30 Table ouverte
12.45, Bulletin de nouvelles

du Téléjournal
12.50 Tél-Hebdo
13.15 II faut savoir
13.20 Le francophonissime
13.45 (C) Rendez-vous folklorique

da Villars
14.00 Le Petit Garçon perdu
15.30 (C) Compte à rebours

16.20 (C) Tous
les pays du monde
Une émission de Paul Siegrist
Aujourd'hui : Les Galapagos
avec la participation
de Claude Givaudan

17.30 (C) Connaissance
de la peinture

18.00 Téléjournal
18.05 (C) Pablo et le chihuahua

dansant
18.55 L'action catholique ouvrière
19.15 Horizons
19.40 Téléjournal
19.55 Les actualités sportives

20.25 (C) Le Tour
du monde
en 80 jours
Un film de Michael Anderson
interprété par David Niven
Cantinflas, Shirley MacLaine
Charles Boyer, Martine Carol

23.05 Téléjournal
23.15 Méditation

11.00 Télévision culturelle
pour adultes anglais.

11.30 Anglais
12.00 Informations
12.05 Un'ora per voi
13.30 Panorama de la semaine
14.00 (C) Impressions siciliennes
14.00 (C) Tony donne l'alarme
15.30 (C) Put Lenina - Kolkhose

en Sibérie de l'Ouest
16.15 (C) Patinage artistique
17.50 Informations
17.55 Résultats sportifs
18.00 (C) Faits et opinions
18.55 (C) Fin de journée
19.00 (C) Le sport en fin

de semaine
20.00 Téléjournal

20.15 (C) Can-Can
22.05 Téléjournal
22.15 Fureur avec deux pianos

avec les frères Kontarsky

9.10 Télé-matin
9.15 Tous en forme
9.30 La source de vie

10.00 Présence protestante
11.00 Le jour du Seigneur
12.00 La séquence du spectateur
12.30 Le luron du dimanche
13.00 24 heures dimanche
13.45 Monsieur cinéma
14.30 Le sport en fête

17.00 Le Cœur
sur la main
Film d'André Berthomieu
Avec :
Bourvil, Michèle Philippe

18.35 La France défigurée
19.10 Le Jeune Fabre

Scénario de Cécile Aubry
No 3
A la recherche de Daniel Fabre
avec Mehdi : Jérôme Fabre

19.45 24 heures sur la une
20.10 Sports dimanche

20.40 Le Cardinal
Film d'Otto Preminger
d'après le roman
d'Henry Morton
Avec :
John Huston, Raf Vallone

23.30 24 heures dernière

9.30 (C) R.T.S. Promotion
12.30 (C) On en parle
13.00 (C) I.N.F. dimanche
14.10 (C) Concert du dimanche

par l'Orchestre national
de l'ORTF
dirigé par Georges Prêtre

14.25 (C) Les Fils
des Mousquetaires
Film de Lewis Allen
avec Cornel Wilde
Maureen O'Hara

15.45 Les Gens d'ici
L'Ardenne

17.00 (C) On ne peut pas
tout savoir

18.00 (C) Télé-sports
19.30 (C) Les animaux du monde
20.00 (C) I.N.F. 2

20.50 (C) Modigliani
Documentaire d'art

21.30 (C) Vivre ensemble
Le Club sportif

22.30 (C) I.N.F. 2 dernière
Ciné-club présente :

22.45 (C) L'Homme au crâne rasé
Film d'André Delvaux
d'après le roman
de Johan Daisne
Musique de Freddy Devreese
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Suisse romande : 21.00
. QUARANTE- H UIT HE U-

RES POUR ÉVITER LE
COMBAT...

Garry Collins, l'un des interprè-
tes principaux du nouveau feuille-
ton du mardi « Le Cheval de fer »

(Photo TV romande)

A court de vivres et d' eau
potable, les Apaches descendent
des montagnes, conduits par
leur chef ,  Cochero.

Le majo r Rogers a reçu l'or-
dre de les f o rcer à regagner
leur réserve. Son bras droit , le
cap itaine Anderson, ainsi qu'une

petite troupe, armée notamment
d' une mitrailleuse, arrivent avec
lui par le chemin de fer .  La
fi l le  du capitaine And erson,
Phyllis, est également du voya-
ge-

Le Chevcsl de fier

BUM M =M a
17 FÉVRIER

Suisse romande : 20 h 55

En vedette ce soir : Charles Tre-
net (Photo TV romande)

Les téléspectateurs retrouveront
fidèles au poste, Jeanie Bennett
et Guy Marchand pour les p ré-
sentations de ce « Samedi-varié-
tés » qui accueillera, en vedette,
Charles Trenet et ses musiciens.

Si la poésie est l'art de savoir
bien dire les choses, il faut  re-
connaître que Charles Trenet est
un grand poète. Mais il est égale-
ment possible que la poésie soit
un art de vivre ; Charles Tre-
net raconte qu 'il y a quelques
années, dans sa maison de cam-
pagne , il prenait p laisir à diffé-
rencier le chant du rossignol de
celui de la fauve tte et de bien
d'autres oiseaux. Actuellement,
il ne peut qu'essayer d'attribuer
un ronflemen t de moteur à un
tracteur, une voiture ou tout au-
tre véhicule qui, hélas ! couvre le
chant des oiseaux. Etre poète,
c'est peut-être aussi s'adapter ,
même si on doit le fa ire avec
regret...

Samedi-variétés

Les dossiers
de l'écran
France II
L'ASSA SSINAT DE
DOLLFUSS

Le soulèvement national-so-
cialiste du 25 juille t 1934 contre
le gouvernement autrichien du
chancelier Engelbert Dollfuss
est un exemp le de conflit entre
deux f o rces qui se différencient
par le danger qu'elles représen-

> tent, mais absolument p as par
leurs prin cipes. Car les mesu-
res de contrainte du chancelier
autrichien contre ses adversai-
res politiques furent à peu p rès
aussi dénuées de scrupules que
le régime terroriste des nazis.

Les organisateurs du putsch
furent  tra his avant même qu 'il
ait lieu. Mais une série d'acci-
dents et de malentendus trag i-
comiques empêchèren t les repré-
sailles en temps voulu. Cepen-
dant , le coup d'Etat ne répon-
dit pas aux débuts prometteurs.

Hommage
à Molière
France I 20 h 30

La Comédie-Française p ropose
un hommage à Molière que réa-
lise Claude Barura . Il s'agit d' une
présentation des extraits des p lus
importantes p ièces du grand au-
teur dramatique, qui seront pré-
cédées d'une évocation de Moliè-
re qu 'interprétera Paul-Emile
Deiber.

Modifications
des programmes
Nous recommandons aux lec-
teurs de FAN-L'EXPRESS Maga-
zine de consulter les program-
mes quotidiens de la FAN-
L'EXPRESS pour les modifica-
tions de dernière heure qui
nous sont communiquées par
les studios de télévision.

CONNAISSANCE
15.30 Un regard sur le monde
15.55 Document d'histoire

contemporaine
16.15 Bilder auf Deutsch
16.35 Fin
18.00 Téléjournal
18.05 (C) Reflets

L'actualité artistique
en Suisse romande

18.30 (C) Le courrier romand
19.00 (C) Le Temps de vivre...

le temps d'aimer...
32me épisode

19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 Téléjournal
20.00 Le fait du jour

20.20 (C) Le ciseau et la main
Un reportage chez
les sculpteurs de Carrare

21.00 (C) Le Cheval de fer
3. La fille du héros
Avec Dale Robertson
et Garry Collins

21.50 (C) Soirée
de gala
du MIDEM 1975
Avec les vedettes suivantes :
Gai Costa (Brésil),
Tony Christie
(Grande-Bretagne)
Udo Juergens (Allemagne)
Michel Legrand (France)
Michel Fugain et big bazar
(France)
Isaac Hayes et son orchestre
(Etats-Unis)
Ester Ofarim (Israël)
Bill Withers (Etats-Unis)
Orchestre Franck Pourcel
Présentation :
Jean-Pierre Cassel

23.20 Téléjournal

9.10 Télévision scolaire
9.50 Reprise

10.30 Sur les traces des sauriens
11.10 Reprise
17.00 La maison des jouets
17.30 Sahara
18.15 (C) Hablamos espanol
18.45 (C) Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 L'affaire d'à côté
19.30 (C) L'antenne
20.00 Téléjournal
20.20 La Suisse durant la guerre

21.15 (C) Sport 73
Magazine sportif varié

22.00 Téléjournal
22.10 Elections dans le canton

du Valais.

12.30 Midi trente
13.00 24 heures sur la une
13.15 Treize heures magazine
13.30 Cours de la bourse
13.45 Je voudrais savoir
13.35 Fin
16.00 Télévision scolaire

16.30 Emissions
pour les jeunes

18.30 Vivre au présent
18.50 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout

Jeux avec Lucien Jeunesse
19.45 24 heures sur la une
20.15 Les Habits noirs

No 23
Avec :
Jean-Pierre Bernard
Julia Dancourt
François Dalou, Marion Loran

20.35 La campagne pour
les élections législatives
L'Exploit
Pourquoi pas ?
avec Jacques Goddet
Jazz
24 heures dernière

13.30 R.T.S. Promotion
13.30 (C) Aujourd'hui , Madame

15.10 (C) Sept épées
pour le roi
Film de Riccardo Freda
Avec :
Brett Halsey, Béatrice Altariba

16.50 Fin
18.00 (N) Cours du Conservatoire

national des arts et métiers
19.00 (C) Actualités régionales
19.20 (C) Colorlx
19.30 (C) Des chiffres et des lettres

Jeux avec Patrice Laffont
20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) La campagne pour les

élections législatives

(C) Les dossiers
de l'écran
présentés par Guy Darbois

(C) L'Assassinat
de Doifuss
(C) Débat
Comment Hitler a fait
tuer le chancelier Dolfuss

23.30 (C) I.N.F. 2 dernlèra

13.30 Un'ora per vol
14.45 A la carte
17.10 Le Jardin de Romarin
17.30 (C) Pop hot
18.00 Téléjournal
18.05 (C) Samedi-jeunesse

Cap sur l'aventure
19.00 Deux minutes...
19.05 Affaires publiques

Petit commerce : innover
ou disparaître

19.40 Téléjournal
20.00 A vos lettres
20.30 (C) Rendez-vous

Une émission de Pierre Lang

20.55 (C) Samedi-
variétés
Spectacle enregistré en public
Avec :
Joël Prévost
Lany Kuhr
Guy Mardel
Henri Dès
Jeff Blddeau et
Dorothy Shipman, danseurs.
Présentation : Jeanie Bennett
et Guy Marchand.
En vedette :
CHARLES TRENET

22.05 (C) Les Oiseaux de nuit
Une émission
de Bernard Pichon

23.40 Téléjournal

9.00 Télévision culturelle
pour adultes

9.30 Biologie
10.00 Mathématiques
10.30 Introduction à l'électronique
11.00 Physique
11.30 Histoire
12.00 (C) Hablamos espanol
14.00 Bienvenue en Italie
14.30 Introduction

à l'électronique
16.00 Pays - Voyages - Peuples
16.45 TV.-junlor
17.30 Lassie
17.55 Magazine privé
18.40 (C) Fin de Journée
18.50 Téléjournal
19.00 (C) Dlck, le petit cochon
19.30 (C) Couronnes

dans la poussière
19.40 (C) Message dominical
19.55 Loterie suisse à numéros
20.00 Téléjournal

20.15 (C) De huit à 8
avec Hans-Joachim Kulenkampff

22.00 Téléjournal
22.10 Le Musée du crime présente
23.25 Bulletin sportif

9.00 R.T.S. Promotion
11.30 Fin
12.30 Midi trente
13.00 24 heures sur la une
13.15 Treize heures magazine
13.35 Magazines régionaux
14.00 R.T.S. Promotion

15.00 Loisirs, loisirs...
18.50 Pour les petits...

19.00 Actualités régionales
19.25 Les rois de l'accordéon

Avec André Verchuren
19.45 24 heures sur la une

20.15 Le calendrier de l'histoire
Avec André Castelot

20.50 Hommage
à Molière

22.00 Nlght-Club
Emission de la BBC

23.00 24 heures dernière

13.35 (C) Magazines régionaux

14.30 (C) Aujourd'hui, Madame
15.15 (C) Le Saint

No 3 - Intermède à Venise
avec Roger Moore
dans le rôle du Saint

16.05 Fin

17.55 (C) Jazz
à Châteauvallon
avec le C.T.I. Summer Jazz

18.30 (C) Place au théâtre
19.00 (C) Actualités régionales

19.20 (C) Colorlx
19.30 (C) Des chiffres et des lettres

a) le compte est bon
b) le mot le plus long

20.00 (C) I.N.F. 2

20.35 (C) Top à...
Roger Pierre
et Jean-Marc Thibault
Variétés du samedi

21.35 (C) L'Homme de fer
No 7
Volé sans laisser d'adresse
avec Raymond Burr
dans le rôle du commissaire
Robert Dacier

22.25 (C) Samedi soir
avec Philippe Bouvard
et ses invités

23.25 (C) I.N.F. 2 dernière
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—'OZt? 'Jd @6ed aupi KEmma^MTMMMawwff annaiàx^B

S33NONNV S3d âliïWl WÈ^̂ M^̂ .̂M



nnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnunnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnn

I DES IEIIX POUR LES PETITS ET GRANDS ïn n

Gastounet n'est pas content
« Quelqu'un s'est encore servi de mon bateau sans

me demander la permission, constate Gastounet avec
indignation ! Mais je vais y remédier sans retard ! »

A quoi pense-t-il en disant cela ?
Vous le saurez si vous reliez d'un trait droit, dans

l'ordre , tous les points d'un chiffre courant, puis tous
ceux accompagnés d'un chiffre romain, puis tous ceux
accompagnés d'une lettre.

Reliez pour finir : 10 avec 1 - 1 4  avec II - 16 avec
1 3 - 1 8  avec 15 - 21 avec 14 - 23 avec I - 33 avec II -
I avec A - 0 avec L - A avec K.
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I aininui-aiaisAtyi :
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-nEj ssj ds 3un ,r JSSSIJ S ap jiBj uaj j auruj as 3[ snb ssp
s3sj3Aip xns J3J31UI JIA un sjpusj d jiEiqiuss tnb JSA
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1. La porte de la cuisine était fermée de l'exté-
rieur. Elle n 'avait pas été verrouillée par la victime. 2.
La casserole, par sa position , indiquait que Mme Car-
peaux se servait de préférence de sa main gauche. Or
la balle avait traversé la tête de droite à gauche. 3. La
porte de la chambre et de la cuisine étaient fermées à
clé. Et Jules n 'avait pas hésité devant la porte de la
cuisine, il avait d'emblée saisi la clé, et non le bouton ,
dont il savait la porte fermée, tout comme il avait ver-
rouillé celle de la chambre après avoir pris sans doute
les économies de la victime.

SHH3HH3 SIOHI,

Mots croisés
HORIZONTALEMENT

1. Un sous-préfet lui préparait un discours. 2. Levée
d' une pièce de bois que l'on veut cintrer suivant une courbe
donnée. — Ile. 3. Existe. — Traditions. — Précis. 4. Projec-
tile. 5. Pour une orientation. — Chrétien. 6. Courant. —
C'est presque un merle. 7. Qui dépasse la mesure. 8. Dans
un lit. — Supprimée pour toujours. — Pronom. 9. Eclose.
— Fin de participe. — Résulte d'une étroitesse. 10. Objet de
bien des rêves. — Changea.

VERTICALEMENT
1. Pierre d' un jaune brun. 2. Aussitôt que. — Fait bien

dans un curriculum vitae. — Semblable. 3. Le roi est mort ,
mais pas pour longtemps. — Est en eau. — Article
étranger. 4. Dans la nuit. — Exceptent. 5. Au milieu d'un
obus. — Faute. 6. Sans aucun doute. — Dans la purée.
7. Double crochet. — Département. 8. Dix anglais . —
Phon. — Mal accueillie. — Précède un total. 9. Se di-
vertit. — Pour monsieur . — Instrument musical. 10.
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ejqeî o un isa « essB|||Ed » '01.
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4. Les plus grandes orgues se trouvent à Saint-
Sulpice, à Paris.

5. Tchaïkovski n'a jamais fait partie du groupe,
le Sme était : César Gui.

6. La « Pathétique » est une sonate (opus 13)
de Beethoven.

8. Cette phrase est de Paganini.
9. « Paillasse » est un célèbre opéra de Leon-
cavallo.
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1. Aventurier. 2. Des. — Es. — Tel. 3. Mat. — Sue.
— El. 4. lu. — Otent. 5. Ub. — Loup. 6. Sur. — Ree.
7. Ss. — Somme. 8. Ten. — Uee. — Ci. 9. Rie.

XN3WaTIV3UH3A
1. Administré. 2. Veau. — Sein. 3. Est. — Us. — Net.

4. Obus. 5. Test. — Roumi. 6. Usuel. — Merl. 7.
Enorme. 8. It. — Mr. — Cor. 10. Entaillera. — Tuée.
— Ce. 9. Née. — Pe. — Cor. 10. Elle. — Vira.
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16.45 Le Jardin de Romarin
17.05 (C) Le 5 à 6 des jeunes

— A la découverte
des animaux
Aujourd'hui : le flamand

— Le sport et les jeunes
Sport de pointe : L'escrime

— Les mass-media
Aujourd'hui : la télévision

18.00 Téléjournal
18.05 (C) L'âme du pays

Une émission de Pierre Verdan
18.30 Tremplin

Une émission d'information
professionnelle
Le salaire des apprentis

19.00 (C) Le Temps de vivre...
le temps d'aimer (33me épisode)

19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 Téléjournal
20.00 Le fait du jour

20.15 (C) Ciné qua non
— Un cœur gros comme ça

Un film de François
Reichenbach
interprété par Abdou Paye
et des acteurs non
professionnels
Musique de Michel Legrand
et Georges Delerue
Ce film a obtenu le prix
Louis-Delluc 1962

— Débat auquel participera
notamment le réalisateur
François Reichenbach

— Premières visions
L'actualité
cinématographique
en Suisse romande

22.20 Téléjournal

16.45 Magazine privé
17.30 La terre est ronde
18.15 Télévision culturelle

pour adultes : anglais
18.45 Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 (C) Là où le vent

nous souffle
Série

19.30 (C) L'antenne
20.00 Téléjournal

20.20 (C) Magazine
politique

21.15 (C) Task Force Police
Série criminelle

22.05 Téléjournal
22.05 (C) Il Balcun tort

Emission pour les Romanches
du pays

12.30 Midi trente
13.00 24 heures sur la une
13.15 Treize heures magazine
13.30 Cours de la Bourse
13.35 Fin
16.30 Emissions pour la Jeunesse

18.30 Vivre au présent
18.50 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout

Jeux avec Annik Beauchamp
19.45 24 heures sur la une
20.15 Les Habits noirs

d'après Paul Féval
No 23
Musique de Louis Bessières
Mise en scène de René Lucot

20.35 La campagne pour les
élections législatives

Le grand échiquier
présenté par Jacques Chancel

24 heures dernière

14.30 (C) Aujourd'hui, Madame

15.15 (C) Voyage au
fond de la mer
No 8 - Le rachat
Mise en scène de
Robert-Vincent Wright

16.05 fin
18.00 (N) Cours du Conservatoire

des arts et métiers

19.00 (C) Actualités
régionales

19.20 (C) Colorlx

19.30 (C) Ma sorcière bien-aimée
Scénario de Fred Freeman
No 4 - La boulimie de Samantha

20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) La campagne pour les

élections législatives

(C) La Pomme
oubliée
d'après un roman
de Jean Anglade
adapté par Jean Cosmos
Avec :
Andrée Tainsy, Christiane Vallon
Louis Lyonnet, Jean Turpin, etc.
Mise en scène
de Jean-Paul Carrera
(C) Match sur la 2
(C) I.N.F. 2 dernière

iaMàaUD
21 FÉVRIER

France II : 15.15

La jolie hôtesse du feuilleton
« Voyage au fond des mers > dont
le nom, hélas ! ne nous a pas été
communique. (Photo TV romande)

Voyage au fond
des mers

JEA N-PA UL CARRÈRE,
LE RÉALISA TEUR

Jean Cosmos, l'adaptateur, a
dégagé une histoire du roman
de Jean Anglade. Le livre est
touf fu  et d'une verdeur gaillar-
de qu 'il eût été risqué de con-
server à l 'écran. Cosmos a réu-
ni parfois  plusieurs personna -
ges en un seul et s'est attaché
surtout à celui de Mathilde,
« la pomme oubliée » de Per-
raillou. Une f igure de f emme,
f ine , for t e  et sensible campée— magistralement — par An-
drée Tainsy. C'est son premier
grand rôle, après tant d'années
et tant de talent déployé.  Mais
c'est un très beau rôle.

Il y  a bien des lacets de route
auvergnate pour monter jus -
qu 'au village de Perraillou. Une
fois  là-haut on ne trouve que
maisons vides et champs aban-
donnés. Une seule cheminée f u -
me, celle de Mathilde. Elle est
arrivée là au temps de l'exode
avec son f i l s  encore petit et s'est
éprise du beau et rude pay s
d'accueil. C'est Mathilde qui
surveille les toitures, prévien t
les propriétaires lointains quand
leur demeure risque la ruine.
Que ne donnerait-elle pour voir
renaître Perraillou.

Yi

La Pomme
oubliée



CONNAISSANCE
15.30 Un regard sur le monde

La lune
15.55 Document d'histoire

contemporaine
16.15 Bilder auf Deutsch
16.35 Fin
17.25 (C) Nos enfants

et la mathématique
5. Sur la frontière

18.00 Téléjournal
18.05 (C) Aventures

pour la jeunesse
18.30 (C) Avant-première sportive
16.45 (C) La météo et bulletin

d'enneigement
19.00 (C) Le Temps de vivre...

le temps d'aimer
19.15 (C) Un Jour, une heure
19.40 Téléjournal
20.15 (C) Caméra-sport

SPECTACLE D'UN SOIR :
Pour le 300me anniversaire
de la mort de Molière

20.55 Un Tartuffe
Comédie en cinq actes
Avec : Isabelle Villars ,
Gérard Carrât, Corinne Coderey,
Pierre Arbel, Harriett Ariel,
André Faure, Michel Grobéty,
Richard Vachoux, etc.
Réalisation : André Béart

22.45 (C) Solo
Wolfgang Schneiderhahn,
violoniste , interprète le concerto
en ré majeur pour violon et
orchestre , de Ludwig van
Beethoven
Orchestre : Philharmonie
Slovaque
Direction : Ladislav Slovak

23.35 Téléjournal

9.10 Télévision scolaire
9.50 Reprise

10.30 Lecture d'un poème
de Werner Bergengruen

11.10 Reprise
17.30 La terre est ronde
18.15 Introduction à l'électronique
18.45 (C) Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 (C) La Gare de la petite ville
19.30 L'antenne
20.00 Téléjournal
20.15 Dossier XY...

21.15 (C) Show
Jerry Lewis

22.05 Téléjournal
22.15 Tu es Pierre
23.05 Dossier XY...

12.30 Midi trente
13.00 24 heures sur la une
13.30 Cours de la Bourse
13.35 Fin
15.30 R.T.S. Promotion
16.30 Emissions pour la jeunesse
18.30 Vivre au présent
18.50 Pour les petits
19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout

Jeux avec Annik Beauchamp
19.45 24 heures sur la une
20.15 Les Habits noirs

d'après Paul Féval
Adapté par Jacques Siclier
Mise en scène de René Lucot

20.30 Columbo
Scénario de Jonathan Latimer
No 9 - Dites-le avec des fleurs
avec Peter Falk, Ray Milland ,
Sandry Smith
24 heures sur la une présente :

21.40 La qualité de la vie

22.40 Le Gala
du MIDEM
Retransmis de Cannes

23.25 24 heures dernière

13.30 (N) R.T.S. Promotion

14.30 (C) Aujourd'hui,
Madame

15.10 (C) Le Saint
No 2 - Le diamant
Avec Roger Moore ,
Jane Merrow, Liam Redmond ,
Anthony Nicholls

16.00 Fin

18.00 Cours du Conservatoire
national des arts et métiers

19.00 (C) Actualités régionales

19.20 (C) Colorlx
19.30 (C) Ma Sorcière bien-aimée

Une servante pas comme les
autres

20.00 (C) I.N.F. 2

SOIRÉE MOLIÈRE

20.35 (C) Le Malade
imaginaire
Avec Michel Bouquet
dans le rôle d'Argan,
Dominique Labourier : Toinette
Martine Chevalier : Angélique,
Hervé Bellon : Cléante

22.45 (C) Italiques
Molière

23.35 (C) I.N.F. 2 dernière
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— C'est une pièce détachée d'un avion ?
•— Non! d' un oiseau m'n' adjudant!

Les deux dessins ci-dessus ne sont pas tout à fait «jumeaux».
Il y a entre le second et le premier sept petites différences.
Lesquelles ? Cherchez bien !
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France II : 20 h 35

Molière, dont on célèbre ces jours-
ci le trois centième anniversaire dc
la mort. A cette occasion, la TV
romande présente « Un Tartuffe »
(voir la première page de notre
magazine) et la TV française « Le
Malade imaginaire ». C'est d'ailleurs
lors de la quatrième représentation
de cette dernière pièce que Molière
mourut. (Arch.)

Molière également sur la se-
conde chaîne française. Que Mo-
lière en écrivant « Le Malade
imaginaire » ait p ris comme mo-
dèle lui-même et aussi les méde-
cins qui l' entouraient ne fai t  au-
cun doute. Lorsque la p ièce pa-
rut , sa santé était déjà bien al-
térée et il n'avait eu que trop
l' occasion de saisir les ridicules
du corps médical. Molière, d' au-
tre part , se savait incurable et
il y a vraisemblablement dans
sa hargne vis-à-vis du corps mé-
dical une profonde rancœur à
l'égard de son incompétence ; il
y a sans doute aussi dans ce
portrait d'Argan un essai déses-
péré de croire que ses propres-
maux étaient imaginés... dérisoi-
re illusion à laquelle il se rac-
crochait tout en sentant la mort
venir.

Le Malade
imaginaire
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Platitudes
— C'est une grande joie de

vous rencontrer cher monsieur.
—¦ Pour moi aussi.
— Venez donc dîner à la

maison samedi. Nous ferons
des soles.

— Pourquoi des soles ?
— Vous verrez, chez nous,

c'est assez bas de plafond.

Fou
Un f o u  libéré est engagé par

un châtelain. Le soir, au mo-
ment des rafraîchissements, il ap-
porte un immense plateau avec
dix verres remplis de whisky et
dix verres vides.

— Pourquoi, demande l 'hôte.
—¦ C'est pour ceux qui n'ont

pas soif !

Curieux
Madame roule à 80 à l 'heure

et soudain, la route est bouchée
devant elle.

— Oh ! chéri, dis-moi vite ce
que je dois faire !

— Curieuse, cette question.
Quand c'est moi qui conduis,
tu sais toujours ce qu 'il fau t
faire.

Gratis
Après la visite de sa ferm e,

le paysan rusé pose cette ques-
tion à l'homme de la ville venu
le voir.

— Vous qui savez tout... Sa-
vez-vous pourquoi les vaches
donnent leur lait ?

— Eh bien... Je ne sais pas.
— C' est parce qu 'elles ne peu-

vent pas le vendre.

Sensible
Au carrefour , un imprudent

ne respecte pas la priorité.
— Freine ! Freine ! crie l 'é-

poux à sa femme qui conduit.
Elle ne freine pas immédiate-
ment et c'est l'accrochage, léger
il est vrai.

Alors qu 'ils reparten t, le mari
demande :

— Pourquoi n'as-tu pas freiné
quand je te l'ai dit ?

— Parce que je n'aime pas
que l'on me parle sur ce ton.

Gorge
L'institutrice est remplacée

durant sa maladie. Au retour de
l'école, papa questionne son
fils , sept ans.

— Comment trouves-tu ta
nouvelle maîtresse ? Est-elle
gentille avec toi ?

— Oui, elle est gentille...
Mais elle a des poumons trop
pointus.

17
L'annonce
reflet vivant
du marché



La matinée sera calme et favorisera les créations. La soirée connaîtra des influen
ces passionnées.
NAISSANCES : Les enfants de ce jour auront de la largeur de vues et de la gêné
rosté.
BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Petits maux de tète passagers.
Amour : Vous êtes beaucoup trop sus-
ceptible. Affaires : Ne vous avouez pas
vaincu dès le départ.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé:. Soyez prudent sur les routes ver-
glacées. Amour : Ecartez les relations
trop envahissantes. Affaires : Recherchez
les appuis de personnes avisées.

GÉMEAUX (2 1 /5-21/ 6)
Santé : Profitez le plus possible du plein
air. Amour : Recherchez la compagnie
d'amis sincères. Affaires : Affrontez vos
problèmes avec plus de calme.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Combattez votre cellulite par des
massages. Amour : Ne divulguez pas les
secrets des autres. Affaires : Ne relâchez
pas vos efforts.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Buvez après chaque repas une
boisson chaude. Amour : N'amplifiez
pas vos petits ennuis. Affaires : Ne pre-
nez pas d'engagements financiers.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Faites vérifier votre taux d'al-
bumine. Amour : Faites le premier pas.
Affaires : Ne commettez aucune erreur
d'appréciation.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Nausées matinales dues à votre
foie. Amour : Ne donnez pas de conseils
inutiles. Affaires : Soignez particulière-
ment votre travail.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : N'abusez pas de boissons alcoo-
lisées. Amour : Ne contrariez pas l'être
aimé. Affaires : Nouvelles responsabili-
tés.

SAGITTAIRE (23/11 -21/12)
Santé : Décontractez-vous dans une
bonne ambiance. Amour : Nombreuses
satisfactions aujourd'hui. Affaires : Ris-
que de heurts avec vos collègues.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Prenez un petit déjeuner plus
copieux. Amour : Faites preuve de cons-
tance. Affaires : Organisez votre emploi
du temps.

VERSEAU (20/1 -18/2)
Santé : Votre gorge est très fragile.
Amour : Exposez clairement votre point
de vue. Affaires : N'entreprenez rien
d'important aujourd'hui.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Soulagez vos douleurs par des
massages. Amour : Ne créez pas des
motifs de jalousie. Affaires : Vous au-
rez à faire un choix difficile.

Sottens et télédiffusion
6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 10 h , 11 h , 12 h,

12.30, 14 h , 15 h , 16 h, 17 h, 18 h , 19 h,
22.30, 23.55, informations. 6 h , bonjour à
tous, miroir-première. 6.35, 8.10, la route
ce matin. 6.59, horloge parlante. 7 h, le
journal du matin. 8.05, revue de la presse
romande. 8.15, cent mille notes de musique.
9.05, à votre service. 10.05, la ménagère
apprivoisée. 11.05, crescendo. 12 h , le jour-
nal de midi , midi-mystère. 12.29, signal
horaire. 12.30, miroir-midi. 13.05, carnet de
route. 14.05, réalités. 15.05, concert chez
soi.

16.05, le rendez-vous de 16 heures, La
Reine Christine. 16.50, bonjour les enfants.
17.05, de vive voix. 17.30, bonjour-bonsoir.
18 h, le journal du soir , revue de la presse
suisse alémanique , le micro dans la vie.
19 h, le miroir du monde. 19.30, magazine
73. 20 h , disc-o-matic. 20.20, ce soir, nous
écouterons. 20.30, l'Orchestre de la Suis-
se romande. 22.40, club de nuit. 23.30,
jazz-contact. 23.55, miroir-dernière. 24 h,
hymne naUonal.

Second programme
8 h, informations et revue de la presse

romande. 8.15, rencontres. 9 h, portrait
sans paroles. 10 h, panorama quotidien
de la musique en Suisse romande. 10.15,
radioscolaire. 10.45, bilan provisoire. 11 h,
le monde asilaire. 11.30, prélude au mer-
credi symphonique. 12 h , midi-musique.
14 h, Musik am Nachmittag. 17 h, musi-
ca di fine pomeriggio. 18 h, bonjour-bon-
soir. 18.30, 18.30, rhythm'n pop. 19 h,
émission d'ensemble. 20 h, informations.
20.05, la semaine littéraire. 20.30, piaytime.
20.45, vivre ensemble sur la planète. 21 h,
édition spéciale. 22 h, vive l'opérette. 22.30,
activités internationales. 23 h, hymne na-
tional .

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 18 h , 22.15, 23.25, informations. 6.10,
musique. 6.20, mélodies populaires. 6.50,
méditation. 7.10, auto-radio. 8.30, lever de
rideau. 9 h, entracte, M.. Bopp. 10.05, le
travail du peintre , cycle de chants sur
des textes d'Eluard , Poulenc. 10.20, radio-
scolaire. 10.50, Polytope, Xenakis. 11.05,
musique et bonne humeur. 12 h , palette
musicale. 12.40, rendez-vous de midi. 14 h,
magazine féminin. 14.30, jeunes musiciens.
15.05, chansons, danses et marches suisses.

16.05, Dr Moog et son synthétiseur.
17 h, les Rosy Singers et l'Orchestre G.
Gursch. 17.30, pour les enfants. 18.15, ra-
dio-jeunesse. 19 h, sports. 19.15, actuali-
tés. 20 h , miroir du temps et musique.
22.30, hit-parades français et italien. 23.30,
big band bail.

Salle des conférences : 20 h 30, Kenya.
EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :

Exposition Pologne , théâtre ct société.
Musée d'art et d'histoire : Exposition Pi-

casso.
Galerie des Amis des arts : Exposition

Tranc Pluie Duycn.
Galerie Ditesheim : Exposition Ya 'akov

Boussîdan ,
Hall du Collège latin : Exposition de reliu-

res anciennes et modernes.
TOURISME.  — Bureau officiel dc rensei-

gnements , place Numa Droz 1, télépho-
ne 25 42 42.

CINÉMAS.  — Palace : 15 h et 20 h 30,
L'Attentat. 16 ans.

Arcades : 15 h et 20 h 30, Le Grand Blond
avec une chaussure noire. 16 ans. 2mc
.semaine.

Rex : 15 h et 20 h 45, Sexy-Girls au pair !
18 ans.

Studio : 15 h ct 2(1 h 30, Le Convoi sau-
vage. 16 ans.

Bio : 15 h , 18 h 40 ct 20 h 45, Fellini Ro-
ma. 16 ans. 3me semaine.

Apollo : 20 h , Le Parrain.  16 ans. 3me
semaine . 17 h 30, L'Affaire Maltei.
16 ans.

DANCINGS
Le Corsaire jusqu 'à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 2 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.
Red club jusqu 'à 2 h.
La Prairie jusqu 'à 2 h.
Bar du Dauphin jusqu 'à 2 h.

DANSK ET ATTRACTIONS
L'ABC jusqu 'à 3 h.
L'Escale jusqu 'à 3 h.
La Rotonde jusqu 'à 3 h.

Pharmacie d'office : Pharmacie des Beaux-
Arts (Favez). La période dc service com-
mence à 8 h. La pharmacie de service
est ouverte jusqu 'à 23 h. De 23 h à
8 h , le poste dc police (25 10 17) indique
le pharmacien à disposition en cas d'ur-
gence.

Christian Delagrange qui chante si
bien « Petite f i l le » et « Sans toi je
suis seul » a parcouru l 'Afrique. Son
public a été si enthousiasmé, que
l'organisateur noir des galas lui a f a it
parvenir un cadeau bien embarras-
sant : une jeune éléphante de trois
mois, aussitôt baptisée Rosetta.

Comme le jeune chanteur ne peut
emmener son fétiche en voyage, il l'a
confiée à un zoo des environs de
Paris. (A.CI.)

Christian Delagrange
embarrassé

% &
 ̂

D'après In romans do Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy ||>

S k% y*
^' RÉSUMÉ : Hubert Bonisseur de la Bath fait l'objet d'une dis- %̂
cK cussion chez M. Smithr. k^

% 3
1 . %
% Une brève conversation \
\W 9k

% %k' L'homme du F.B.I. se renfrogna. « Que disent les empreintes ||
f̂ 

re
levées sur la.lampe qui accompagnait la paire de gants ?» 

Ç\
%ï demanda M. Smith. « Elles proviennent d'un nommé Thadéus #s.
A.. Kerensky », dit l'homme du F.B.I. « Tiens 1 Quel • est cet |?J
Il homme ?» — « Un Russe, ancien prisonnier de guerre en %
y*. Allemagne, .libéré par nos troupes, et qui a demandé asile k'*
|| aux Etats-Unis. Il dirige une revue hebdomadaire destinée M
k* aux réfugiés d'Europe centrale qui ont fui le régime commu- 

^Â niste- » |?

5 I

$i « Tiens I » répéta M. Smith en choisissant un cigare. « Mais, 
^
1

fk continua l'homme .du F.B.I., nous avons reçu l'année dernière 
^if': une tettre anonyme qui l'accusait d'être un agent soviétique. » y-

% —• «Je suppose que vous l'avez mis sous surveillance?» 
^k^ demanda M. Smith en allumant son cigare. « Naturellement, k''

^1 mais ça n'a rien donné. » — « Où habite ce Thadéus Ke- j 4(
|2 rensky ?» — « Greenwlch Village, Charles Street. J'ai envie t|
/t de lui faire demander ce qu'il attendait de Rocky Raymaker. » y.

% ' %
i '¦ %¦ '

1k S

y &
j|l Le délégué du Conseil national de sécurité leva la main : 

^
5

 ̂
« N'en faites rien, dit-il. Tenez-le sous surveillance, à condi- ^|

|J tion d'agir discrètement. Mais laissez-le tranquille jusqu'à ce k*
|| que nous vous donnions le feu vert. » — « Pourquoi ?» %
k5 grommela l'homme du F.B.I. «C'est notre affaire, lui fut-il |k
1| répondu. Ne touchez pas à ce Thadéus Kerensky sans notre 3|
l̂ .

4 accord préalable. Nous sommes d'accord, M. Smith ?» — ||
M « Entièrement d'accord », approuva celui-ci en exhalant une ij -
ytfr longue bouffée de fumée bleue. 1|

t S

$ m1| Thadéus Kerensky sortit du métro à Columbus Circle, entra Sk1 dans une cabine téléphonique, et composa sur le cadran un %M. numéro. « Miss Helen Haigh ? demanda-t-il en déguisant sa k^
|k voix. Pourrais-Je connaître votre opinion sur notre programme %. i TV de ce soir ? Je suis un enquêteur de la C.B.S. » Il enten- k4

|| dit un soupir excédé, suivi d'un « Fichez-moi la paix ! » Cela !%,
\A lui suffisait : il savait maintenant que la jeune femme était '%
H chez elle. Sans attendre davantage, il raccrocha. ¦A-

\ ^g %
j} Demain : L'ampoule ljS \

\ 16.45 Le Jardin de Romarin
> 17.05 (C) Le 5 à 6 des Jeunes

18.00 Téléjournal
18.05 (C) Collection

\ 18.30 Objectivement vôtre
19.00 (C) Le Temps de vivre...

le temps d'aimer
'. 19.15 (C) Un jour, une heure

19.40 Téléjournal
\ 20.00 (C) Un jour, une heure (suite)
i 20.15 (C) La Suisse et la guerre
i 21.10 Le Diabolique Docteur Mabuse
| 22.45 Téléjournal

i 16.45 Magazine privé
! 17.30 La terre est ronde
l 18.15 Télévision culturelle
I pour adultes : anglais
\ 18.45 Fin de journée
i 18.50 Téléjournal

19.00 (C) Le Parc aux alouettes
19.30 (C) L'antenne
20.00 Téléjournal

| 20.20 (C) Magazine politique
1 21.15 Le Commissaire

22.10 Téléjournal

< 12.30 Midi trente
' 13.00 24 heures sur la une
, 13.15 Treize heures magazine
' 13.30 Cours de la Bourse
! 13.35 Fin
' 16.30 Emissions pour les jeunes
i 18.30 Vivre au présent
| 18.50 Pour les petits
) 19.00 Actualités régionales

> 19.25 Réponse à tout
20.15 Les Habits noirs

i 20.30 24 heures sur la une présente
21.30 Les cent livres

| 22.30 A bout portant
i 23.05 24 heures dernière

14.30 (C) Aujourd'hui, Madame
15.10 (C) Voyage au fond de la mer
16.00 Fin
18.00 (N) Cours du Conservatoire

national des arts et métiers
19.00 (C) Actualités régionales
19.20 (C) Colorlx
19.30 Ma sorcière bien-aimée
20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Pierre et Jean
22.10 (C) Match sur la 2
23.10 (C) I.N.F. 2 dernière

fB-VifcfT^Oil 
li lPil"lTilin l̂ijIM i* «¦«¦muni-» 

8.15 (C) Per la scuola
9.25 Fine

10.00 Per la scuola
11.05 Fine
18.10 Vroum
19.05 Telegiornale
19.15 (C) Prendl due aspirine
19.50 II problema glurassano
20.20 Telegiornale
20.40 (C) La ragazza che non

e'mai esistita
21.30 Medlcina oggi
22.15 (C) Jazz club

con Uni Jazz ,
22.45 Telegiornale

16.15, téléjournal. 16.20, les raz de
marée. 17.05, pour les enfants. 17.55,
téléjournal. 18 h, programmes régio- ,
naux. 20 h, téléjournal, météo. 20.15,
point chaud. 21.45, compas. 22.30,
téléjournal, météo, commentaires. '

|Kil3JL-«,jiuWjhi«i«hflwliiTLBn !
17 h, pour tes petits. 17.20, jeux

d'enfants. 17.30, téléjournal, météo.
17.35, Lassie. .18.05, plaque tournan-
te. 18.35, cow-,boys, shérifs et ban-
dits. 19.10, à vos ordres Madame.
19.45, téléjournal, météo. 20.15, ma-
gazine de la 2me chaîne. 21 h, Le
Gardien. 22.25, téléjournal, météo.

Un menu
Œufs mimosa
Escalopes de dindonneau
Riz
Yoghourt
Pruneaux à la crème

LE PLAT DU JOUR :

Escalopes
de dindonneau
Un menu économique pour amis gour-
mets. Pour quatre personnes : quatre
escalopes de dindonneau congelées.
Les faire dégeler : les fariner ; saler,
poivrer, puis faire dorer à la poêle
dans un peu d'huile ou de beurre 10
à 15 minutes de cuisson. Au moment
de servir versez Va verre de marsala,
de madère ou de porto et une tombée
de crème fraîche.

Les qualités
nutritives du yoghourt
Quelle est la qualité nutritive du yo-
ghourt ?
Les yoghourts sont de même qualité
nutritive que le fromage mais huit fois
moins caloriques (55 calories par 100 g
contre 400). Ne les sucrez pas, aroma-
tisez-les avec des fruits frais pressés
ou coupés en petits morceaux. Vous
pouvez en consommer jusqu'à 5 par
jour, un au petit déjeuner, deux au
déjeuner, deux au dîner ou plutôt dix
minutes avant en coupe-faim.
Un yoghourt = un verre de lait avec
moins de liquide (le lait est partielle-
ment écrémé), il est plus digeste et lé-
gèrement laxatif. N'achetez que des
yoghourts naturel, les autres sont trop
sucrés.

Ce qu'on dit
¦— La France est en tête du champion-
nat des mangeurs de fromage (11,900
kilos, par habitant) et de beurre (9 ki-
los). En revanche parmi les pays ri-
ches, la France est l'un de ceux où
l'on consomme le moins de laitages.
— L'air de Tokio est tellement pollué
que les agents de police doivent retour-
ner régulièrement à leur commissariat
pour Inhaler de l'oxygène.

La réfrigération,
la congélation,
la surgélation
La réfrigération : c'est la conservation
que vous pratiquez dans votre réfrigé-
rateur, un procédé de conservation
courte qui fait appel au pouvoir stabili-
sateur du froid. La conservation dans
une atmosphère froide et humide re-
tarde l'évolution de l'aliment et permet
une conservation temporaire de pro-
duits altérables, c'est le principe de la
conservation en réfrigérateur.

'La congélation : c'est le « procédé
pionnier» maintenant abandonné ; elle
utilise les températures basses (-20° C).
Ce refroidissement énergique produit la
prise en glace de l'eau de constitu-
tion de l'aliment. Privées de ce support
indispensable les réactions d'« évolu-
tion » sont totalement stoppées. C'est
pourquoi la conservation peut être lon-
gue. Cependant la congélation est un
phénomène lent (il faut 48 heures pour
congeler 100 kilos de viande), d'où un
certain nombre d'altération, dans l'as-
pect et le goût, également dans la va-
leur nutritive.
La surgélation : le mot, comme les pro-
cédés sont récents. Il s'agit d'un re-
froidissement ultra-rapide (15 minutes
à une heure) à des températures enco-
¦re plus basses (-30 ° à 50 ° C) pour
ramener plus vite le cœur de l'aliment
à -18°C. L'extrême rapidité des opé-
rations préserve la texture de l'aliment
et lui garde son aspect , son goût et
ses principales qualités. On assiste à
une sorte de pétrification. Les aliments
surgelés doivent jusqu'à leur consom-
mation être maintenus à la température
de -18° au maximum.

Diététique : l'ananas
L'ananas contient un puissant ferment :
la bromélaîne, qui active la digestion
des protides et exerce une action légè-
rement diurétique, il favorise l'élimina-
tion de la cellulite. Mais prenez de
l'ananas frais, la bromélaîne est dé-
truite à 70° et ne supporte pas les
procédés de conservation.

A méditer
On ne peut satisfaire son mauvais
caractère qu'aux dépens de son bon-
heur.

FLORIAN

Service d'urgence «les pharmacies : Région
Boudry - la Côte, J. -B. Frochaux , Co-
lombier , 41 22 63 (ou à défaut le No 11).

AUVERNIER
Galerie Numaga I : Art précolombien :

Mexique , Guatemala , Equateur ct Pérou.
Galerie Numaga II : Marca-Rclli , collages

ct peintures.
COLOMBIER

Cinéma Lux : 2(1 h 15, Heure zéro.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, On continue

à l'appeler Trinila.
Galerie 2016 : Hugo Schumacher , Zurich ,

peintures , séri graphies cl dessins.

MARIN
Cafignon : Marc Jurt , .jeune Neuchâtelois ,

peintur es ct dessins.

HORIZONTALEMENT
1. Cuisine médiocre. 2. Ils sont passés à

la réaction. — Chevalier à la robe. 3. A
l'air. — Se conduit. 4. Conjonction. — Dé-
tourne du bien. 5. S'oppose à la corruption.
— Attache. 6. Présentement. — Dans un
fort carré. — Ville biblique. 7. Divertisse-
ment équestre de cavaliers arabes. 8. Néga-
tion. — Elle ne vole pas qu'avec ses ailes.
— Prénom arabe. 9. Cri des bacchantes. —
Ville forte d'Espagne. 10. Place des gardes.

VERTICALEMENT
1. Possessif. — Saisis. 2. Métamorphose.

— Son union n 'eut pas de témoins. 3. Par-
tie molle du talon. — S'emplit à l'office. —
On voudrait en être cousu. 4. Métalloïde.
— Détruire sournoisement. 5. Fleuve de
Russie. "— Copulative. 6. Se conservent très
longtemps. — Dilettante. 7. Scia une plan-
che à la dimension voulue. — Participe. 8.
Hardi. — Qui n'est donc pas hardi. 9. La
tourner est chose délicate. — Mettre du plâ-
tre entre un toit et un mur. 10. Espace
entre deux bandes métalliques.
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I l'argent
I tout de suite
fj doFr.500.-à2CT000.-

1 plus de 67CX000 crédits
i déjà accordés

I rapide—discret
| simple

X 

Banque Procrédit |
2001 Neuchâtel, av. Rousseau 5 I
Tél. 038-24 63 63 Iouvert 08.00-12.15 et 13.45-18.00 ! j

Bon !
js | Je désire rT. |
5 j tout de suite en espèces. i
M iNom I
;ï Prénom '
KBnKHB^nHtn Rue [s
^^^^^^^^^^ ll Localité \

Maurice SAUSER

Meubles de magasin
, . Neuchfltel

Ebenistene
Menuiserie Té,.25 22 65

Café-restaurant
du Théâtre

NEUCHÂTEL
Bien manger
Menu du jour - Spécialités
à la carte - Mets de brasserie

, (Nous acceptons toujours les bons
REKA de la Caisse suisse de
voyages.)

Il est difficile de nous surpasser en

TAPIS MUR À MUR
* Le choix
* La qualité
* Le service irréprochable
* Toujours les plus bas prix

Magasin : Maillefer 25 - Tél. 25 34 69
Neuchâtel

Devis sans engagement - Crédit - Sur désir,
présentation des collections le soir, à domicile.

 ̂
M AFIN A B.V.

 ̂ La Haye

g 1/ 0/ Emprunt1973-88 de fr.s.80000000
\J /4 /O avec cautionnement de

PETROFINA S.A.,
Bruxelles
Le produit de l'emprunt sera mis â la disposition du groupe
Pétrofina pour le financement des investissements nécessaires
au développement de leurs activités.

Modalités de l'emprunt

Durée: 15 ans au maximum
Rachats: 1979-87 si les cours ne dépassent pas 100%
Titres: obligations au porteur de fr.s. 5000

et fr.s. 100 000
Coupons: coupons annuels au 5 mars

Cotation: aux bourses dé Bâle, Berne, Genève,
Lausanne et Zurich

100 y2 % "¦"
Délai de souscription du 13 au 19 février 1973, à midi

Les banques tiennent à disposition des prospectus ainsi que
des bulletins de souscription.

Société da Banque Suisse

Crédit Suisse Union da Banques Suisses
¦ ¦

Banque Leu SA Banque Populaire Suisse
GroupementdesBanquïersPrivésGenevois A.Sarasln & Cie
Société Privée de Banque et de Gérance GroupementdeBanquIeraPrivésZurichoIs

LAVE-VAISSELLE
12 couverts

acier inox, 8 programmes

Notre prix à Ff. 2.290.—-

net Fr. 1«|«|U ¦"

• Créanciers : plus rien à faire
aveo eux

© Paiements: à un seul endroit

• Coût : 4 fols moins
qu'un prêt

• Action : rapide

• Discrétion : absolue

Genève (022) 44 54 97
Neuchâtel (038) 33 56 08
Lausanne (021) 23 01 83

23 40 48
Fribourg (037) 2324 04

I I I I I B a i l B M B H B l l T T n i l l l l l  ¦ 111 m 11 ¦ ¦ ¦ ¦ I M ¦ 11111 ¦ 11 ¦ ¦ I B j  B QTlTmfOTm 8 M » g M M ¦ I eFTTTTTBim
DÈS DEMAIN UNE NOUVELLE SEMAINE DE DÉTENTE... LA GAIETÉ A L'ORDRE DU JOUR !

llBiSHgS 15 h - 20 h 30 • BARBRA STREISAND MffiSMitfliM 15 h - 20 h 30 © Françoise Rosay - Philippe Clay
IBKati iaB RYAN O'NEAL |Ba±Klflîiî  ̂ Danie| Ceccaldi - B. Pradal
I dans une étincelante comédie Fj dans une « SÉRIE NOIRE » pas comme les autres

|OW STAET LA VALISE DOCTEUR| PAS FOLLE LA GUÊPE ! KLSNOY
llllllllllllllllinillll lll lllll iiiii iiiini iiii iiiniii ii iniiinii iiinin iiiim iiiin ii iii

Centre VOUS 3USSJ I

gs pratiquez la B
™°'sirs 

dactylographie I
8 leçons de 1 h 30 *#©.— I
le lundi, à 18 heures [I8||fi

Dactylographie Inscription Mgpa

Nom : I

Prénom : ïpjfs

Etat civil : Pr?!̂

Centre Domicilej 
||||

Coop-loisirs Adresse : ifPHTreille 4 jpS
2001 Neuchâtel Téléphone : 

IEEE

Londres
| dèsFtTISo. |

Nairobi
j dèsFr.39U«

[ Bangkok
! dèsFiTI 293 ."
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¥ ¦ : ' ' :: ' * : * |; Nouveau: .Opd Ascona 12.
Les qualités routières

d'une gagneuse de rallies.

Ses sœurs, l'Ascona 16 et l'Ascona 19 SR expérience, lui assure «une excellente tenue
ont triomphé dans les rallies les plus de route» et une stabilité à toute épreuve
difficiles : Tour d'Europe 1971 et 1972 dans les virages.
(classement général); Rallye de Monte-Carlo Cela ne doit pas faire oublier une vitre
1972 et de l'Acropole 1972 (tourisme de série). arrière à dégivrage électrique, des pneux radiaux^

Aujourd'hui cette famille victorieuse un grand coffre, et enfin ce confort Opel devenu
s'enrichit d'une version encore plus . proverbial. Dernière appré-
économique : la nouvelle Ascona 12. A^__^ ~us=aŝ  fÊ^^ST ĉ at

^
on 

^e ces experts, elle j
Avec un moteur racé de 1,2 ltr. JÉS^^^^=JÎÊ f\ % 

touche 
à l'économie de

aux excellentes accélérations. y^j|^U^^^=# |\ \à _ l'Ascona 12: «elle mérite
Les essayeurs impar- 

^^^^^^^^^^^^^ ŷ lr^m^^^^  ̂ un tr^s bon certificat »,
tiaux du magazine «auto, ========!>̂ :̂  ^a conclusion du test de j
motor und sport» s'accordent à donner à ï̂ * l'Ascona 12, de cette familiale

! l'Ascona 12 «de remarquables caractéristiques sportive: «dans sa catégorie elle n'a peur
routières»; ils constatent aussi qu'elle d'aucune rivale»,
«atteint un haut degré de sécurité active». Ascona dès Fr. 9925.-*
De même SOn châSSiS, fruit d'une longue (Prix indicatif. Crédit avantageux grâce à. GMAC Suisse S.A.)

Opel Ascona.Une amitié plus profonde à chaque kilomètre.
nPo1 - la marque la plus vendue en Suisse 

Vente et service Opel en Suisse romande : Aigle Garage des Mosses 21414, Avenches J.-P. Divorne 7512 63, Begnins
Garage du Jura 6614 58, Bienne Auto-Besch 41 55 66, Merz & Amez-Droz S. A. 3 53 33, Bulle Garage Majestic 2 84 84,
Château-d'Œx Garage du Pont 4 61 73, la Chaux-de-Fonds Garage Guttmann S. A. 23 46 81, Delémont Garage des Eaux-
Vives 22 35 33, Fribourg Garage de Pérolles 22 38 88, Genève Garage des Délices S.A. 44 71 50, Extension Autos S.A. 32 11 35,
Lausanne Ets Ramuz et Garage Edelweiss S. A. 24 04 44, le Locle Garage du Rallye 31 33 33, Martigny Garage J.-J. Casanova
2 29 01, Montreux Garage Central et Montreux-Excursions S.A. 61 22 46, Moutier Garage Prévôtois 9316 77, Neuchâtel Garage
du Roc 3311 44, la Neuveville Garage Belcar 51 25 59, Porrentruy Garage des Ponts 6612 06, Rolle Garage Wurlod 7517 25,
Sion Garage de l'Ouest 2 81 41, Saint-Imier Raymond Gerster 41 36 44. Tramelan Garage Alouette 97 50 40, les Verrières
Garage-Carrosserie Franco-Suisse 6613 55, Yverdon Garage Bouby-Rolls 2 54 60,
et nos distributeurs locaux à: Attalens 56 41 10, Bellaux 4512 36, Bercher 81 82 42, Bevaix 4613 96, Bex 5 23 38,
Bremblens 71 19 69, Buchlllon 76 30 75, Bussigny 891166, Cheseaux 91 12 29, Chexbres 561156, Colombier 41 35 70,
Cossonay 8715 96, Court 92 91 50, le Crêt 8 54 29, Dombresson 53 28 40, Echallens 81 15 95, Epalinges 32 53 66, Estavayer-

; le-Lac 6310 08, Fahy 76 63 20, Fully 5 35 23, Genève 33 b, av. de Miremont 46 0817, 24, rue du Prieuré 32 08 26, 9, route
des Jeunes 42 50 46, 20, av. H.-Dunant 33 48 00, 9, boulevard d'Yvoy 25 28 00. Glovelier 56 71 29, les Haudères 4 65 27,
Lausanne 21, place du Tunnel 23 7217, Marnand 6410 57, Mézières 9312 45, Moillesulaz 48 02 00, Montana 7 23 69,
Morges 71 26 48, Naters 3 24 40, Nods 51 2617, le Noirmont 5311 87, Onex 92 62 24, Orbe 7 21 77, Payerne 61 29 80,
Petit-Lancy 92 37 32, le Pont 85 12 50, Prilly 24 62 63, Pully 28 94 94, Rarogne 516 66, Renens 34 01 94, la Rippe 6712 55,
la Sagne 31 51 68, Romont 52 22 87, Savlgny 971155, Soyhières 3211 36, Sainte-Croix 6 26 76, Saint-Maurice 3 63 90, Vallorbe
83 14 88, Versoix 5516 94, Vevey 51 88 60, Veyraz-sur-Sierre 5 2616, Villeneuve 6010 51.



Genève :
grève des étudiants

en sociologie
GENÈVE (ATS). — Une grève des

cours est observée depuis près de deux
semaines par les étudiants en sociologie
de l'Université de Genève. Elle est res-
pectée par la totalité des étudiants de
première et de deuxième années, au nom-
bre d'une quarantaine. Depuis lundi , les
professeurs et assistants de sociologie ont
renoncé à donner les cours qui ne s'adres-
sent qu 'à ces étudiants.

Les étudiants reprochent à leur faculté
d'établir des programmes avec une prépon-
dérance trop marquée pour les cours de
mathématiques , les statistiques et la pro-
grammation. Ils estiment que les licences
en sciences économiques et sociales sont de
plus en plus « technocratisées s et ne lais-
sent pas assez de place au travail critique.
D'ailleurs le malaise avait commencé en no-
vembre déjà, par le boycott des cours de
mathématiques pour les étudiants en socio-
logie.

Une rencontre entre professeurs et étu -
diants doit avoir lieu mercredi matin. Les
uns et les autres présenteront un plan d'en-
seignement. Mais leurs positions respectives
paraissent inconciliables pour le moment,
estime le service de presse de l'Université,
qui prévoit que la grève risque de se pro-
longer.

La petite Caroline quittera
la Suisse pour ( Angleterre

PARIS (AP). — La petite Caroline Desra-
mault, âgée maintenant de trois ans sera
confiée à sa mère.

Ainsi en a décidé la Chambre civile de la
Cour de cassation appelée à se prononcer
sur le sort de ce bébé franco-anglais que se
disputent ses parents en instance de divor-
ce : la mère anglaise Linda Hnliday, 23 ans,
et le père français René Desramault, un
ingénieur de 29 ans.

Cet arrêt fait suite a une longue série de
procès. L'enfant était alternativement confié
au père ou à la mère. Au départ, un juge
anglais avait estimé que le bébé, alors âgé
de six mois, devait être remis au père fran-
çais. Les magistrats français ont estime au
contraire, que Caroline devait vivre avec sa
mère anglaise.

Mais, tous les problèmes ne sont pas réso-
lus pour autant. Pour l'instant l'enfant se
trouve en Suisse dans un home d'enfants
près de Lausanne. Son père avait, en effet ,
voulu le cacher à l'étranger mais sa mère
avait réussi à trouver sa trace. Caroline
était placée sous la surveillance du service
de protection dc la jeunesse de Lausanne en
attendant la décision de la haute juridiction
française.

D faudra également plaider devant le tri-
bunal de Versailles puis probablement en
appel le divorce définitif des époux Desra-
mault et statuer encore une fois sur le sort
de leur fillette.

Nixon annonce la mise au point d une
législation commerciale très sévère

WASHINGTON (AP). — Le président
Nixon a déclaré mardi qu'il demanderait
que, certains droits de douanes soient abais-
sés et d'autres relevés « pour donner une
meilleure position à l'Amérique à l'étran-
ger ».

Quelque 12 heures après la dévaluation
de 10 % du dollar , le président américain
a ajouté qu'une législation commerciale sé-
vère était nécessaire pour « amener _ les
autres pays à abandonner leu r politique
discriminatoire » .

« La dévaluation du dollar... n'est au
mieux qu'une solution temporaire » pour
alléger la pression sur le dollar, a-t-il dit ,
ajoutant que « la législation commerciale
devait suivre > .

Le président a fa it ces confidences tan-
dis que journalistes et photographes se
pressaient dans le salon ovale de la Maison-
Blanche pour assister au début d'une réu-

nion ent re le chef de l'exécutif et M.
Schultz, secrétaire au Trésor.

Le président , dans son entretien avec M.
Schultz , a dit que « pour la grande majo-
rité des Américains », la dévaluation de
10 % « n'affecte pas la valeur de leurs
dollars » .

Puis , adressant au secrétaire au Trésor
des paroles évidemment destinées à être
entendues par les journalistes , M. Nixon
a parlé de la législation commerciale.

Il n'a pas donné de détail sur ses pro-
jets spécifiques. Il a souligné que ce n 'était
qu 'en élevant les barrières douanières pour
certaines catégories de produits que l'on
pourrait les abaisser pour certaines autres
catégories.

Le président Nixon a ajouté qu 'il avait
discuté de ses projets de loi avec le prési-
dent de la commission sénatoriale des fi-
nances et avec le président de la commis-
sion des voies et moyens de la Chambre
des représentants et qu 'il avait rencontré

« généralement une attitude positive à l'é-
gard de la lég islation commerciale ».

LE ROUBLE
La banque soviétique du commerce avec

l'étranger a fixé mardi à 1,3403 dollars
le nouveau cours du rouble, qui était
jusqu 'ici de 1,2135.

Cette nouvelle parité représente une dé-
valuation de 9,4 % du dollar.

Avant la fixation du nouveau cours, la
banque avait appliqué une décote de 10 %
sur les changes de devises américaines
en autres devises convertibles occidentales.

Tessin : les kiosques
appréciés des voleurs

contrebandiers
LUGANO (ATS). — Au Tessin, les vols

dans les kiosques vendant des cigarettes
se multiplient un peu partout. En une seule
nuit , celle de dimanche à lundi , quatre pom-
pistes ont été visités par les voleurs , suc-
cessivement à Cadempiro, Mezzovico , Rive-
ra. Claro. Le butin est estimé à plusieurs
milliers de francs. La piste suivie par la
police a fait apparaître une nouvelle route
de contrebande : les marchandises volées au
Tessin passeraient dans le canton des Gri-
sons et de là en Italie, du côté de Brusio.

Si les auteurs n'ont pu être appréhendés ,
on annonce en revanche l'arrestation d'un
étranger de 39 ans, complice d'un Tessinois
arrêté il y a un mois pour une escroquerie
de grande envergure . Celui-ci avait promis
aux contrebandiers de Brusio un camion de
cigarettes , pour une valeu r de 163.000 francs ,
qui furent versés à l'avance. Mais la mar-
chandise n 'est jamais arrivée au rendez-
vous.

WASHINGTON (AP). — Le département
d'Etat a déclaré mardi que les autres grands
pays commerçants du monde avaient été
trop lents à éliminer les surplus commer-
ciaux et monétaires qui ont déséquilibré la
position internationale des Etats-Unis.

Des personnalités du département d'Etat
ont averti ces pays, notamment le Japon et
le Marché commun européen , qu 'ils de-
vaient rapidement œuvrer à rétablir les
équilibres sous peine de réaction sévère des
Etats-Unis sous forme de restrictions. Le
Japon semblait être tout particulièrement
visé par ces déclarations.

Toutefois , ces personnalités américaines
ont averti le Marché commun qu 'il devait
mettre fin à ses tarifs discriminatoires à
l'égard des biens et services américains, de
même qu'aux préférences accordées à ses
pavs membres au détriment des Etats-Unis .

M. Bray, porte-parole du département
d'Etat , a souligné que l'on devait avoir pré-
sent à l'esprit que les autres pays « ne pour-
vaient s'attendre à ce que les Etats-Unis
réduisent leurs déficits si les Etats-Unis de-
vaient simultanément faire face à des bar-
rières anormales pour leurs exportations ».

Il a ajouté que la réduction de ces barriè-
res devait être négociée de façon unilaté-
rale.

Il a renouvelé la mise en garde pronon-
cée par M. Schultz, selon qui l'échec de
négociations rapides forcerait les Etats-Unis
à devenir plus protectionnistes. « Le prix de
ce repli sera plus lourd pour les autres que
pour les Etats-Unis » a-t-il ajouté.

D'autres personnalités ont souligné que
cela pourrait également affecter la position
politique et militaire des Etats-Unis dans le
monde.

Mise en garde américaine

En 1972, les échanges franco-soviéti-
ques ont progressé de 12 % pour attein-
dre 3,2 milliards de francs. Les exporta-
tions françaises ont connu une hausse
de 20 % et ont représenté 1,71 milliard
alors que les importations de produits
soviétiques passaient à 1,48 milliard , soit
une augmentation de 3 % seulement sur
1971.

La forte poussée des ventes françaises ,
notamment de céréales, sur le marché
soviétique a permis à la France de réta-
blir à son profit  le déséquilibre des
échanges entre les deux pays.

Progression des échanges
franco - soviétiques

Démarrage rapide des valeurs américaines
C H R O N I Q U E  DES M A R C H E S

La décision de dévaluer le dollar de
10 % rétablit un ordre relatif dans les
échanges internationaux en supp rimant
les effets ruineux des a f f lux  tumultueux
de dollars vers l'Allemagne fédérale et
le Japon. Le commerce des entreprises
non américaines dirigeant leur produc-
tion vers les Etats-Unis s'en trouvera
quelque peu affecté , par voie de com-
pensation, les exportations de la zone
dollar s'en trouveront facilitées.

C'est dans cette perspective que l'on
a observé un intérêt très soutenu pour
les actions américaines cotées chez nous
au marché de lundi et plus encore au
cours de la journée d'hier. Les valeurs
les plus usuellement traitées ont connu
un engouement qui les a portées à des
cours dépassant de sep t à huit pour cent
les estimations de Wall Street. Ce cou-
rant d'achat a toute les chances de s'am-
plifier encore et probablement de com-
penser en peu de temps les pertes sur
changes. Si Zurich anticipe , la progres-
sion américaine a déjà dépassé la me-
sure d'une réaction .technique après une
baisse de cinq semaines.

Nos actions suisses se comportent
avec sérénité devant les événements
mondiaux. Hier, les grandes banques ont
renfo rcé leurs cours : UBS +10, SBS
+ 30, CS + 60 et BPS + 10. Les assu-
rances s'avancen t p lus timidement, tan-
dis que les valeurs industrielles sont hé-

sitantes. Il est clair que nos entreprises
suisses dont les filiales externes se trou-
vent partiellement situées aux Etats-
Unis ne manqueront pas de subir des
pertes de changes. Cette déconvenue
sera encore p lus manifeste pour Swis-
sair dont les passages sont calculés en
dollars. Ainsi, notre économie, large-
ment imbriquée dans la zone dollar, su-
bira les inconvénients répétés de dé-
cembre 1971, lors de la dernière déva-
luation du dollar.

Les autres places europ éennes subis-
sent des courants divers mais la plu-
part sont orientées à la baisse, notam-
ment Paris qui vit l'agitation de la cam-
pagne électorale. Milan est ferm e de-
vant l'éventuelle dévaluation de la lire
qui incite les épargnants à trouver re-
fuge  dans les actions. Francfort , tout
comme chez nous, donne sa préférence
aux actions des grandes banques com-
merciales et est hésitan t aux autres sec-
teurs avec des rep lis sur plusieurs ac-
tions industrielles et chimiques. Londres,
tout comme Milan, est à la recherche
des valeurs de refuge ; les p étroles et
les actions minières africaines sont meil-
leurs.

Mais l'intérêt se concentre sur New-
York qui draine des masses d 'épargne
qui l'avaient boudé depuis le début de
l'année. 1973 se confirm e comme année
de l'Amérique.

E. D. B.

Janvier : 147 accidents de la route
qui ont fait 3 morts et 40 blessés
En janvier, 147 accidents de la circula-

tion , qui ont fait trois morts ct 40 blessés,
ont été enregistrés dans le canton de Neu-
châtel. Il y a eu 271 conducteurs mis en
cause, 168 personnes dénoncées et 139 acci-
dents qui ont provoqué pour plus de 200
fr. de dégâts.

Les fautes se répartissent comme suit :
vitesse : 45 ; violation de priorité 33 ; ivres-
ses 14 ; distance insuffisante : 11 ; circula-
tion à gauche : 5 ; marche arrière : 9 ;
inattention : 8 ; signalisation pas respectée :
7 ; entrave à la circulation : 5 ; change-
ment de direction : 4 ; ivresse sans acci-
dent : 3 ; inobservation passage ponr pié-
tons : 2 ; imprudence des piétons : 2 ; im-
prudence des enfants : 2 ; pneus lisses : 2 ;
dépassement téméraire : 1 ; sommeil, sur-
menage, malaise : 1 ; conditions atmosphé-
riques : 1.

Dans un certain nombre de cas, la qua-
lification pénale des causes peut être modi-
fiée ou abandonnée lors du jugement.

D'autre part, selon la statistique des ac-
cidents de la circulation routière survenus
dans le canton, en 1972, on a enregistré
2564 accidents qui ont fait 53 morts et
1083 blessés. Nous y reviendrons.

NEUCHATEL 12 «v. ««v.
Banque nationale . 585.— d 570.— d
Crédit foncier neuchât. 800.— d 800.— d
La Neuchâtel. ass. g. 370.— d 370.— d
Qardy 140.— d 135.— d
Cortaillod 3500.— 3600.—
Cossonay 2375.— d 2375.— d
Chaux et ciments . 725.— d 725.— d
Dubied 1400.— d 1400.— d
Ciment Portland . . 3675.— d 3800.— o
Interfood port. . . . 6325.— d 6300.— d
Interfood nom. . . . 1200.— d 1250.— o
Navigation N'tel priv. 65.— d 65.— d
Girard-Perregaux . . 780.— d 780.— d
Paillard port. . . . 520.— d 500.— d
Paillard nom. . . . 150.— d 150.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1375.— 1385.—
Crédit foncier vaudois 1045.— 1050.—
Ateliers constr. Vevey 500.— 495.— d
Editions Rencontre . 1200.— d 1200.— d
Rinsoz S. Ormond . 1135.— 1190.—
La Suisse-Vie ass. . 3500.— d 3500.— d
Zyma 2600.— 2600.—

GENÈVE
Grand Passage . . 615.— 620 —
Charmilles port. . . 800.— 800.—
Physique port. . . . 380.— 380.—
Physique nom. . . . 275.— 270.— d
Astra —.25 —.25
Monte-Edison . . . 2.70 2.75
Olivetti priv 9.— 9.25
Fin. Paris Bas . . . 146.— 149.—
Allumettes B . . . .  128.— d —.—
Elektrolux 206.— d 206.— d
S.K.F. B 222.50 222.—

BALE
Pirelli Internat. . . . 222.— 234.—
Bâloise-Holding . . 297.— 300 —
Ciba-Geigy port. . . 2570.— 2575.—
Ciba-Geigy nom. . . 1480.— 1480.—
Ciba-Geigy bon . . 2425.— 2400.—
Sandoz port 6725.— 6725.— d
Sandoz nom. . . . 3890.— 3880.—
Sandoz bon . . . .  5850.— 5825.—
Hoffmann-L.R. cap. . 198000.— 198000.—
Hoffmann-L.R. |ce. . 194000.— 194750 —
Hoffmann-L.R. 1/10 . 19400.— 19450.—

ZURICH (act. suisses)
Swissair nom. . . . 620.— 625.—
Swissair port. . . . 672.— 674.—
Union bques suisses 4480.— 4490.—
Société bque suisse 3850.— 3880.—
Crédit suisse . . . 3930.— 3990.—
Bque Hyp. com. port. 1750.— d 1750.— d
Bque Hyp. com. nom. 1650.— d 1650.— d
Banque pop. suisse 2290.— 2300.—
Bally port 1260.— d 1300.—
Bally nom 1050.— —.—
Elektro Watt . . . .  3280.— 3290 —
Holderbank port. . . 530.— 530.—
Holderbank nom. . . 488.— 486.—
Juvena port 2510.— 2520.—
Juvena bon .. . .  173.50 173.—
Motor Colombus . . 1565.— 1570 —
Italo-Sulsse . . . .  274.— 272.—
Réass. Zurich port. . 4800.— 4800.—
Réass. Zurich nom. 2840.— 2870.—
Winterthour ass. port. 1875.— 1870.—
Winterthour ass. nom. 1190.— 1190.—
Zurich ass 8250.— 8200.—
Brown Boveri port. 1070.— 1080 —
Saurer 1965.— 1970.—
Fischer 1045.— 1060 —
Jelmoli 1550.— 1540 —
Hero 5175.— 5200 —
Landis & Gyr . . .  1620.— 1625.—
Lonza 2030.— 2040.—
Nestlé port 4295.— 4300.—
Nestlé nom 2555.— 2555.—
Roco port. . .. .  3300.— 3300.—
Roco nom —.— —.—
Alu. Suisse port. . . 2130.— 2140.—

- -

12fév. 13fév.

Alu. Suisse nom. . . 960.— 965 —
Sulzer nom 3450.— 3450 —
Sulzer bon . . . .  480.— 475.—
Von Roll 1455.— 1450.—

ZURICH (act. étrang.)
Alcan 88.75 90.50
Am. Métal Cllmax . 119.— 121 —
Am. Tel. & Tel. . . 181.50 182.—
Béatrice Foods . . 95.— 99 —
Burroughs 808.— 828 —
Canadian Pacific . . 61.— 62 —
Caterpllar Tractor . 225.— 231.—
Chrysler 136.50 142.—
Control Data . . . .  192.50 187 —
Corning Glass Works 1050.— 1064.—
C.P.C Int. 111.— 112.—
Dow Chemical . . . 367.— 376.—
Du Pont 630.— 635.—
Eastman Kodak . . 507.— 525.—
EXXON 328.— 331.—
Ford Motor Co . . .  249.— 252 —
General Electric . . 248.— 251.50
General Foods . . . 99.50 105.—
General Motors . . 263.— 271.—
General Tel. & Elec. 99.25 100.50
Goodyear 97.— 100 —
Honeywell 418.— 417.—
I B M  1583.— 1604 —
International Nickel 117.50 120.50
International Paper . 140.— 148.—
Internat. Tel. & Tel. 188.— 198.—
Kennecott 93.75 94.50
Litton 38.50 38.25
Marcor 81.50 87.50
MMM 297.— 306.—
Mobil OU 251.— 255.—
Monsanto 179.50 187 —
National Cash Reglster 101.50 107.50
National Distillers . 55.— 56.50
Philip Morris . . . 463.— 471.—
Phillips Petroleum . 150.— 159.—
Procter & Gamble . 391.— 402 —
Sperry Rand . . . .  167.— 174.50
Texaco 138.— 143 —
Union Carbide . . . 166.— 171.—
Uniroyal 48.— 49.25
U.S. Steel 104.S50 106 —
Warner-Lambert . . 367.— 377.—
Woolworth F.W. . . 92.25 96 —
Xerox 556.— 576 —
AKZO 90.— 91.25
Anglo . . Gold . . I 92.50 87.—
Anglo Americ. . . . 29.75 29 —
Machines Bull . . . 46.50 48.25
Italo-Argentina . . . 50.75 51 —
De Beers I . . . .  32.75 32.—
General Shopping . 573.— 580 —
Impérial Chemical Ind. 24.50 25.—
Péchiney-U.-K. . . . 98.50 98.50
Philips 63.25 64 —
Royal Dutch . . ..  138.— 140.—
Sodec 105.— 105.—
Unllever 172.— 176.50
A E G  163.— 171.—
B.A.S.F 189.— 197.—
Degussa 358.— 365.—
Farben. Bayer . . . 151.— 157.50
Hœchst. Farben . . . 182.— 187.—
Mannesmann . . . 236.— 245.—
R.W E: 174.— 182 —
Siemens 335.— 350.—
Thyssen-HOtte . . . 88.— 91.—
Volkswagen . . . .  180.— 183.—

FRANCFORT
A E.G 150.— 141.—
B.A.S.F. 160.— 162.10
B.M.W 300.— 305.—
Daimler 380.— 388.50
Deutsche Bank . . 308.— 312.—
Dresdner Bank . . . 254.— 246.—
Farben. Bayer . . . 132.— 133.—
Hôchst. Farben . . 159.50 161 —
Karstadt 428.— 436.—
Kaufhof 297.— 305.—
Mannesmann . . . 208.— 214.—
Siemens 291.— 297.50
Volkswagen . . . .  154.— 153.50

12 fév. 13 fév.

MILAN
Assic. Generali . . 64850.— 65900.—
Fiat 2264.— 2294 —
Finsider 335.— 333.—
Italcementi . . . .  25450.— 25620.—
Monte Amlata . . . 1648.— 1658 —
Motta 2520.— 2520.—
Pirelli 1853.— 7175.—
Rinascente . . . .  238.— 238.—

AMSTERDAM
Amrobank 81.50 82.40
AKZO 78.20 79.20
Amsterdam Rubber . 277.40 277.—
Bols 150.— 149.20
Heineken 324.80 324.90
Hoogovens .. . .  87.20 86.—
K.L.M 110.20 110.50
Ned. Kabelfab . .. .  161.— 159.50
Robeco 261.— 259.50

TOKYO
Canon 267.— 256.—
Citizen 245.— 226.—
Fu|i Photo 418.— 400.—
Fulltsu 340.— 332 —
Hitachi 238.— 242. 
Honda 765.— 760.—
Kirin Brew 355.— 347.—
Komatsu 350.— 354.—
Matsushita E. Ind. 695.— 694.—
Sony 4460.— 4500.—
Suml Bank . . . .  780.— 795 —
Tafceda 268.— 268.—
Tokyo Marine . . . 721.— 728 
Toyota 656.— 65o!—

PARIS
Air liquide 359.— 362.—
Aquitaine 394.— 394.50
Clm. Latarge . . . 213.— 215.10
Citroën 89.— 86.50
Fin. Paris Bas . . .  206.— 207 —
Fr. des Pétroles . . 207.60 209 —
L'Oréal 2225.— 2225.—
Machines Bull . . . 66.35 67.—
Michelin 1765.— 1774.—
Péchiney-U.-K. . . . 134.10 134 —
Perrier 303.50 304.50
Peugeot 495.— 490.—
Rhône-Poulenc . . 156.90 160 —
Saint-Gobain . . . .  169.70 170.90

LONDRES
Anglo American . . 348.— 340.50
Brit. & Am. Tobacco 298 — 292 —
Brit. Petroleum . . 528.— 524.—
De Beers 323.— 314 —
Electr. & Musical . 177— 173 —
Impérial Chemical Ind. 288.— 285 —
Imp. Tobacco . . . 94.— 92.50
Rio Tinto 230.— 234 —
Shell Transp. . . . 343.— 342 —
Western Hold. . . . IL— 10-5/8
Zambian anglo am. 202.— 195.50

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK
Allled Chemical . . 32-7/8 32-3/4
Allumin. Americ. . . 50-7/8 51
Am. Smeltlng . . . 21-3/8 21
Am. Tel. & Tel. . . 51-3/4 52-1/8
Anaconda 23 22-7/8
Boeing 22-7/8 23-7/8
Bristol & Myers . . 69-1/2 69-1/4
Burroughs 233 239-3/4
Canadian Pacific . . 18-1/8 18
Catsrp. Tractor . . 64-7/8 68
Chrysler 38-3/4 39-1/8
Coca-Cola 147 147
Colgate Palmolive . 97-3/4 gg
Control Data . . . .  51-3/4 51
CP.C. Int 31-1/4 31-5/8
Dow Chemical . . . 104-3/4 106-3/4
Ou Pont 178-3/4 180-1/4

12 tév. 13 fév.
Eastmann Kodak . . 145-1/4 148-1/4
Ford Motors . . . .  70 71-1/4
General Electric . . 69-3/4 71-1/8
General Foods . . . 29-3/8 29-3/8
General Motors . . 74 74
Gilette 62-1/8 63-1/8
Goodyear 27-1/4 27-3/4
Gulf Oil 25-7/8 25-1/2
I.B.M 448-1/2 451
Int Nickel 33-1/4 33-3/8
Int. Paper 41-1/8 42
Int. Tel. & Tel. . . 53-1/2 54-7/8
Kennecott 26-1/8 26-5/8
Litton 10-5/8 10-7/8
Merck 95-5/8 97-5/8
Monsanto 51 53
Minnesota Mining . 83-7/8 83-7/8
Mobil Oil 71-1/8 68-3/4
National Cash . . . 29-3/8 29-3/4
Panam 9-1/8 9-1/2
Penn Central . . . 3-1/8
Philip Morris . . . 131-3/8 134-1/4
Polaroid 120-1/4 117-1/2
Procter Gamble . . 111 112-1/4
R.C.A 30-1/2 30-7/8
Royal Dutch . . . .  39-3/8 40-1/8
Std 011 Callf . . . .  85 81-1/2
EXXON 92-7/8 90-7/8
Texaco 39-1/4 37-3/4
TW.A 39-1/4 38
Union Carbide . . . 47-3/8 48-7/8
United Aircratt . : . 40-1/4 40-1/4
U.S. Steel 29-3/8 30-3/8
Westingh. Elec. . . 39-1/2 40
Woolworth 26-5/8 26-7/8
Xerox 161-7/8 164-7/8

Indice Dow Jones
industrielles . . . .  967.19 996.76
chemins de fer . . 202.10 206.94
services publics . . 113.14 113.75
volume 18.450.000 25.270.000

Cours communiqués
par « Reynolds Securities S.A.. Lausanne »
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La balance des paiements du Japon
a été excédentaire, en 1972, de 4,7 mil-
liards de dollars, contre 7,7 milliards
en 1971.

En effet , l'excédent commercial de
l'année dernière est supérieur à celui de
1971 (7,88 milliards). C'est vers l'An-
gleterre que les exportations japonaises
ont le plus augmenté (+ 71 %). Viennent
ensuite la France ( +  48,4 %), l'A lle-
magne ( + 41,4 %), les Etats-Unis
( + 18,2 %).

La balance
des paiements du Japon

excédentaire en 1972

En 1972, la valeur nominale des ex-
portations a augmenté de 10,5 % par
rapport à 1971. Mais p lus de la moitié
de cette augmentation était due au ren-
chérissement. L'indice des p rix à l'ex-
portation, établi par la direction géné-
rale des douanes, a fai t  apparaître , pour
l'ensemble de l'exercice 1972, une hausse
des prix de 5,7 %. La croissance réelle
des exportations (c'est-à-dire celle calcu-
lée à prix constants, déductio n faite du
renchérissement) n'a ainsi été que de
4,5 %. Ce taux dépasse , il est vrai, ce-
lui de 1971, soit 0,9 %, mais il reste
largement en deçà des taux de 1970 et
de 1969. L'année 1972 a occup é le troi-
sième rang parm i celles des dix derniè-
res années où la croissance des expor-
tations a été la plus faible .

Croissance
des exportations :
seulement 4,5 %

La bourse de New-York est partie en
flèche mardi après la dévaluation du dollar,
puis a marqué un recul pour digérer ses
gains.

Les gains ont été deux fois plus
nombreux que les pertes. Selon certains
spécialistes , le déclin en fin de séance paraît
refléte r une certaine inquiétude quant aux
avantages attendus de la dévaluation.

La tendance

En 1972, le commerce entre la Répu-
blique fédérale el la République démo-
cratique a attein t un nouvea u niveau
record. Le volume des échanges est es-
timé à 5,2 milliards de marks (7,8 mil-
liards de francs) pour 1972. Les livra i-
sons de la RFA ont attein t 2,9 mil-
liards de marks, celles de la RDA 2J
milliards de marks.

Augmentation
du commerce entre

les deux Allemaqnes

La fécondité recommence à baisser en
France. L' an dernier, en effet , notre voi-
sine a enregistré 870.000 naissances con-
tre 878.000 en 1971. Le taux de natalité
a atteint , en 1972, 16,8 naissances pour
1000 habitants (contre 17J en 1971) et
le taux de fécondité a été de 71,4 nais-
sances pour 1000 femmes de 15 à 49
ans (contre 72,4 l'an dernier).

Au cours de l' année précédente , la
population f ra nçaise s'est quand même
accrue de 430.000 personnes pour at-
teindre un total de 51.915.000. Cet excé-
dent est dû à la baisse continue du
taux de mortalité (10,6 pour 1000, con-
tre 10,7 en 1971) et aux immigrants
(110.000 personnes de p lus en 1972).

Légère baisse
de la natalité en France

en 1972

Hier à 17 h 30, M. R. M. de Neuchâte l
circulait au volant de sa voiture rue Pré-
barreau en direction du centre de la ville.
Arrivé à la hauteur de l'immeuble No 17, il
entra en collision avec une voiture conduite
par Mlle R., également de Neuchâtel qui
quittait sa place de stationnement. Sous le
choc, le premier véhicule a percuté trois
autres voitures en stationnement. H n'y a
pas de blessés mais les dégâts sont assez
considérables.

Collision à Neuchâtel

Moculature 11
I l  

soignée au bureau du journal,
qui la vend au meilleur prix.

(c) Un commerçant zougois a mis en fuite
deux bandits armés et masqués. Les deux
hommes avaient sonné lundi soir vers 22
heures 15 à la porte d'entrée de la villa du
commerçant qui venait de rentrer d'un
voyage à l'étranger. Lorsque le propriétaire
ouvrit la porte , il se trouva nez à nez avec
une 1 carabine et une mitrailette tenues par
deux inconnus qui poussèrent le malheureux
dans la maison. Alors qu'un des hommes
surveillait sa victime , le second passait au
peigne fin les chambres de la maison. Mais,
le commerçant ne perdit pas le nord.
Durant plus d'une demi-heure il parla à
l'un des bandits. Soudain , le commerçant
bondit sur son agresseur, projeta son arme
au loin et alerta un voisin. Lorsque les
agents de police arrivèrent sur les lieux , les
deux inconnus avaient déjà pris le large.

Il met en fuite
deux bandits

MOERSCHWIL (SG) (ATS). — Un grave
accident de la circulation s'est produit
mardi , vers 11 h 30, sur la route menant da
Saint-Gall à Rorsehach, à Moerschwil -
Riedern. Le chauffeur d'un poids lourd a
été blessé. Le montant des dégâts atteint
200.000 francs.

La police de Saint-Gall a communiqué
mardi soir qu 'un train routier roulant en
direction de Saint-Gall a franchi la ligne de
sécurité dans un viragp à droite , entran t en
collision latérale avec un camion circulant
en sens inverse. Le chauffeur de ce dernier
a perdu le contrôle de son véhicule, qui a
embouti un camion-citerne suivant le précé-
dent. Ce dernier est sorti de la route pour
finir sa course contre une maison. Le
chauffeur a été blessé dans l'accident et
conduit à l'hôpital cantonal à Saint-Ga

Spectaculaire accident
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Le premier championnat suisse de lutte
libre organisé depuis la fondation de la nou-
velle Fédération suisse de lutte amateur s'est
déroulé à Fribourg. Il réunissait 80 con-
currents.

Les Neu châtelois , qui ne pouvaient guère
espérer s'illustrer dans ces finales, ont tou-
tefois obtenu quelques bons résultats. La
meilleure prestation a été réalisée par Henri
Evard, de Neuchâtel-Sports . Ce junior
(1957) a, en effet , enlevé la quatrième pla-
ce de la catégorie jusqu 'à 48 kilos, ce qui
laisse présager une excellente tenue aux pro-
chains championnats suisses juniors. Chez
les plus de 100 kg, relevons la quatrième
place également de Charles Bœrner, du Val-
de-Travers. Marc Haenni (N.-S.), pour sa
part , a terminé au septième rang de la
catégorie jusqu 'à 68 kg.

RÉSULTATS ,
Jusqu'à 48 kg : 1. Paul Arnold (Schatt-

dorf) ; 2. A. Heinzer (Muttenz) ; 3. J. Sie-
grist (Olten) ;. 52 kg : 1. Willy Aschwanden
(Schattdorf) ; 2. H. Schenk (Sderen) ; 3.
E. Pagliotti (Martigny). 57 kg : 1. Peter
Schaedler (Weinfelden) ; 2. H. Kolb (Ruti) ;
3. U. Baumgartner (Lyss). 62 kg : 1. Ernest
Tanner (Weinfelden) ; 2. U. Fankhauser
(Aesch) ; 3. H. Kuhn (Sil). 68 kg: 1. Jakob
Tanner (Weinfelden) ; 2. E. Arnold (Schatt-
dorf) ; 3. H. Zbinden (Berne). 74 kg: 1.
Walter Hess (Weinfelden) ; 2. B. Durrenmatt
(Lommiswil) ; 3. P. Spycher (Tossen).
82 kg: 1. Max Stacher (Weinfelden) ; 2.
A. Peng (Weinfelden) ; 3. M. Margueraz
(Malleray). 90 kg : 1. Jimmy Martinetti
(Martigny) ; 2. F. Schilling (Schattdorf) ; 3.
G. Brœnimann (Rueggisberg) . 100 kg : 1.
Bruno Jutzeler (Littau) ; 2. E. Martinetti
(Martigny) ; 3. R. Zingg (Moosedorf). Plus
de 100 kg : 1. Karl Bachmann (Bienne) ;
2. R. Luscher (Augst) ; 3. F. Neuhaus (Fri-
bourg).

Rares victoires
romandes aux

championnats suisses

WASHINGTON, (AP). — Le président
Nixon a donné à entendre mardi qu 'un
accord a été conclu avec Cuba sur la
piraterie aérienne.

Il a donné cette indication aux journalistes
à la Maison-Blanche en disant qu 'il venait
de s'entretenir avec le secrétaire d'Etat
Rogers et de discuter avec lui de l'accord
sur la piraterie aérienne avec Cuba.

Les négociations américano-cubaines,
menées par l'intermédiaire de la Suisse, qui
représente les intérêts américains à Cuba ,
avaient commencé au début de décembre.

Selon des informations non officielles , les
deux pays avaient été en désaccord , au
cours des négociations, sur l'ampleur à
donner à l'accord sur la piraterie aérienne.
Les Etats-Unis voulaient un accord qui ne
porterait que sur ce domaine, tandis que
Cuba voulait y inclure les tentatives de
quitter illégalement le pays.

Piraterie aérienne :
accord américano - cubain

PARIS (AP). — L'Aérospatiale a confir-
mé mardi que la compagnie « American
airlines » abandonne ses six options sur
« Concorde » et cela fait maintenant en tout
31 options sans suite. Les précédentes com-
pagnies ayant abandonné sont : « United
airlines » (six), « Panam s (sept), « TWA »
(six), « Air Canada » (quatre) et « Sabena »
(deux) .

Sur les sept compagnies américaines qui
avaient pris des options, trois les ont
conservées. Ce sont : « Eastern Airlines »
(six) , Braniff (trois) et « Continental »
(trois).

La plus importante des trois est la
« Braniff » dont le président , M. Acker, a
déclaré que « Concorde » pourrait être très
utile pour les liaisons entre l'Amérique du
Nord et l'Amérique du Sud , mais il
voudrait que son rayon d'action soit accru.

En outre , M. Acker a confié que
« Braniff » voudrait bien n 'être pas la
p r e m i è r e  à utiliser l'appareil. La
compagnie aimerait que d'autres l'essaient
pour ne pas avoir à « essuyer les plâtres ».
En outre, la présence de l'avion sur les
lignes d'une autre compagnie d'Amérique
du Nord permettrait des économies par la
mise en commun des pièces détachées.

Nouveaux ennuis
pour « Concorde »
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Un coup de téléphone a suffi pour que
Ninon décide lu dévaluation du dollar

Celui qui annonça la nouvelle :
M. Schultz, secrétaire américain

au Trésor. (Téléphoto AP)

WASHINGTON (AFP). — Alors que
la dévaluation du dollar de décembre
1971 avait été annoncée sur toutes les
chaînes de télévision par le président
Nixon lui-même, la seconde, bien que
plus importante, n'a fait l'objet que
d'une conférence de presse du secré-
taire au Trésor. M. Schultz était
entouré, lundi soir, du secrétaire d'Etat,
Rogers, de M. Flanigan, conseiller
spécial du président Nixon pour les
questions économiques internationales, et
du président du système dc la Réserve
fédérale, M. Burns.

M. Schultz a expliqué qu'ils s'agissait
de l'équipe qui avait préparé depuis
plusieurs semaines les décisions
annoncées lundi soir. Selon le secrétaire
au Trésor, le président Nixon a pris
mardi dernier la décision de principe de
dévaluer le dollar, avant d'envoyer
mercredi en mission spéciale au Japon,
puis en Europe, le sous-secrétaire au
Trésor, M. Volcker, pour négocier des
concessions des partenaires des Etats-

Unis. Les décisions finales des
Américains ont été prises lundi matin à
l'issue d'une conversation téléphonique
entre le président, alors en Californie, et
le secrétaire au Trésor, qui avait reçu le
rapport de M. Volcker.

Les responsables américains n'ont
donné aucune précision sur le déroule-
ment des négociations qui ont lieu ces
derniers jours pas plus qu'ils n'ont fait
mention du degré de compréhension
qu'ils ont rencontré auprès de leurs
partenaires.

Le nouveau relèvement du prix de
l'or, alors que les Etats-Unis continuent
à prôner la démonétisation du métal
précieux, a été formulée avec un luxe de
précaution. Dans les documens écrits
distribués à la presse il n'est fait état
que d'un changement de la valeur du
dollar par rapport aux droits de tirage
spéciaux, dont les Etats-Unis veulent
d'ailleurs faire l'étalon du nouveau
système monétaire à la place de l'or.

Le secrétaire au Trésor devait ajouter
qu'il s'agissait d'un changement « sans
signification pratique », le prix de l'or sur
le marché libre « étant considérablement
à l'écart du prix officiel au cours des
dernières années ».

Le secrétaire au Trésor a lancé deux
avertissements. Les Etats-Unis, a-t-il dit,
soutiendront au FMI tout changement
de parité des monnaies qui apparaîtra
«justifié sur la base des déséquilibres
des balances des paiements. Mais, ils
voteront contre tout changement qui
apparaîtrait inopportun ».

Les Américains entendent , a dit M.
Schultz, « négocier durement » l'abais-
sement des barrières tarifaires et non
tarifaires. « Si nous ne pouvons atteindre
cet objectif , les pressions pour nous
replier sur nous même seront intenses »
a ajouté M. Schultz.

Enfin le secrétaire au Trésor a rappelé
que la dévaluation du dollar était
appuyée par une « austérité monétaire et
budgétaire » et par « un contrôle
effectif» des prix et des salaires, aux
Etats-Unis.

LE MAR AGE DE SHE LA
PARIS , (AP). — Les chanteurs Sheila

et Ringo se sont mariés mardi matin à
la mairie du 13me arrondissement de
Paris et à l'église Notre-Dame de la
Gare.

La mariée portait une longue robe
blanche romantique en cigaline ornée de
guirlandes de fleurs et de feuilles de

tons pastels. Ringo, pour rester dans la
note, était vêtu d' un costume,
romantique également, en velours noir
avec jabot et manchettes de dentelle.

Plusieurs centaines de leurs admira-
teurs se p ressaient devant la mairie et
l'église pour les acclamer.

(Photo AGIR)Les décisions américaines
D'autre part, les Etats-Unis ont pris

l'engagement de déposer prochainement
au Congrès un projet de législation
commerciale les autorisant à faire des
concessions tarifaires ou non tarifaires
lors des négociations du GATT qui
s'ouvriront à Tokio en septembre
1973.

Mais, ce projet de loi inclura
également la possibilité pour les Etats-
Unis de relever leurs tarifs, vis-à-vis des

pays qui bénéficieraient d'un surplus
commercial excessif avec les Etats-Unis,
ou vis-à-vis de l'ensemble des parte-
naires commerciaux américains si ceux-
ci n'accordent pas les concessions
attendues. Il s'agit là de la menace
agitée ces derniers jours par Washington
de l'imposition d'une surtaxe aux impor-
tation américaines, semblable à celle
mise en place entre août et décembre
1971, qui était de 10 %.

Les Américains se sont reserve une
autre mesure de représailles : ils pour-
ront imposer des contingents ou des
surtaxes sur les importations de produits
étrangers si celles-ci menacent un
secteur quelconque de l'industrie améri-
caine. Cette « clause de sauvegarde »
figurera dans le même projet de loi qui
sera prochainement proposé au Congrès.

EXPORTATION DE CAPITAUX
AMÉRICAINS

Une dernière série de mesures annon-
cées par le secrétaire au Trésor apparaît
un peu en contradiction avec les autres
qui ont toutes pour but de réduire le
déficit de la balance commerciale et de
la balance des paiements américaines. Il
s'agit de la suppression des contrôles à
l'exportation de capitaux américains qui
doit être réalisée d'ici au 31 décembre
1974. Cette décision, qui devrait se
traduire par des sorties accrues de
capitaux américains, répond à deux
motifs :
• Elle était réclamée avec insistance

dans les milieux d'affaires américains,
qui supportaient de plus en plus mal ces
mesures instituées en 1963 et 1968.
• Elle constitue une réaffirmation des

thèse américaines sur la libre circula-
tion et le libre investissement des capi-
taux sur les marchés étrangers.

Enfin , dernière conséquence attendue
par les Américains des négociations
qu'ils viennent d'avoir avec leurs parte-
naires et des mesures annoncées : les
Etats-Unis espèrent une accélération des
négociations sur la réforme du système
monétaire international, en cours depuis
plus d'un an. Les travaux du groupe des
Vingt, spécialement chargé de cette
réforme qui reprendront en mars,
devraient ainsi connaître une nouvelle
dimension.

Le bénéfice des spéculateurs outre-Rhin :
330 millions de dollars en quelques jours

Grâce à la dévaluation du dollar, les
spéculateurs internationaux qui ont
vendu six milliards de dollars sur le mar-
ché des changes de Francfort en l'espace
de quelques jours sortent grands
gagnants, une fois de plus, de la crise.
On estime leur bénéfice à 330 millions
de dollars.

Les banques et les cambistes étrangers
qui , la semaine dernière, vendaient les
dollars au cours plancher de 3,1500
marks ont pu les racheter à environ 2,98
marks, réalisant un bénéfice de 17 pfen-
nigs par dollar. Ce qui donne au total
environ un milliard de marks ou 330
millions de dollars de profit raflés en
quelques jours par les spéculateurs.

Ceux-ci sont le plus souvent de gran-
des compagnies internationales et des
banques disposant de fonds importants
qu 'elles cherchent naturellement à
convertir dans les devises qui ont le plus
de chance d'augmenter de valeur.

PAS GAGNÉ !
La dévaluation de 10 % du dollar

signifie que les Américains devront

payer plus cher les produits importés, et
qu'ils dépenseront davantage pour se
rendre ou résider à l'étranger.

Cette dévaluation fait suite à une
première dévaluation de 8,57 % du
dollar, en décembre 1971.

Cependant , les producteurs étrangers
pourraient décider de compenser une
partie de la dévaluation du dollar en
réduisant leurs marges bénéficiaires,
dans la crainte que leurs ventes aux
Etats-Unis ne se trouvent trop fortement
réduites.

Le prix de certains produits améri-
cains pourrait aussi augmenter à long
terme, dans la mesure où des matières
premières importées rentrent dans leur
fabrication. Tel peut être le cas notam-
ment dans l'industrie des appareils élec-
troniques.

Rien ne prouve que la dévaluation du
dollar permettra d'atteindre l'objectif
essentiel du gouvernement américain,
qui consiste à réduire le déficit de sa
balance commerciale.

Il se peut, en effet, que les produc-

teurs étrangers n'augmentent pas leurs
prix dans la proportion correspondant à
la dévaluation du dollar — ou que les
consommateurs américains acceptent de
payer plus cher les produits importés.

Les deux phénomènes s'étaient pro-
duits à la suite de la première dévalua-
tion du dollar en 1971.

Elections françaises
Les instituts de sondage prévoient

tout. Ils ne se souviennent de rien. Ils
nous assurent que la gauche française
vaincra, mais ils ont complètement per-
du la mémoire au sujet dc deux faits
bien précis. Comment la SOFRES,
1TFOP et « Publimétrie » pcnvcnt-ils si
souvent parler de Mitterrand en oubliant
de dire que celui-ci a RÉELLEMENT
fomenté un complot en mai 1968 ?
Comment peuvent-ils évoquer si souvent
le style, si personnel, dc M. Servan-
Schreiber, en omettant de rappeler qu'en
pleine guerre d'Algérie, le lieutenant
Seryan-Schrcibcr avait dû être inculpé
pour atteinte au moral de l'armée
(15.4.1957). .. Il s'agit simplement àt
quelques souvenirs. Sur lesquels, bien
sûr, nous reviendrons. Et en détail.
Comme de bien entendu.

Mais revenons aux dames Soleil dc
la politique. Et commençons à crever
leurs bulles de savon. Voici deux mois,
la SOFRES, l'IFOP, à moins que ce
ne soit leur cousine germaine annonça
avec gravité les résultats de ses médi-
tations : majorité : 40 % des voix ; op-
position : 45 %. Et naturellement, la
SOFRES à moins que ce ne soit l'IFOP
ou « Publimétrie », de passer rapidement
à un antre genre d'exercice, laissant
aux journalistes, qui se disent spéciali-
sés, le soin de commenter cette impor-
tante découverte. Il y a plusieurs fa-
çons de se moquer du monde. Les
chiffres avancés sont là pour le prou-
ver.

45 % des voix pour la gauche, 40 %
pour la majorité ? C'est donc Mitterrand
qui couchera dans les draps de Mcss-
mer ? Erreur, grave erreur. C'est une
nouvelle fois, Mitterrand battu et natu-
rellement pas content du tout. La preu-
ve ? La voici. Les porucentages avan-
cés correspondent, très exactement à
ceux des élections législatives de 1967.
Les documents les plus officiels ct les
moins contestés en témoignent. Or, ve-
nant à l'appui des arguments que j'ai
commencé à donner lundi et sur la
base de ces pourcentages, le résultat
des élections de 1967 avait été le sui-
vant : majorité : 298 sièges ; gauche et
extrême-gauche : 192 sièges.

Mais, vous n'y êtes pas me diront
certains initiés. Les instituts de sondage
ont voulu parler du 2me tour. Ah oui ?
Eh bien, la démonstration est encore
plus facile à faire, parce que voyez-
vous, il se trouve qu'au premier tour
comme au deuxième tour de scrutin ,
la gauche ct I'extrême-gauche ont très
exactement obtenu le même pourcenta-
ge de voix. Mais pourquoi donc les Ins-
tituts de sondage n'ont-ils jamais parlé
de tout cela ? L'ignoraient-ils ? Certaine-
ment pas. Alors ? expliquez-nous donc
ce curieux phénomène. Mais, je parierai
bien qu'ils n'en diront rien.

Voici qu'une voix qui se veut persua-
sive souffle à mon oreille : et si c'était
valable pour 1968 ? 40 % pour la ma-
jorité ? Mais c'est, très exactement, à
quelques dixièmes de points près, ce
qu'elle a obtenu au cours du nettoyage
dc juin ct juillet 1968... En vérité, il
faut tout de même que je donne encore
quelques chiffres. De 1928 à 1958, la
gauche a TOUJOURS obtenu PLUS dc
50 % des suffrages. Les Français ont
voté ONZE fois. Socialistes et commu-
nistes n'ont JAMAIS OBTENU la ma-
jorité absolue MEME en 1936. Une
autre précision encore. Depuis 1962,
la majorité n'a jamais dépassé le cap
des 38 % au 1er tour, sauf en 1968.
la preuve ? 1962 1er tour : majorité :
36 % ; opposition 42 %. Quel a été le
résultat des élections législatives dc 1962 ?
Le voici : majorité : 277 sièges, socialis-
tes et communistes : 106 sièges. N'est-
ce pas que c'est drôle et instructif de
regarder d'un peu plus près les chiffres
que les instituts de sondage nous met-
tent bien imprudemment sous les
YEUX ?

Un détail encore qui, comme beau-
coup de détails, ne manque pas d'im-
portance. En 1967, horreur des horreurs
et au 2me tour, socialistes et commu-
nistes obtinrent 45 % des voix. La ma-
jorité 44 %. Voyez plus haut , ct vous
constatez que l'opposition s'en tira tout
de même avec 106 sièges de moins
que la majorité. Autre chose encore.
En 1968, In majorité obtient nu 1er
tour 44 % des voix et 146 élus. En
1967, la gauche avait obtenu au 1er
tour 45 % des voix et NEUF ELUS.
Pourcentages...

(à suivre) L. GRANGER

Les Neuf avant Sa bataille
Les ministres de l'économie et des

finances des Neuf se réuniront cet après-
midi à Bruxelles pour étudier les pro-
blèmes nés de la dévaluation du dollar,
et aussi ceux plus généraux que pose la
compétition économique plus rude qui
va se jouer entre les Etats-Unis, la CEE
et le Japon. Il leur faudra également
tenir compte des déséquilibres qui
risquent de se produire au sein de la
CEE du fait du maintien du flottement
de la livre sterling. Celle-ci va s'aligner
peu ou prou sur le dollar, ce qui rendra
les produits britanniques moins chers aux
Etats-Unis que ceux de ses partenaires.
Mardi après-midi, la livre accusait une
dévaluation de facto de 7 % par rapport
aux autres devises européennes.

Pour sa part , le ministère des finances

italien a annonce que la lire pourra
flotter librement à la réouverture du
marché des changes italien.

M. Malagodi a déclaré qu'il s'attend
que la lire « augmente de valeur par
rapport au dollar, mais subisse une
dévaluation par rapport aux autres
devises européennes. »

Si les Européens trouvent matière à se
féliciter que la solution adoptée par
Washington « soit le résultat d'une
excellente coopération internationale » et
que la solidarité européenne en sorte
renforcée, les experts s'accordent à
reconnaître que la dévaluation du dollar
n'est qu'une solution à court terme qui
souligne la nécessité d'une réforme
urgente du système monétaire et du
système commercial mondiaux.

Pourquoi « ils » ont tenu

« Bonjour la liberté », semble dire le capitaine Baker, alors qu on le
descend de l'avion qui l'a conduit aux Philippines. (Téléphoto AP)

BASE AÉRIENNE CLARK (Philippi-
nes) (AP). — La remarquable organisa-
tion des prisonniers de guerre
américains , dans les camps du Viêt-nam
du Nord a joué un rôle essentiel pour
maintenir la condition physique et le
moral des 116 prisonniers libérés lundi
par Hanoï.

Par contre, l'absence d'une telle orga-
nisation dans les camps de détention du
Vietcong, au Viêt-nam du Sud a visi-
blement affecté l'état des 27 prisonniers
libérés le même jour, au nord de Saigon.

M. Shields, conseiller civil du
Pentagone pour les prisonniers de
guerre, qui s'est rendu à Hanoï pour
cette première libération de prisonniers,
a déclaré lors d'une conférence de
presse : « L'organisation et la discipline

que les prisonniers ont pu maintenir au
Viêt-nam du Nord ont eu des
conséquences très visibles... La discipline
les a aidés à garder un moral élevé ».

On possède encore peu de précisions
sur l'organisation des prisonniers améri-
cains dans leurs camps. Ils subissent
actuellement un examen médical
complet, et on leur pose peu de
questions dans d'autres domaines.

On croit aussi savoir que les autorités
préfèrent garder le secret sur certains
détails , tant que tous les prisonniers
n'auront pas retrouvé la liberté.

Pendant ce temps, M. Kissinger est
arrivé à Hong-kong, où il doit demeurer
48 heures avant de se rendre à Pékin où
il s'entretiendra du 15 au 19 février avec
M. Chou En-lai.

Petite histoire
d'une monnaie

NEW-YORK, (AFP). — Voici les
grandes dates de l'histoire du dollar
américain : 2 avril 1792 : le Congrès
fixe la valeur du dollar (mot prove-
nant de l'allemand thaler et
désignant dans les anciennes colonies
britanniques d'Amérique la pièce
espagnole d'un peso) à 24,75 grains
d'or et 371,25 grains d'argent.

1837 : la valeur or du dollar passe
à 25,8 grains, équivalant à 20,66
dollar par once d'or, valeur qu'il
gardera jusqu 'en 1934.

31 janvier : 1934 : le dollar est
dévalué et le prix de l'or passe de
20,66 à 35 dollars l'once.

15 août 1971 : la convertibilité du
dollar en or ou en autres devises est
suspendue.

18 décembre 1971 : le dollar est
dévalué de 8,57 % par rapport à l'or,
dans le cadre d'un réalignement
monétaire général et la valeur
officielle de l'or passe à 38 dollars
l'once.

8 mai 1972 : approuvée par le
Congrès, la dévaluation du dollar
devient officielle.

13 février 1973 : le dollar est à
nouveau dévalué et le prix officiel de
l'or passe à 42,33 dollars.

Echec aux bandits à Dallas

Un des malfaiteurs emmené en lieu sûr.
(Téléphoto AP)

DALLAS (AP). — Deux bandits qui
étaient barricadés depuis lundi soir dans
un bar , ont libéré au cours de la nuit
les 20 personnes qu'ils avaient prises en
otages et se sont rendus mardi matin
aux policiers, une heure après avoir
libéré leur dernier otage, qu'ils avaient
gardé pendant plus de huit heures.

Les deux malfaiteurs — dont l'un est
un jeune homme de 18 ans, évadé d'un
asile psychiatrique —• avaient fait irrup-
tion l'autre nuit dans le bar. Ils étaient
armés d'une mitraillette, d'un pistolet et
d'un fusil et voulaient de l'argent. Un
des consomateurs parvint à sortir sans
être vu et alerta la police.

A l'arrivée des policiers, les deux
bandits se retranchèrent à l'intérieur de
la boutique, avec le personnel et les
clients qu'ils menaçaient d'abattre si on
ne leur donnait pas le moyen de
s'enfuir.

Après de longues tractations par télé-
phone, les policiers parvinrent à les
convaincre de libérer plusieurs otages,
dont une femme qui souffrait d'une crise
d'asthme. Au cours de la nuit, les
bandits avaient demandé une voiture
avec le plein d'essence. Ils voulaient
aussi qu'un avion soit mis à leur disposi-
tion.

La police leur avait fait savoir qu 'elle
n'avait pas l'intention de donner l'assaut.
Elle avait fait appel au père d'un des
malfaiteurs, qui vit à Las-Vegas, pour
les convaincre da sortir après avoir
déposé leurs armes.
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Incendiaires d'une école
arrêtés

MARSEILLE, (AP). — La sûreté vient
d'apréhender les auteurs d'un incendie qui,
s'était déclaré le 7 février dans le collège
d'enseignement général de Saint-Just-
Signoret , à Marseille. Il s'agit do quatre
adolescents , âgés de 12 à 14 ans, de
nationalité algérienne , élèves d'une classe de
transition.

Le responsable de l'incendie , qui a passé
des aveux, a dit avoir agi pour se venger
d'une punition.

Quatre enfants meurent
dans les flammes

AUXERRE (France), (ATS). - Quatre
enfants sont morts mardi à Auxerre à la
suite d'un incendie qui s'est déclaré dans la
chambre où ils étaient enfermés.

Le plus jeune, un bébé de six mois, est
mort brûlé vif dans son berceau. Ses frères ,
âgés de 2 et 6 ans, et sa sœur , âgée de 5
ans, ont été asphyxiés. La cause de
l'incendie n'est pas encore connue.

La mère des victimes avait fermé à clé la
porte de la chambre avant de partir faire
des courses.

Pour un Ulster indépendant
BELFAST (AFP). — La sécession de

l'Ulster et la création d'un dominion indé-
pendant de l'Irlande du Nord a été
suggérée à Belfast par M. William Craig,
« leader » du mouvement extrémiste protes-
tant « Vanguard », et porte-parole du
« conseil loyaliste unifié » qui regroupe
toutes les organisations extrémistes protes-
tantes.

M. Craig a déclaré au cours d'une
réunion que les Irlandais du Nord devaient
maintenant « penser sérieusement > à la
création d'un dominion indépendant de
l'Ulster qui pourrait satisfaire les deux
communautés de la province.

M. Brian Faulkner , ex-premier ministre de
laprovince , a condamné cette initiative et a
affirmé que , pour lui , M. Craig n'est plus
membre du parti unioniste.

Le différend entre MM. Craig ct
Faulkner est considéré comme une épreuve
d'influence entre les deux hommes.

Trafiquants de drogue
arrêtés à Paris

PARIS (Reuter) . — Trois Canadiens ont
été arrêtés par la police parisienne , qui a
trouvé dans leurs bagages dix kilos
d'héroïne pure , estimée à 3,3 millions de
dollars.

La police indique que les trois Canadiens
avaient l'intention de dissimuler la drogue
dans les cadres de 30 tableaux sans valeur
et de l'introduire clandestinement aux Etats-
Unis.

Pinay dit non à l'aventure
PARIS (AP). — Interrogé au micro de

Radio-Monte-Carlo sur la poussée de la
gauche que révèlent les sondages, M.
Antoine Pinay a déclaré : « Je fais
confiance au bon sens des Français pour
qu 'ils ne se laissent pas entraîner dans une
aventure. Car, au fond , nous avons une
situation économique qui n'est pas si
mauvaise, nous avons un niveau de vie qui
s'est considérablement élevé, les citoyens
vivent beucoup mieux, ils travaillent moins ,
ils ont des congés payés et une vie plus
facile , et je pense que lorsqu 'il s'agira cie
mettre le bulletin de vote dans l'enveloppe ,
ils réfléch i ront sur les inconvénients qu 'il y
a à abandonner cette situation pour se
lancer dans une aventure. »

Le frère de Ben Salah
hospitalisé

TUNIS (AFP). — Le Dr Mohamed ben
Salah , arrêté il y a neuf jours pour avoir
organisé , selon la police , l'évasion de son
frère . M. Ahmed ben Salah . ancien ministre
tunisien dc l'économie , a été hospitalisé , a
confirmé mardi soir l'agence Tunis-Afrique-
Presse.

Ben Salah, indique l'agence , « s'est senti
malade après son arrestation. Un examen
médical a révélé qu 'il souffrait d'une hyper-
tension artérielle et d'un foyer de conges-
tion.

A Bonn et au Japon
• L'industrie d'exportation de la

R.F.A. ne sera pas défavorisée par
rapport à ses principaux concurrents
européens. M. Pœhl a indiqué que la
dévaluation du dollar et le flottement du
yen représentent une réévaluation
moyenne de 2 % du D.M. par rapport à
tous ses partenaires commerciaux.

Quant à M. Aichi, ministre des
finances japonais il a déclaré lors d'une
conférence de presse que le yen
continuerait de flotter « pour le
moment ».

Selon des personnalités du ministère
des finances, le flottement du yen se
poursuivra vraisemblablement pendant

plusieurs mois. Le gouvernement
japonais voudrai t, en effet, procéder à
un examen approfondi de la situation,
afin d'éviter le retour des circonstances
fâcheuses qui ont abouti à la décision
de laisser flotter le mark.

A la suite d'une réunion du cabinet,
M. Aichi avait annoncé un peu plus tôt
que le yen reviendrait à une parité fixe
« aussitôt que possible ».

En réponse à une question, M. Aichi
a déclaré que le Japon ne demanderait
pas la réunion d'une conférence des
grandes puissances, pour déterminer une
nouvelle valeur du yen.
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